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- avoué de nouveau sa faute.

, seulcæmient ont fait explosion.

voulu fouiller à leur aise les morts

LA SITUATION DE LA

VIENNE, 22.—Le dernier état

100 couronnes (Stiiber),

métallique s'établira pen a peu.
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MILTON WARE
i NEW YORK, 22.—La police de l'ile Staten continue de question-
“ ner le garçon de table Milton Ware, qui aurait avoué à quelqu’un qu’il
© avait étranglé le jeune Francos MacDonnell, près de Port Richmond,
la semaine dernièr-. Ware a déjà admis avoir tué ’… gardien de la pri-

- son de Newark. Plus tard il avait nié sa culpabilité. Quand on a trou-
” vé sur lui la balle qui avait apprtenu au jeune MacDonnell, Ware a

ON FAIT SAUTER LA VOIE PARIS-MARSEILLE
LYON, 22.—On a tenté hier soir de faire sauter la ligne princi-

li. pale de chemin de fer qui fait le service centre Paris et Marseille. Plu-
*. sieurs boîtes de poudre se trouvaient sous les rails mais quelques-unes

On avait tout d'abord pensé qu’on en
voulait zx jours de Victor Praydal, ministre des travaux publics,
“quand on a découvert que le train qui le portait aurait passé dans une
direction toute opposée. Mais on a affaire à deux criminels qui auraient

et les blessés. La police va mettre
” la main “ur ces criminels dans quelques heures.

BANQUE NATIONALE
° AUTRICHIENNE

VIENNE, 22.—Le bilan de la Banque Nationale d'Autriche au 30
fi juin présente à la fin du semestre une augmentation de la circulation

des billets de 766.2 à 774.9 milliards.
minution de l'avoir des virements de 289.3 milliards, d’un autre côté

"à une auzmentation du portefeuille des escomptes de 309.5 milliards ;
Ü'.ninsi qu’à une augmentation du trésor en devises de 85.6 milliards. La

| dette de prêt à ‘Etat s’est réduite de 8071.0 millions, parce que le
gain résultant de l’émission de la monnaie_métallique a été employé
-pour l'amortissement jartiel de cette dette.

LA CIRCULATICIT DE LA MONNAIE METAL”
AUTRICHIENNE

Cela tient d’un côté à une di-

de In Banque Nationale donne les

Soit au total pour la période

 

   

    

  

    

   

   

 

    

  
    

   

 

  
   

 

 

GRIEVEMENT BLESSE
DANS SA LUNE DE MIEL
SUDBURY, 21.—Un triste ac-

cident d'auto est arrivé sur la a

 

“te Sudbury North-Bay hier, lors-

|, que deux autos se frappèrent vio-

[ lemment, au haut d'une côte près
de Warren. C. C. Hawkins de,
Columbus Ohio, qui était en voya- |
ge de noces avec sa jeune épou-!

pieA Été grièvement blessé, et sa
A; femme s'est infligée de douloureu- |

p ses contusions à la tête et à la
À fifure. L'autre auto, le plus lourd

. des deux, est la propriété de la |
Portland Cement Company. Le
chauffeur s'en est tiré avec quel-;
ques légères contusions. Hawkins

“a été transporté à une maison de|
ferme, et on n’entretient que très|
peu d'espoir de lui sauver la v:e.

BF1] est 4gé de 30 ans…

 

Meurt en se baignant |
AYLMER, Ont. 22.—Gertrude,

à fille de M. et Mme George Ste-
"-phens, de Lakeview s’est noyée
en se baignant dans le lac Erlé,

M à deux milles à l’ouest de Port
s'Burwell. En voulant s'approcher:
H.de la rive. à la nage, en compa-!
# gne de deux autres compagnes,{
Pelle rencontra un écran au fond
.de l'eau. En voulant passer ou-

i tre, elle se fatigua de nager et
M “fut frappé d'une syncope. Elle
M; enfonça à quelges brasses à peine

d'un banc de sable. Sa weoeur
«qui se baignait avec elle, la sai-(

sit cemme elle reparaissait pour
dbuxiéme fois et la traîna jus-|

‘qu’au bord. Gertrude Stephens.
était déjà morte.

* MEURT PARALYSE
——————

ST-JEAN, N.-B., 22 — Frappé de
paralysie alors qu'il était a travail-
ler dans son jardin, Douglas McAr-
hur, commerçant, est mort à onze
eures hier matin. Il était en par-

taife santé soufrant peut-êtr> quel-
‘que. peu de grastrite chronique. Il
rétait né en 1855,

Ÿ. MEURT DE SA CHUTE
= PADRY SOUND, Ont., 22. —Al-
Ada Ackerman, 11 ans, fille du ju-
ge Ackerman, de Niagara Falls, N.

AY 'Y.. est morte à l'hôpital ici au-
WW jourd’hui, aprés s'étre rompu la

| rate en tombant. à la maison de
‘campagne de ses parents, à Sans
Souci. La fillette est tombée sur

bh une roche.
Prenat

* LONDRES, 22. — En recevant
MM. Herriot, Hymans et Theunis,
Je roi George a eaprimé l'espoir

4 que la conférence alliée sur les ré-
rarations aurait du succès. Le roi
Mfélicita cordialement les délégués.
Pour Ye moment, il ne recevra pas

Mdo délégués en corps,
Lu Que jour quelques-uns d’entre eux
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mais cha-|- ME seront reçus, et il en recevra au-
à tant que possible, -
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Le “Bos.. ™ avait au moins
900 passagers a bord et
les dépéches disent que
quatre personnes ont per-

du la vie — Le navire
considérablement endom-
agé — Les canots de sau-
velage à la mer et les pas-
sagers en sûreté.
—_

L’ACCIDENT
Presse Associée

NEWPORT, R. I, 22.—A.
près être venu en collision
pendant un brouillard avoc
le vaissea Swift Arrow, qui
portait une cargaison d'huile,
le paquebot passagers Boston
a été remorqué ici aujourd'-
hui, et ses passagers, au nome
bre de 600 à 900, se sont dis-
persés dans les chaloupes de
sauvetage. On rapporte, sans
que cela soit confirmé) que
quatre passagers se sont fait
tuer pendant l'accident.

S. 0. S.
NEW-YORK, 22.—Le ‘Boston’,

parti de Boston en destination de
New-York, qui a été frappé dans
un épais brouillard hier soir au
large de Point Judith, a envoyé
un sans fil 3 5 heures 15 ce matin,
disant que plusieurs canots de sau-
vetage chargés de passagers
étaient disparus.

Le steamer, qui appartient à la
Eastern Steamship Company,
prend eau rapidement, dit-on,
par une ouverture dans son côté.

Quatre passagers ont été tués
lorsque le Boston fut enfoncé pa

le Swift Arrow, à deux milles et
demi au sud-est de Point Judith
On ignore le nombre de passagers
qu’il y avait ‘à bord, mais on
l'estime à mille. Il pouvaït en por-
ter 1,068.
SANS LUMIERE SANS VAPEUR
NEWPORT, R. 1, 22.—Le Bos-

ton était sans lumière, sans va-
peur et incapable de se servir de
ses s.fflets de signaux.

Le Boston mesure 402 pieds de
longueur et fut lancé en 1923. Il
avait une vitesse de 19 noeuds et
une capacité de fret de N0,300
pieds cubes. Il contenait des cabi-
nes pour 900 personnes.

APPELS AU SECOURS
NEW-YORK, 22.—Des signaux

de détresse du steamer Boston re-
cus ici hier soir par mer indi-
quaient que le vaisseau avait be-
soin de secours immédiat et que
les passagers se sauvaient en ca-
nots. Le bateau Acushnet partit
immédiatement de Narrangansett
sur réception des signaux de S O
Ss.

Plus tard, des nouvelles re-
cues 4 Kast Hampton, N. Y., dt-
saient que quatre passagers
avaient été tués pendant l’acci-
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La conférence interalliée
traverse actuellement une

fait rapport — Un repré-
sentant des Etats-Unis a
la Commission des Répa-
rations.

ON ESTANXIEUX
(Presse Associée)

LONDRES, 22. -— Les délégués
de la conférence interalliée qui eet
à étudier les meilleures manières
de mettre à exécution le plan
Dawes, des experts, sont à faire des

conjectures sur l'attitude que les fi-

nanciers prendront vis-a-vis de
l'emprunt allemand de 40,000,000
de livres. Seuls lcs banquiers se-
ront juges des garanties qu'on leur
offrira en retour de leurs souscrip-

‘tions.
Si on ne sait rien encore de l'at-

titude de ces financiers, on est cer-
tain cependant que l’entreprise en-
gagéc d’après le plan Dawes se
poursuivra ou tombera avec cet em-
prunt. L'anxiété règne encore
dans la conférence, mais ce n'est
pas encore le pessimisme.

Le ‘‘Daly Telegraph' dit que les
Etats-Unis ont fait naître de for-
tes difficultés en ne voulant pas

 

 
renseignem-nts suivants sur la circulation de la monnaie métallique: ;souscrire à l'emprunt suivant les

; Du 6 au 30 juin ont été mis en circulation: schillings, 2,653,773 pié- guaranties accordées par le rapport
"ces; pièces de 1070 couronnes cn cuivre et nickel, 13,796,915; piéces du protocole de samedi.
_en bronze de 20 couronnes (Stiiber), 8,638,050; pitces en bronze de ‘cipaux délégués ont appris cette

18,329,113.
à indiquée un total de 88,412,853 piéces ayant une valeur totale delyp peu de mécontentement.
43,306,666,500 couronnes pour lesquelles Léquivalent en billets de pe-'ca qui a amené la longue conféren-

. tite valeur a été retiré de la circulation. La circulation de la monnaie |ce des financiers
Le Gouvernement a l'intention d’é-

mettre un grand nombre de pièces d'un demi-shilling (5000 couronnes).

[LE NAVIRE DE PASSAGERS
~ «BOSTOH” EN COLLISION

AVEC LE “SWIFT-ARROW”
à >

Les prin-

‘nouvelle avec désappointement et
C’est

, hier après-midi.

Les américains n'aiment pas la

clause quatrième du protocole,
qu'ils trouvent trop élastique, par-
ce que chaque nation pourrait s’en

prévaloir dans la suite pour agir à

sa guise indépendamment des voi-
sins. Les banquiers veulent aussi
pouvoir compter avec la bonne vo-
lonté allemande. Somme toute les
garanties réelles du présent ne leur
suftisent pas, et ils en veulent d’au-
tres, plus précises et plus com-

plétes.
L'AIDE DES FINANCIERS
LONDRES, 22. — Pour que la

conférence interalliée puisse aller
plus loin dans ses efforts dans le
sens de faire accepter le plan
Dawes, il faudra que les financiers
de l'univers accordent un bon ac-
cueil aux rapports du comité sur
les manquements et les punitions,
rapport qui était publié pour la
première fois aujourd'hui. C’est
du moins l'opinion de certains ex-
perts, qui ont suivi de près leæ faits
et geste des financiers Montagu
Norman, gouverneur de la banque
d’Angleterre, et Thomas Lamont,
de la firme Morgan et Cie, de New
York, qui ont longuement discuté
la situation hier après-midi.

L'optimisme règne encore il est
vrai et il n’y a pas plus de raisons
qu'avant d'entretenir dans les es-
prits des idées noires, mais pour
donner plus de corps 2 ce qui a
été fait jusqu’ici il faut que les fi-
nanciers fassent bonne contenance
devant le prêt de-40,000,000 Livres
à faire à l’Allemagne. C’est aux
banquiers de juger de la situation.
Comme tout le rapport Dawes

repose sur l’acceptation ou le rejet
de ce prêt on comprend que la pha-
se la plus difficile de la conféren-
ce est en train de passer.
COMMISSION DES REPARATIONS
Le rapport du comité des man-
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UN CONVOI DU
C. P. R. FRAPPE

L'AUTOMOBILE
rUN TRISTE ACCIDENT A ST-HYA-

CINTHE HIER — UNE JEUNE
. FILLE Y PERD LA VIE ET

TROIS AUTRES SONT BLES-
SEES DONT UNE GRAVEMENT,
——

Spécial au “Droit
ST-HYACINTHE, 22 — Un grave

accident d'automobile est arrivé hier
après-midi à St-Hyacinthe, vers deux
heures, Georges Jacques, 45 ans.
contremaître à la filature Mathas-
set de cett: ville accompagné de
MHes Rosilda Raymond, 21 ans,
Fernande Raÿmond, 17 ans, filles
de M. Jean-Baptiste Raymond, et
Maria Roy, 19 ans, fille de Mme
Vve Napoléon Roy. revenaient en
automobils de Ste-Rosalie quand en
allant pour traverser la voie du Pa-
cifique Canadien à quelque distance
de la gare du village dc St-Joseph
leur voiture fut frappée par le train
venant de St-Guillaums d’Upton.
Mlle Rosilda Raymonu blessée mor-
tellement fut transportée en toute
hâte à l'hôpital St-Charles de cette
ville où elle expira deux heures plus
tard.

Mlle Maria Roy fut transportée
chez sa mère 44 1-2 -St-Casimir et
son état est si grave qu'on déses-
père de la sauver, Les d:ux autres
personnes sont aussi blessées, mais
apparemment hors de danger.
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crise — Le comité des dé-,
fauts et des châtiments
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LA TOURNEE DU P.
MINISTRE EN ONTARIO
Le premier ministre parlera à

Markham, Ontario, le 16 août, an-
nonce-t-on aujourd’hui. Ensuite le
premier ministre parlera à plusieurs
assemblées en Ontario et fera pro-
bablement une tournée dans l'Ouest
l'automne prochain. L'itinéraire de
la tournée ontarienne n’est pas en-
cors terminé,

LES DOMINIONS
AU COURANT DES
DÉLIBÉRATIONS

—— persen,

L'incident King-MacDonald
fait le sujet d’un long dé-
bat en Chambre anglaise
hier —Le secrétaire Tho-
mas donne des explica-
tions sur la correspondan-
ce échangée.

LES GRIEFS DEM. KING
Presse Associée

LONDRES, 22. — Les paroles
de l’hon. MacKenzie King, com-
muniquée aux Communes canadi-
ennes à l’effet qu'il ne pouvait ob-
tenir les renseignements voulus de
la Grande-Bretagne au sujet de le
représentation canadienne à la con-
férence interalliée et que les jour-
naux de son pays en savaient plus
leng que lui sur cette affaire, a
fait le sujet d’un assez long débat
dans les Communes anglaises a-
lors que l’on posait des questions
assez nombreuses au’ secrétaire

 

des colonies à ce sujet. On deman-
dait à M. Thomas les raisons pour
lesquelles le premier ministre du
Canada ne pouvait être en posses-
sion en temps des renseignements
exigés.

Le secrétaire Thomas a répon-
du en référant à ses déciarations
aux Communes, vendredi dernier,
et il a ajouté qu’il n’était pas exact
de prétendre qu’il n'était pas en-
tré en communication avec le gou-
vernement canadien sur la ques-
tion de la représentation canadien-
ne, et de stipposer que les rensei-
gnements à échanger entre les
deux gouvernements ne l'avaient
pas été en temps de la part du gou-
vernement britannique.

L'hon. Thomæs a ajouté encore
que depuis quelqyes semaines les
communications du gouvernement
de Londres avaient - été tellement
nombreuses avec ces deux Capita-
les des Dominions, au sujet de la
représentation des gouvernements
des Dominions à la conférence in-
teralliée, qu'il ne serait pas impos-
sible qu'il y ait eu quelque oubli.

Le marquis de Hartington a a-
lors demandé, si les griefs du pre-
mier ministre King, du Canada, se
trouvaient fondés, et dans l'affir-
mative, pourquoi?, Et M. Thomas
de répliquer que le fait même
qu’il avait pu, en“deçà de quelques
heures seulement après la déclara-
tion de M. King dans les Commu-
nes canadiennes assurer les com-
munes anglaises que l'affaire avait
été réglée, était la réponse le plus
propre à satisfaire M. Hartington.

La discussion a eu lieu après
une déclaration de M. Thomas
dans laquelle il était dit que les
hauts-commissaires des Dominions
seraient mis au courant des déli-
bérations de la conférence interal-
liée, ce qui assurerait. que les De-
minions seraient au courant de
tout ce qui s’y discuterait.-

1] faudrait publier toute la cor-
respondance échangée avec les Do-
 

Suite À Ja page 5 cal. 7

LE PIQUE-NIQUE DU “DROIT”
N'oubliez pas le grand pique-nique du ‘Droit’ qui aura lieu au parc Rockcliffe, le 30 juillc.,
Ce pique-nique est pour les petits garçons de sept à quatorze ans de la ville d'Ottawa. | q

Tous sont invités. La seule condition à remplir est de conserver les coupons que nous publions

chaque jour dans le ‘‘Droit’’. Ces coupons seront au nombre de six et tous numérotés. À partir de lundi

matin, 28 juillet, jusqu'à mardi midi, 29 juillet, ces coupons devront être présentés à nos bureaux et
1era droit au passage gratis sur lesl'on vôus remettra un billet pour

tramways et le droit departiciper
Nous n’admettrons que ceux qui auront la série complète des six coupons.

SEULS LES BANQUIERS SERONT JUGES | ie
| DES GARANTIES QU’ON LEUR OFFRIRA 37.
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DE LA MONNAIE AMERICAINE CONTREFAITE VIENT DE FAIRE SON APPARITION AU CANADA.

Nous reproduisons ci-haut un spécimen de ces billets qui circulent actuellement.
ment reconnaître ces billets par leur légèreté. Plusieurs même de ces billets de denx dollars ont
été majorés en billets de 20 dollars.
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Plus haut un billet de 100 dollars.

 
 

—

 
"raySR,

€
+ i

eh

On peut facile.

 

LA FAILLITE DELA

 

. ANIGKLE JETTE
SUR LE PAVE PLUS DE 1000 HOMMES
 

Grandeur Mgr Langlois, évéque

vient d’être élevé,

LE SACRE DE MGR LANGLOIS
(Presse Canadienne)

QUEBEC, 22.—La date de la consécration épiscopale de Sa

Son Eminence le Cardinal Bégin, sera annoncée après-demain.
On croit que Son Excellence Mgr Pierto di Maria, délégué

apostolique, et Son Eminence le Cardinal Bégin, archevêque de
Québec, seront deux des évêques officiants au sacre.

Les anciens paroissiens de Monseigneur Langlois se prépa-
rent actuellement à lui faire une fête digne du rang auquel il

 

élu de Titopolis et auxiliaire de

 

 

L'HON. KING EN
- TOURNEE EN ONTARIO

—_————

TORONTO, 22. — Le premier
ministre Mackenzie King se propo-
se de faire une tournée dans On-
tario durant le mois d'août, disent
des nouvelles d’Ottawa reçues par
l’association des hommes libéraux
de cette ville, qui a fait les frais
d’un pique-nique en l'honneur de

M. King dans York-nord. Le pique-
nique aura lieu le ou vers le 16
août. La date de la manifestati-
on de York-Nord sera finalement
fixée quand seront complétés les
arrangements pour la tournée
d’Ontario. On croit que M. T. H.
Lennox s'opposera au premier mi-
nistre dans York-Nord.

INCENDIES A MONTREAL
—-—

De la Presse Canadienne
MONTREAL, 22 — Le record des

incendies à Montréal pour 1924 est
encore moindra que celui de 1923,
mais pour juin et juillet, il dépasse
le record habituel. D'après des sta-
ttistiques préparées par le départe-
ment du feu, jusqu’au 19 juillet 1924
il y a eu 2,185 alarmes et 1,368 in-
cendies. L'an dernier, durant la
même période, les alarmes ont été
au nombre de 2,598 et les incendies
de1,585.

 

 

————

BLESSE PAR DES BANDITS
elfen

MONTREAL, 22—Joseph Schultz
ancien combattant a été blessé d'une
balle en voulant résister à trois
bandits qui voulaient lui voler son
argent. Il a sauvé ses deniers mais
il perdra probablement la vie.

UN OUVRIER EST TUE
MONTREAL, 22 —Arthur Dubois

35 ans, employé de la Montréal

  

 Tramways, a été tué hier lorsque
l'a-vrière d’un tramway l'écrasa sur
le mur. Il eut la tête écrapoutillée.

Le “Droit” va de l'avant!
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le pique-nique. Ce billet vous do
à tous les jeux qui auront lieu au

De belles récompenses seront données pour les divers prix.
Préparez, chers enfants, vos articles de sport dès maintenant. Apportez des gants, des mitaines,

des balles, des bâtons, des raquettes de tennis, etc.\ On s'amusera ferme tout le jour.

N'oubliez pas, non plus, votre panier, car nons dinerons et souperons au parc.

Par suite d'arrangement spécial, un représentant de la Commission Athlétique d'Ontario nous
accompagnera. Il sera 1A pour instruire les jeunes sur l'art de courir et de sauter selon les règles de
l'athlétisme. Ce cera une aubaine pour tous ceux qui veulent réellement apprendre.

De plus, afin de faciliter la tâche à ceux qui voudront gagner des prix, le représentant de la Com-
mission est prêt à donner des exercices et des pratiques au cours de cette semaine. A cette fin, il sera
À la disposition des jeunes au PARC PLOUFFE, à sept heures, ce soir; au CARRE BINGHAM, mercredi
-après-midi, à 8 heures et. demie, et au CARRE ANGLESEA, jeudi soir, à sept heures. Que tous profi.
tent de cette occasion de se familiariser avec Jes principes de la course et du saut.

Le départ de notre pique-nique aura lieu à neuf heures du matin. Tous sont priés de se rallier au
Venez passer la journée avec nous.

Lises le “Droit” pour de plus amples détails. YV° -----. ¥
“Droit'’, À huit heures et demie.
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LES BOUTIQUES LIBRES
ONT GAGNE, HIER,LEUR
POINT A L’H. DE VILLE

-—— OR—— ro—

Les listes électorales seront
confiées au plus bas sou-
missionnaire quiest une
boutique libre — L'’éti-
quette internationale dis-
paraîtra des listes —Pri-
se de bec entre Lowe et
Bordeleau — Une séance
mouvementée.

—_————

LUTTE TERRIBLE

Le principe des boutiques
ouvertes a été reconnu hier
soir, au Conseil de Ville.
L'impression des Hstes de
votants, listes provinciales
et listes municipales, a été
accordée aux plus bas sou-
missionnaires, deux impri-
meurs qui ne reconnaissent
pas l'union internationale
des imprimeurs. L'étiquette
de l'union ne paraîtra donc
pas sur les listes.

Mais les partisans de
l’union ont livré une lutte
terrible; ils ont fait appel
aux sympathies du conseil;
ils ont demandé des privilè-
ges, ils ont prédit une perte
financière au plus bas sou-
missionnaire, un échevin a
même été très violent dans
ses remarques,—rien n’y fit.
Chaque nouvelle offensive
  Suite à la 5ième coli. 3

arc.

Les grandes usines de Des
Chênes, P. Q., et de Sud-
bury, Ont., ferment leurs
portes à la suite d’un bref
du National Trust récla-
mantle paiementd’un hy-
pothèque de $6,000,000
ou la vente de l'actif.

———fpe- =

LA COMPAGNIE
La faillite dela British-Ame-

rican Nickel Corporation à Sua-
bury et à Des Chênes jette sur
le pavé plus de 1,438 employés
dont 700 dans la région de Sud-
bury, et 489 à Des Chênes. Ce
dénouement qui laissaient pré-
voir les rumeurs de ces derniers
jours a été précipité par la ‘‘Na-
tional Trust’’, de Toronto, qui
a enregistré un bref réclamant

BERLIN ATTEND
LA DÉCISION DE
LA CONFÉRENCE

Le gouvernement allemand
ne fera aucune déclara-

sentation à la conférence
interallée — Marx irait
à Londres.

DANSL'ATTENTE
Presse Associée

BERLIN, 22. Tant que le
gouvernement allemand n'appren.
dra pas officiellement, par la cons
térence interalliée de Londres, que
Ia présence de ses représentants
est désirée, pour prendre part aux
discussions qui se tiennent en cet-
te ville, aucune déclaration ne se.
ra faite par les quartiers officiels
au sujet du personnel de la délé-
gation allemande. Jusqu’à une heu-
re avancée hier soir, lg bureau
des affaires étrangères était enco-
re sans information positive, rela-
tivement à une information offici-
elle dont il aurait été question à
Londres.

Des communiqués publiés hier
dans les journaux indiquent que le
chancelier Marx et le ministre des
affaires étrangères Stresemann ne
se rendront à Londres que si on
offre à l’Allemagne l’occasion en-
tière de négocier sur la méthode
d’après laquelle Ie plan des experts
doit être mis à exécution. Ils n‘en-
treprendront pas non plus le voya-
ge si la présence des Allemands à
Londres est requise purement dans
le but de ratifier le pacte interalJ-
lié qui a été élaboré sans l'appro-
bation préalable de l'Allemagne.

UNE PIERRE TUE DEUX
HOMMES A THETFORD

THETFORD MINES, 22.—Un
accident qui a coûté la vie a le paiement d’un hypothèque

de $6,000,000 ou la vente de
V'actif de la compagnie. La com-
pagnie incapable de satisfaire à
ses obligations a déposé son bi-
lan et cède son actif à ses créan-
ciers. Hier soir à Sudbury com-
me à Des Chênes les portes des
usines se sont définitivement
fermées.

Pour la région d’Ottawa et sur-
tout pour la nouvelle paroisse de
S.-Médard de Deschénes et pour
la ville d’Aylmer cette faillite
cause, pour le moment, un malaise

assez grand parmi un bon nom-

bre de familles. La ville d’Aylmer
compte ce matin tout prés de 150
sans-travail de plus et DesChénes
une centaine. A ceux-la il faut
ajouter au moins une centaine
d'employés spécialistes, chimistes,
étudiants, et employés de bureau.

On attribue cette faillite à deux
causes principales: le refus des
actionnaires norvégiens de faire

une nouvelle mise de fonds pour
parer à la crise et le marasme du
marché du nickel.

LA COMPAGNIE
La British-Americon Corpora-

tion a été formée pendant la guer-
re pour exploiter les gisements
de la région de Sudbury. Cette

compagnie exploita d’abord la mi-
ne Murray qui appartenait aux
Viviants de Swansea (Galles). La
compagnie ‘Dominion Nickel and
Copper'’, dont J. R. Booth et J.
O'Brien étaient les principaux ac-
tionnaires s’était portée acquéreur
de la mine qui plus tard fut ven-
due a McKenzie-Mann-Dr Pearson
peut avant la guerre. En 1916 un
groupe de capitalistes norvégiens
et canadiens se groupèrent et avec
l’aide du gouvernement anglais
qui fit une mise de fonds de trois
millions formeérent une compagnie
qui établit des hauts fournaux et
des établissements qui sont éva-
luées à près de 20 millions.
Pendant la guerre l’indus-
trie du nickel prospéra rapidement
et la compagnie faisait des affai-
res très payantes.

Avec l'armistice les affaires
commencèrent à décliner assez ra-
pidement et l'ona dû éteindre les
feux à Sudbury et l'usine de Des-
chênes ferma ses portes.

Grâce à certains contrats assez |-
considérables que l’on venait d'ob-
tenir la compagnie a repris les
affaires un an plus tard et L'HON.
Edgar. Rhodes fut nommé prési-
dent. Les feux à Copper Cliff fu-
rent rallumés et l'expédition
minerai se fit en grande quantité:
à DesChênes où les usines furent
rouvertes. ’ )

Mais le marché du nickel était.
en baisse. Le prix qui avait été;
longtemps 50 cénts la Tivre tomba.
à 25 cents'et l'éexplortation de mi-;
nerait devenait à peine profitable.
Les obligations très onéreuses que;
la British-American Corporation |
avait assumées en temps de guer-;
re en escomptant que le marché
resterait bon sont devenues par |
suite de ce marasme trop lourdes.)
On a réduit les salaires par me-
sure d'économie mais cette réduc-
tion n'a pas remédié à la situa-
tion. Les créanciers ne tuuchant
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deux employés de la Mine “King”
a eu lieu samedi après-midi. MM.

; Philias Lacroix et Oliva Poitras
| étaient à travailler dans le fonds
d’un puits quand ils furent trap-
pés par une pierre venant d’une
hauteur d'environ 50 pleds. On
s'empressa a leur secours et le
prêtre et le médecin furent im-
médiatement demandés sur les
lieux. On fit transporter les bles-
sés a l'hôpital St-Joseph on ils
expirèrent quelques instants «“rès
leur arrivée. Tous deux avaient eu
le crâne fracturé.

M. Lacroix était âgé de 18 ans
et célibataire. M. Poitras 28 ans,
marié et père de 2 enfants en bas
âge.

——
Se fait couper les pieds
OWEN SOUND, 22.—Osborne

Stephens, quatre ans, fils de M.
et Mme John Stephens, de Tara,
s'est fait couper les deux pieds
hier par une tondeuse dans un
champ de son père. On ne croit
pas qu'il survive à la perte de
sang. Il est à l'hôpital.

TORONTO, 22. —La firme
Proudfoot, Duncan, Gilday and
Tisdall, agissant au nom de Regi-
nald Roy Moore, a émis a Osgoo-
de Hall un bref réclamant des
dommages non déterminés contre
le bureau local de santé de la vil-
le de Toronto, pour blessures at-
tribuées à la négligence du bu-
reau de santé local et pour infrac-
tton à la loi de la santé. Moore:
est employé chez un entrepreneur
de pompes funébres et fut appelé
pour préparer les funérailles d'u-.
ne personne morte de la petite vé-
role, sans savoir qu’il s’agissait
de cette maladie. Il contracta la
maladie, qui a produit sur lui des
effets permanents.

 

  

 

990TORONTO, — La dépressi-

on qui se concentrait hier dans le
Manitoba se transporte vers l’est,
dans le nord ontarien. Il y a eu
des averses en plusieurs endroits
de l'Ontario. Dans le centre du
Canada et dans l'Est, il fait chaud.
PRONOSTICS: Vallée de l'Otta-

wa et Haut-St-Laurent: vents frais
du sud-ouest et de l'ouest. Orages
électriques locaux, mais générale-
ment 1f.u. Demain vents de
l'ouest et chaud.

 
TEMPERATURE ‘>

Maximum hier: 86. !
Minimum durant la nuit; 60,
A huit heures ce matin: 73,
A huit heures ce matin:
Victoria 50; Kamloops 53; Cale

gary 44: Edmonton 50; Prince Ale
bert 50; Winnipeg 4; Sault Ste-
Marie 66; Toronto 68; Kingston
70; Montréal 72; Québec 68; St.
Jean, N. B., 60; Halifaz 66; HNte
Jean, Terreneuve 87; Détgois761,
New-York 44,7 ~~ To
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“LA DIFFICULTE EST APLANIE
LE LAURIER

CE JUGE A RAISON
TORONTO, 21.—Le magis-

trat Brunton, siégeant en
cour de police du comté de
York a imposé une amende
de 85 et les frais 3 J. Mat-
thews, W. Hewitt, J. Holden.
by et F.Chalmers, tous de
Minnico, trouvés coupables
d'avoir joué au dés le diman-
che.

“Mais, dit le magistrat ce
n'est pas plus grave que
jouer au golf ou faire de l’au-
tomobilisme, le dimanche".
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- ERREUR FATALE_
AUXCHAMPIONS

NEW-YORKCINCINNATI BAT
NATIONAL A LA 11ème SES-
SION.

 

Cincinnati à battu New-York,
par 8 à 7 en 11 manches, après
une des joutes les plus sensation-
nelles de la saison -dans Ia Natio-
nale, Rousch égala les chances
lorsque Kelly enleva son pied du

ler but, avant de recevoir le lan-
cer de Jackson du coup de Fonse-
ca. Fonseca entra le point décisif

sur le triple de P.nelli. Trente-
neuf joueurs prirent part a la
joute.

Milstead une recrue de Chicago

remporta une vivtoire facile sur
les Braves de Boston. Hartnett,
Friberg et Tierney firent des cir-
cuits. Les Phillies tapochèrent
Haines pour 15 coups saufs et bat-
tirent St-Louis; Pittsburg et
Brooklyn partagérent une double
partie.

LES RESULTATS
New-York... 7 à Cincinnati. ..8
Brooklyn ...6 a Pittsburg .3
Brdoklyn ...2 a Pittsburg 4
Philadelphie 7 a St-Louis ..... 4
Boston ..... 1 & Chicago 7
rer

O'ROURKEEST
MIS À L'AMENDE
——_

L'ETOILE DES LEAFS EST IN-
TERDIT POUR CINQ JOURS.
ROCHESTER SE REVEILLE

TORONTO, 21 juil.—Comme
Frank O'Hourke a été mis à une
amende de $50 et interdit pour
cinq jours, à la suite de son demê-
lé avec l'arbitre Gaston, vendredi,
les Leafs ont changé leur aligne-
ment aujourd'hui, et ont battu
Newark 13—5. Sullivan et Miller
eurdnt chacun quatre coups. Le
résultat:
Newark .. 000 0%0 032—5 13 1
Toronto 201 009 01x—13 19 4

" Ellis, Enzmann, Radowitz et De-
viné; Glaser et Sullivan.

. READING BATTUS
A Rochester:.

Reading .. 000 011 000—2 8 4
Rochester 010 #04 21x—9 10 1

Zubias et Haley; Beall et Lake.
VICTOIRE FACILE

A ‘Syracuse:
Baltimore 001 211 030—8 13 0
Syracuse... 000 002 100—3 1 2

Henderson, Groves et Cobb;
Parks, Grabowski et McKee.

MOUCHES PIQUENT
A Buffalo:

Jersey C. .230 020 0X0—38 14 2
Buffalo ..022 002 100—7 10 2

Denfke, ‘Barnhardt et Konnick
Biemiller, Williams, Barnes êt
Hill
ptr———

CHAMP LIBRE
ALOUISVILLE

LES COLONELSECRAECRASENT KAN-
SAS CITY —ST-PAUL FORTIFIE
EN DEUXIEME PLACE DANS
L'ASSOCIATION AMERICAINE.

rues ae p—

LES RESULTATS c
Tolédo .. 5 0
Saint-Paul 9 1

..Scottt et Schulte; Fazth et Dixon.
A Kansas City:
Louisville . 9 16 2
Kansas City î 7 2

- Deberry et Brottem; Schupp, Mor-
ton, Caldwell et Skiff.
© A Minneargis:

8.000 0

ERE

Columbus ..... 12 17 1
Minneapolis .... 0 3 1
Palmero et Urban; Hamilton,

Lynch. Harris et Mayer, Wirts.
A Milwaukee:
Indianapolis ..... 5 12 2
Milwaukee ...... 6 10 1
Petty, Burwell et Krueger; Lin.

grel et Shinauit.
——

TENDLERLERANNULE
PHILADELPHIE, 221. = Lew

Tendier, de Philadelphie, et Bob-
by Barrett, de Clifton Heights, ont
fait joute nulle ce soir dans un
combat de dix assauts au terrain
de la ligue Mationale. Dans la pré-

Dan

ison engagement avec le Parkdale

LES YANKEES

 

SEN TIRE BIEN
LES ROUGES

ES

AURONT DES AR-
BITRES CANADIENS.—LA LI-
GUE S'INCLINE.

remtfttte

Bravo! Le Laurier, tout en fai-

sant preuve d'un bel esprit sportif,

a gardé son attitude inflexible et

a eu gain de cause dans la dispute

qui menaçait d'ébranler les fonde-
ments de la crosse à Ottawa.

La difficulté a été aplanie à une

assemblée d'urgence tenue chez le

président G. Davidson, hier après-

midi. MM. J.-B. Potvin et Raoul

 

LES HONNEURS
AUX AMERICAINS

= tfnna

PARIS, 21 juil. Les E-
tats-Unis sont les véritables
héros olympiques car ils ont
empilé un total qu'aucune
nation ne peut atteindre.
Seize épreuves sont termi-
nées et les Américains ont
fait 95 points, la France suit
avec 47 points l’Angleterre
38 et la Finlande, 84. En ga-
gnant le tennis, les Etats-U-
nis ont ajouté aujourd'hui
dix points olympiques a leur
total. Vingt-deux nations des
quarante-cing qu concou-

raient, ont fait des points.    Mercier représentaient les Rouges.

La ligue qui menaçait d'expulser

le Laurier pour n'avoir pas rempli

a changé d'idée et a accédé à

toutes ses demandes. Les Rouges

ont donné la joute mais ils ont

refusé de défrayer ses dépenses,

s'offrant cependant à jouer une

exhibition pour lui venir en alde.

DES CAN. FRANCAIS

Quant à la joute avec les Arti-

leurs qui fut arrêtée à la suite d’u-

ne bagarre, il fut décidé qu'elle se-

rait reprise si elle affectait les

chances de l’une ou l’autre équipe

à la fin de la saison, mais le résui-

tat reste à 3—0 et l’on ne jouera

que les 24 minutes nécessaires

pour compléter officiellement la

partie.
Un arbitre canadien-français se-

ra nommé pour chaque partie et

lorsque les Rouges rentreront en

scène, mercredi soir, à New-Edin-

burg, Joe Landriault et Cy Den-

neny présideront. Les arbitres ca-

nadiens sont MM. Joe Landriault,

Percy Langevin, Albert Groulx et

Paul Sarazin. ~d5d
Vendredi soir, Parkdale visite le

Laurier au carré Anglesea et il

est entendu que la foule sera con-

sidérable.

Les directeurs du club deman-

dent aux spectateufs de ne pas

intervenir s’il y a des difficultés

sur le terrain de jeu et de lais-

ser les arbitres se débrouiller avec

les joueurs.

ONT UN REVERS;
NEW YORK,

K.

21“juil.— Détroit‘

a réduit l’avantage de New York:

à une demi-partie, en triomphant|

de champions, au score de 9-7,

aprés avoir agrafé 18 coups saufs.

Bassler fit cing coups et Blue qua-

tre, dont un triple et un double.

Le résultat:—

 

 

 

  JE DETAIL DE
LA VICTOIRE
ee

LA PARTIE DUPUIS-GATINEAU.
COMPTE RENDU DETAILLE DE

Nous publions ce soir, le résultat
détaillé de la grande victoire du
club Dupüis sur le St-François de
ia Gatineau, au parc Laurier, di-
manche après-midi, Ce fut un duel
magnifique que se livrèrent les lan-
ceurs Cole et Bussière, si l’on en
juge par le pointage de 5-4 et le
nombre & peu près égal de coups
saufs.

Bussière retira sept hommes au
bâton, tandis que Cole en éventa
trois. Desmarais et Malette ont frap-
pé les seuls longs coups de la séan-
ce, châcun un doublé-sac.

Le résultat:

 

GATINEAU
AB R HPOAE

Lauzon, 2b ..... «4 0 1 0 4 0
Malette, 3b et cc ..4 2 3 0 2 2!
Paquette, cg. ..... 3 0 0 0 0 0
St-Jean,ccet3b..3 0 1 0 2 0
Gariépy, 1b ..... .4 01 0 3 1
Lafortune, ca- ... 2 0 1 2 0 1
Meloche, r. ....... 3 0 1 0 7 0
Bussière, 1. ...... 3 1 1 4 0 0
A, Letang, cg. .... 1 1 0 0 0 ¢
Chartier, cd. ..... 1 0 0 0 0.0

Totaux ......... 29 4 9 618 4
CLUB DUPUIS

 

ABRHPOAE
Pilon, 3b ........ 3 01010
Desmarais, cg. ... 4 1 1 0 1 0
O. Lesage, c.a. ... 4 1 1 6 2 0
1. Charb'neau, cc.…..3 0 0 0 1 1
Swanson, 2b ..... 31 2 2 21
Gascon, 1b ....... 32 20 8 1
F. Charb'meau, ¢d. 3 0 0 0 1 0
Lesage, r. ........ 3 0 0 0 5 0
Cole, I. .......... 3 01 1 0 0

Totaux ......... 29 5 8 921 3   Détroit 113 022 000—9 18 ©

N. Y. . 006 6060 001—7 13 1;

Whitehill et Bassler; Hoyt, |

Bush et Schang. ;

SENATEURS SE REMETTENT |

A Washington:——

Chicago 000 000 020— 2 8 7
Wash'ton 624 110 20x—16 18 1

Lyons et Grabowski, Schalk; Za-

chary et Ruel.
MACKS BATTUS

A Philadelphie:=—

St-Louis 010 001 200—4 11 0
Philadel. 01% 010 000—2 7 0

Kolp et Severeid; Heimach,
Rommel et Perkins.

A LA 9itme
A Boston:—
Cleveland 000 000 101—2 0 1
Boston . 100 000 000—1 6 0
Uhle et Myatt; Ehmke et O'Neill

POSITIONS DES CLUBS

 _ Krunres a obtenu,
Alex, Hart, “I.

.

wo ee

a
[=

ledécision.sur,

Le résultat par manche:
Gatineau .......... 003 000 1—4 9 4
Dupuis ........... 400 010 x—5 8 3

SOMMAIRE
But volé, Gascon. Frappé par

Cole, 1. Buis sur balles de Bussiare
1; de Cole, 2. Retirés par Bussière,
7; par Colé, 3. Deux buts, Desma-
rais et Malette. Laissés sur les buts,
Dupuis, 6; Gatineau, 6. Durée de la
partie 1.20 heure.

Arbitres, MM. Lecompte et Laroc-
Que. Marqueur, R. Quesnel.

LA VICTOIRE DU LOYAL
Assise ............ 100 000 0—1 3 5
LoyaloooLa 000 300 x—3 4 5

s et Cabana; T -
done aylor et La

SOMMAIRE
Buts volés, Baizana, R. R -lon, Taylor et Ladouceur. Frappe,

par Perkins, 2. Buts sur balles dePerkins, 1; de Taylor, 2. Retirés par
Perkins, 6: par Taylor, 6. Coups dedeux buts, Latreille, Assise. Laissés
sur les buts, Assise, 5; Loyal, 5.

Durée de la partie, 1.15 heure,
Arbitres, MM. Lecom

rocque, Pte et La-

VAINQUEURS
AA KENILWORTH

UNE GOELETTE CANADIENNE

 

la coupe George, actucllement
Watertown,

 

 
LA GOELETTE éNAVADA", pilotée par Frank Wilson, qui représente

le Canada dans les épreuves internationales sur le lac Ontario pour

 

en possession du club Crescent, de

 

LE LA SALLE-RIALTO PASSE
LE ROULEAU AUX RAMEURS

'BLANCHISSAGELA COURSE DE L'INDEPENDAN-
TEEST SERREE.-

——r_—

Les chances sont encore égales
‘dans la course au championnat de

la ligue Indépendante. Jouant une
partie superbe,
a pris, hier soir, la mesure de N.-
Edinburg, au score de 7—2, aprés
une joute .trés rapide disputée en
45 minutes. -

Les Rameurs firent deux points
dans la ‘strophe initiale, mais à-
près cet effort, il leur fut impos-
sible de trouver un endroit vulné-
rable chez les Habitants.

Le Rialto fit un point à la deu-
xième session et prit les devants
à la quatrième en glissant trois
hommes dans la cuisine. Deux au-
tres croisèrent la ruelle à la sixiè-
me.

LACOSTE BRILLE

Lacoste qui était dans la case
des Habitants a lancé une belle
partie, n'accordant que six coups
saufs, dont un deux buts de Red
Sylvester. Gaddie a bien travaiilé
pour les Burgs, mais son appui é-

tait plutôt faible dans les mo-
ments critiques. A. Pilon a bril-
lé au 3ième sac des Habitants. E.
Pilon fit trois coups et marcha
une fois en trois efforts; il cogna
deux doubles.

Je La Salle-Rialto {| DAVIS CONTINT LES SENA-

 

AUXSENATEURS

TEURS
SAUFS.
—

QUEBEC, 21,— Québec, grâce
au bon. travail du lanceur Davies
et du voltigeur Shylock qui agrafa
le long coup de Harrington à la
Sième avec deux coureurs en rou-
te, a battu Ottawa, au score de
2-0. Les Sénateurs n'obtinrent que
quatre coups et n'envoyérent qu'un

homme au troisième.
Le résultat:—
Ottawa-Hul] .

A QUATRE COUPS

. 000 000 000 —0 1 1
Québee .

100 1000 00x-—2 70
Crowe et Army; Davis et Wingo.

A Montréal:—
Canadien 000 004 010—5 13 1
Royal 102 033 00x—9 12 3
McMillan et Peeler; Manlove et

Duplessis.

=

DES COMBATS
SANS VIGUEUR
tt

ligue Fédérale a
deux combats terribles,
Larocque, dimanche
deux joutes fertiles en coups saufs
et en erreurs qui. si elles font va-
lor la force des deux clubs me-
neurs du circuit, elles n’indiquent
pas moins la faiblesse de l'Ottawa
et d’Aylmer.

La
au Parc

les troupes battues avant-hier, se

rétenir l’appui du public amateur.

OTTAWA ECRASE

Wrightville a malmené l'Ottawa,
au score de 21 à 7, après avoir

cogné buit coups saufs,

Digner. Wrightville enregistra qua-,

bonté qui évacua la place, lors-
qu’il eut concédé treize coups
saufs. Carisse finit la bataille.
Digner et Fowler 5e partagèrent le
travail dans la case des vaingeurs
et Diguer reçoit le crédit du triom-
phe. Le résultat:—

Wrightville.
232 (14) 00 0—21 15 8

Ottawa .
9010 2 31 0—7 88

Diguer, Fowler et Trottier; La-
bonté, Carisse et Houle, Riopelle.
Arbitres: MM. R. Fort‘er et Loyer.

LE SUCCES DU METS
Le Métropole n’a fait qu'une

bouchée de l'équipe d’Aylmer qui

de réels ennuis aux meneurs. Le-
résultat—21 à 3—indique ce que
fut la bagarre. Aylmer qui se

rendit coupable de 11 erreurs, ne
fut jamais un facteur sérieux et
deux de ses points vinrent dans la
strophe finale,

Mocre, un copain de promesse
pourtant, occupait le fauteuil au

compte. des vaincus et il fut tou-
ché pour 21 coups, dont des cir-

cuits de Lamothe et de Gervais et
le double sac de St. Martin. Moo-
re retira 9 hommes au bâton, mais
ses confrères ne l’appuyèrent pas.
Gagnon lança bien pour les mets,

n’accordant que six coups et reti-
rant huit adversaires. ’
Le résultat:— :
Aylmer :. . 010 000 2—'3 6 11
Métropole 315 264 x—21 21
Moore et O'Connor;

et Lamothe.

é.

———i———

ASSOCIATION DUSUD
Mobile ......32Atlanta Le S
Nashville . , . 14: Chattanooga 9
N.-Orléans ....11; Birmingham 2
Little Rock ..6: Memphis ...4

 

Overbrook a

travail de Noffke. C'est la 12ième '
victoire _d'Overbrook, cette£saison. DEMPSEY EST BLESSE

pret

LOS ANGELES, Cal, 21.—Jack
Dempsey, champion poids-lourd du ALIGNEMENTS

Rialto: Bussière cd; Bellemare
2b; H. Pilon 1b; E. Pilon c-a; A.
Pilon 3b; Meloche r; Baizanna cg;
Robertson cc; Lacoste I.

N.-Edinburg: Quinn ss; Bédard,
1b; J. Munro 3b; D. Munro, cg;
Sylvester 2b; Milks r; Lafleur sa;
Smith cc; Gaddie 1; McCreary cc.

Résultat par manche:
Rialto ....... 010 302 1—7 8 0
N.-Edinburg 200 000 0—2 6 3

Arbitres: MM. Lecompte et Mun-
ro. an

CLASSEMENT
G. P. Moy

-Laurier .. ...,. 9 3 .750
Rialto . . . «. . .. 9 3 .750
N.-Edinburg . . . . 4 7 .364
Beavers , , 110 .091

Partie de mercredi: New-Edin-
burg a Beavers.

monde, s’est infligé des blessures
| plus ou moins graves au bras, au
cou et 3 la téte, dans un accident
d’automobile près de San Juan Ca-
pistrano, dimanche soir,

EE—

LE TRAIN DU MIDI
POUR MONTREA}

Le train rapide (du 1midi “Tran:
Canada Limited” du Pacifique Ca
nadien 3 destination de Montréa.
quitte Ottawa tous les jours à 11.-
05 a. m., arrivant à la gare de la
rue Windsor

normale. Voyageurs de wagon-sa-
lon seulement. Service de wagon-
buffet.

J. A. McGill,
Agent Général. 
  Traymore ss8.40 4 00 2G. Poppy .. . 6.45 |

Hat ..... 3.05
DEUXIEME COURSE

Flowerful ... -$ 5.80 3.20 3.25
Greybourne .. 3.85 2.40
Azraei ...., 220

TROISIEME COURSE
Sp. Girl .....$15.00 6.95 3.65
Director ...... 6.5 3.00Glyn 1°" 2.90

: QUATRIEME COURSE
Vase (1118 415 2.75 2.05Waywmo .... 3.15 310
Bl. Bubbles ,. 2.05

CINQUIEME COURSE
Catalan .. .$10.90 3.20 xx
G. Thatcher oe 2.60 xx
Dr O'Mara ... zx

MIXIEME COURSE
Cautious .....383.30 20.65 9.70
Yoshimi ..... 4.05 2.80
M. Carrell ... 3.60.

SEPTIEME COURSE
Racket ......$ 6.40 3.90 3.30
A. Maia ..... 3.36 2.50
Roy. Oak .... 2.60

FIRPO A DES
DIFFICULTES

NEW-YORK, 21.—Louis Angel
Firpo, le pugiliste argentin et ses
amis ont été admis en ce pays, à
titre de visiteurs, après avoir été
retenu à l’île Ellis ,par les autori-
tés d'immigration, peu satisfaites

seur. Une fille, Mlle Blanca Lour-

sant pas partie de sou groupe, à 

eter

LIGUE FEDERALE
G. P. Moy.

Métropole ........ 6 2 750
Wrightville ...... 4 4 .500
Ottawa ...…..…….……... 3 4 428
Main ......c0000.. 3 4 428
Aylmer ........... 1 7 125

ASSOCIATION AMERICAINE
G. P. Moy.

Louisville ........ 53 36 595
Saint-Paul ........ 51 40 560
Indianapolis ...... 48 39 .552
Columbus ........ 44 46 489
Tolédo ......0cv.. 43 48 472
Kansas City ...... 41 49 466
Minneapolis ...... 41 50 4561
Milwaukee ...... 39 50 427

, LIGUE QUEBEC-ONTARIO
G. P. Moy.

québec ees a.4 2 .667
Royal ........... 4 3 571
Canadien ......... 3 4 429
Ottawa-Hull ....….. 2 4 333

ASSOCIATION DU SUD
G. P. Moy.

Memphis ......... 62 33 641
Nouv.-Orléans ..... 57 37 .607
Nashville ......... 48 42 533
Atlanta .......00. 46 40 532
Mobile ......evu.. 47 47 500
Birmingham ..... 41 48 461
Chattanooga ...... 37 se 389
Littla Roek ....... 27 63 315

LIGUE AMERICAINE
G. P. Moy.

New-York ........ 52 38 578
Détroit s……….... 8 38 573
Washington ...... 50 39 562
Chicago .......... 43 44 494
Saint-Louis ...... 43 44 494
Cleveland ......... 41 48 4681
Boston ........... 38 50 482
Philadelphie ..... 36 53 404

LIGUE NATICNALE
G. P. Moy.

New-York ........ 56 30 651
Chicago .......... 50 36 581
Brooklyn ......... 46 40 585
Pittsburgh ....... 44 39 530
Cincinnat! ....... 47 44 516
Saint-Louis ...... 87 51 420
Boston s……ssvcuncs 88 54 S79
hiladelphfe ..... 34 83 391

oS

aussi eu des- difficultés,

des passeparts du groupe envahis- |}

des, amie du pugiliste, mais ne fai-|

  

 

 

Lindsay,
31 81.00, 75c et 50c. Impôt en plus.

portes de 1'Aunditorium ouvriront chaque

   - trais en v.
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PRESENTE LA

Fameuse Fanfare F. F. Cola
Santos et les

Chanteurs de Grand Opéra

En Trois Briiian:s Concerts

Ohangement de Programme tous les Jours
Mardi, Mercredi, Jeudi, 22, 23 et

24 Juillet .

A 8.15 heures chaque soir.

Artistes qui Susigteront: Magda Dahl,
Prima Donna; G. Umberto Sacchetti, Té-

¢| nor; Elener Kirmes, Mes. Sop.; Allezan-
| dro Modesti, Baryton;

Z| Basse.
Guiseppi Sorgi,

Sièges réservés en vente chez C, W,
rue Sparks, Q. 2868. Prix,

Les

soir à 7.30 hres.
La Fanfare Cols Santos et la Compa.

quie d'Opéra constituent une des meil-
leures organisations musicales en Amé-
rique et ils viennent de conclure un très
heureux engagement à Montréal.

Sur demande spéciale, Mille Dahl et
les autres membres do ia compagnie chan-

: sP teroent des chansons favorites.
Visiter yAudsiortum, Vendzit le plus

&

à 2.00 p. m., heure:

Exempi

0

produit! LES JEUX OLYMPIQUES EN.

apres-midi, *

Il est absolument nécessaire que; Pelote basque.

renforcissent immédiatement pour; tres.

Dans le premier engagement, ie! tres.

que. Yachting.

dont des! la Fédération Internationale Halté-

doubles sacs de Boissonneau et de: rophile. Jeux équestres. Yachting.

torze (14) points à la quatrième! fert aux Athlètes
session sur les offrandes de La-| Je

promettait, à ses débuts, de causer |.‘

E. Gagnoni 
OVERBROOK VAINQUEUR

infligé une autre
défaite aux Tigers, grâce au bon

‘LA SEMAINE
DE CLOTURE
pemmr

TRENT DANS LEUR DERNIE-
RE SEMAINE.

—pesce me

Voici le programme de la der-
nière semaine des Jeux Olympi-

 

  

GIANTS ET SOX
EN VOYAGE

CINCINNATI, 21. — Le com. K.
M. Landis a avisé les New York
Giants et les Chicago White Sox
qu'il les autorisait d’entreprendre
un voyage en Europe. Il a'donné
cette réponse après avoir pris. un
vote favorable chez les clubs des

déux ligues majeures.

   

=

 

ques:
Mardi 223 juillet:—Poids et Hal-

tères, Yachting. Jeux équestres.

Mercredi 23 juillet: Jeux éques-

Poids et Haltères. Cyclisme.
Yachting. Pelote basque.

Jeudi, 24 juillet: Jeux éques-
Poids et Haltères. Pelote bas-

Vendredi, 25 juillet: Congrès de  Samedi 26 juillet: Banquet of-

et à la Presse. |
ux équestres. Cyclisme Yachting. |
Dimanche 27 juillet: Fête de:

clôture des Jeüx. Jeux éques-'
tres. Cyclisme.

Lundi, 28 juillet: Conférence
préparatoire du Congrès Olympi-
que de Prague, 1925.

Mardi, 29 juillet: Conférence
préparatoire du Congrès Olympi-
que de Prague 1925.

Vendredi, ler aofit: Congrés de
l'Union Cycliste Internationale.

VAINQUEURSÀ
EMPIRE CITY

———e

.8—1

 

Girl  

OTTAWA
TERRAIN DE CIRQUES
Voisin du Parc Plouffe

LUNDI 28
JUILLET

 

 

 

Animaux Sauvages Dressés
Un Splendide Spectacle

Récréateur

850 Hommes et Femmes dans de
Merveillenses Arénes,
Grande Ménagerie

40 Bouffons

2 Gros Troupeaux d'’Eléphants
Des Centaines d’Attrayants

Chevaux.

Deux représentations par jour,
à 2 et 8 hres p.m.

Les portes ouvrent une heure

avant.

GRANDE PARADE DE RUE
A 10.80 a.m.

Beau temps, mauvais temps.

PRIX
Enfants de moins de 9 ans, 30c
Adultes . . 78¢c. + ee = . +

Sièges en vente le jour du cir-
que à la pharmacie T. Graham,
90 rue Sparks. Méme prix que  

.Y. . 3—1 8—5
Akbar ....... — 2—1 au—p
Warfare ...... —_ 4—1

: DÉUXIÈME COURSE |
C. Belle ..... 15—1 5—1 2—1;
Poltova  ...... —  4—1 8—s)
Br. Spark — — 52!

TROISIEME COURSE
L. Audrey .15—1 5—1 5—2/
Baby Lane _ au—p 2-5
Ex. Ruler .... 1—5

QUATRIEME COURSE
Fabian ....... 6—5 1—4 x—x
Rejection ..... — 1—6 x—x
D. Harum .. — X—X

; CINQUIEME COURSE
M. Lang'ne 1—2  x—x x—x

Anne ,....... —_— 1—2 x—x

Malt ......., _— — x—x
.- SIXIEME COURSE

Crink :.... «.11—5 au-—p 1—2
Le Rot’ ...... — , 21 au—p

— 8—5
 sur le terrain du cirque.
 

 

Sandhurst=

 

  

JOUTE pour la
CANADA

Club de Lawn Tennis Rideau, Ottawa — 24, 25, 26 Juillet
Plan des sièges réservés à l’Ottawa Gas Co., 35 rue Sparks.

Billets bons pour les 8 parties, 94.50; Entrée quotidienne, 82.90.
Impôt compris. Tous les sièges sont réservés.

S'il y a remise des parties, les billets seront bons pour l'entrée
lorsque les joutes auront lieu.

LAWN TENNIS INTERNATIONAL   

 

  

   

COUPE DAVIS
VS CUBA
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Deux Cigarettes
de Plus dans
Chaque Paquet!

Cigarettes

BritishConsol
Maintenant——

Paquet de 2=~15Cents
at, di
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“Toute race porte en elle-même des titres impres-
criptibles qui 1'autorisent à parler a. langue. C'est
un penchant et un besoin inné qu'aucun gouverne-
ment ne peut prudemment ignorer, et c'est un droit
-ondamental et primordial qu‘aucane puissance bu.
maine ne peut impunément violer.‘

8. E. le cardinal BEGIN.
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Le choix des institutrices

 

Le ‘devoir qui incombe aux commissions scolaires. — Vers un meil-

leur enseignement bilingue. — Programme, méthode, et per-

f

=

: ste,

Une lourde faute

;. sonnel.
 Einm

-
Les diverses commissions scolaires de la province sont, d’or-

dinaire, pendant les vacances, a la recherche d’institutrices. Soit

qu’elles renouvellent l’engagement des anciennes, soit qu ‘elles

modifient leur. personnel enseignant, elles viennent en contact

avec celles à qui sera confiée, au cours de l’année suivante, la

haute mission de donner l'instruction aux enfants. ;
Nos commissions scolaires connaissent d'habitude leur devoir

et le remplissent avec tact, fermeté et patriotisme. Ce n’est ni

notre habitude ni notre intention de leur dicter leur conduite.
Cependant, qu’elles nous permettent de faire, au sujet du choix
des institutrices, quelques réflexions que nous croyons utiles non
seulement pour,le bon fonttionnement des écoles dans telle ou
telle localité, mais pour le succès de l’enseignement bilingue dans
toute la province.

, Le simple. bon sens demande que les commissions scolaires,
les plus importantes comme les plus humbles, aient à coeur de re-
tenir les services d’institutrices qualifiées et compétentes.

Qu’on ne se méprenne pas sur le sens de ces deux mots. Une
institutrice peut être qualifiée et ne pasêtre compétente; elle peut
être compétente et ne pas avoir, pour une raison ou pour une au-
tre, les certificats qui lui donneront la faculté légale d’enseigner.

Nons avons assez dit et prouvé dans le passé, sans être obligé
d’y revenir, que les écoles officielles de formation pédagogique se
transformaient souvent en lieux de déformation et qu’elles n’a-
vaient de bilingué que le nom. C’est auss: "ne vérité courante que
les institutrices sorties de ces écoles ou des écoles normales doi-
vent parfaire clles-mêmes leurs études de francais si elles veulent
plus tard donner un enseignement bilingue convenable.

Cette situation qui nous a été. imposée jusqu'ici par le gou-

commande cependant aux commissions scolaires la plus grande
prudence.

Il est en effet important, pour l'avenir de notre nationalité
dans Ontario, que l'enseignement bilingue progresse en valeur.
On y réussira et par un agencement mieux compris des program-

mes scolaires et par le perfectionnement constant du personnel
enseignant. Plusieurs commissions scolaires ont depuis quelques
années donné une attention toute spéciale à ces deux points et ont
obtenu d'excellents résultats.

Les institutrices elles-mêmes ont compris la nécessité d’ac-
croître leur compétence et de mettre leurs moyens intellectuels ct
pédagogiques en accord avec les
lingue plus complet. C’est ainsi que dans notre région, elles se,

exigences d’un enseignement bi-

sont groupées et ont formé une association qui est tout autant
qu’un mode de protection mutuelle, une occasion de rechercher,
en même temps que le perfectionnement professionnel, une métho-
de d’enseignement plus sûre, plus uniforme, plus conforme, sur-
tout, aux désirs des pères de familles. .

Cette association ainsi. que l’Ecole de pédagogie sont autant
d’aides nouveaux qui se présentent ‘aux commissions scolaires
pour leur faciliter le choix de bonnes: institutrices. Qu’elles en
profitent:afin de confier leurs écolés à des maîtresses dignes de

: pairticiper- à. l’autorité paternelle et aptes à donner aux enfants
5 une solide formation intellectuelle, morale et patriottique.

Charles GAUTIER.

 

audeur le Jourpe ee

; Nous avons déjà eu l’occasion
de commenter ici même les.di-
vers aspects du programme mi-
nistériel du gouvernement ‘Her-
riot, de France, qui veut sup-
primer l’ambassade française au
/âtican et renouveler les luttes

» anticléricales du temps de Com-
be’ et autres. Mais il faudra que
¢e premier ministre compte
ave, l'opinion publique.  Plu-
sieurs personnes des milieux of-
ficiels français se sont pronap-
cées contre l'intention du gou-
vernemént. de supprimer l’am-
bassade française au Vatican.
"M. Jonpart,: qui a été le pre-
mier ambassadeur à Rome lors
‘des la reprise des relations di-
° plèmatiques avec le Vatican;et
qui, grâce à son expérience pas-

est en’ mesure de juger
_ mieux ‘que, quiconque une aussi
délicat question, s’est pronoñ-
cé très énergiquement sur ce
sujet. dans une entrevue ‘après
avoirdit-qu’il se proposait d’in-

terpeller-le gouvernement. ausé-
nat.
‘Le programme de politique

“ gectaire annoncé par le premier
“ ministre Herriot suscite'des pro-
testations indignées dans toute
la France et surtout dans 1’Al-
sace-Lorraine ‘qui se voyant me-
nacée dans ses libertés religieu-
seset scolaires s’organise- déjà
pour . la’ défense contre - cette
bande de sectaires radicaux qui
cause un si grand tort à la Fran-
ce- à l’extérieur comme àl’inté-
rieur du pays.

Espérons.que sous cette. pous-
sée de l’opinion publique, de-
eurée- plus saine qu’on ne“lc

suppose généralement, les gou-
vernants de France y verront
pst plusieurs fois avantde s’en-
gager danstelle ou telle voiean-
ticatholique et antinationale, ‘ce.
qui est. synonyme chez nos. cou-
sins d-‘outre-mer.

Kotre histoire àà Wembley.

.x l'Exposition de. l'Empire
duse ‘continue au- parc. Wéra-!
2°

de
|briand, des explorateurs Joliet-

 

 

bley de Londres, des tableaux
vivants retraceront l’histoire du
Canada, durant la semaine du
21,juillet au 30 août.

- On -préludera par les voyages
de Jacques-Cartic- ct la fonda-
tion de la Nouve.:: France. Le
corps. du programme compren-
dra six tableaux ainsi répartis:
l’oceupation définitive en 1604
et l’organisation de la colonie
jusqu’en 1713, l’oeuvre de
Champlain et de Maisonneuve,
des gouverneurs Montmagny,
Courcelles et Frontenac, de Mgr

‘Laval, St-Valier et Pont-

te, La Salle et LaVerandrye, des
missionnaires Bréboeuf, Lale-
mand et Marquette ; suivront les
armées de Wolfe et de Mont-
calm en présence lors de la ba-
taille de septembre 1759; la
troisième scène montrera l’arri-
vée des Loyalistes au Canada;
la ‘ quatrième représentera la
guerre de 1812-14 entre le Ca-
nada et les Etats-Unis; puis dé-
fileront les ‘‘Péres de la Confé-
dération: Taché, McDonald,
Cartier, Brown, ete ...: le der-
nier tableau enquissera la fon-
dation. de la Compagnie de la
Baie d’Hudson en 1670 et celle
de-la' Compagnie du Nord Ouest,
leur querelle et leur fusion, la
gendarmerie à cheval dans le
nord-Ouest, le C. P. R. et le
C. N. R., la Colombie britanni-
que, le territoire des Prairies
devenu le grenier de l’Empire.

Cette nouvelle est magnifi-
que; mais il nous reste à sou-
haiter que ces tableaux vivants,
contrairement à certains récits
anglais de notre Payp, ne ren-
ferment pas trop d’erreurs sur
Jos origines francaises du Cana-
a.

Bonne nomination

‘Après la nomination du séna-
teur -Belcourt, comme représen-
tant’ du Canada à la conférence
Ânteralliée de Londres, nomina-
‘tië&ndont nous avons fait ressor-
tir tout l'À propos ces jours der-
niers, arrive celle du sénateur
Raoul Dandurand, qui ira repré-
senter: officiellement notre gou-
veraement à la conférence de la
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nous l'aimons partout: la

lacs d'Ontario, dans lea

trie, parce que ce sont nos

“sud mvaiseusse in Luscdesdouñia,

se; nous n'avons pas d'autre patrie dans le monde
que le Canada, et nons l'aimons d'un bout à l'autre,

Ol LC dali Cie

moindre parcelle de cette
terre canadienne. qu'elle suit sur les bords des grands

vastes prairies du Nord.
Quest. ou sur les bords du Pacifique. c'est notre pa.

pères qui l'ont découverte,
colonisée,€défrichée et évangélisée.'

 
 

 

LE Dr JULES DORION
CREE. COMMANDEUR

M. le docteur Jules Dorion,
directeur de l”‘Action catholi-
que’’, vient de recevoir de S. S.
Pic XI, par l’entremise de Mgr

 

O. Cloutier, récemmentarrivé de! ;
Rome, le titre de commandeur
del’Ordre de Saint Grégoire le
Grand. Le Souverain Pontife,
dit une dépêche de Québce, ac-
corde ce titre à M. le docteur

Dorion ‘‘pour montrer combien
il apprécie le travail fait par ce
vaillant journaliste catholique
dont le talent et le travail ont
réussi à donner à l’‘‘Action ca-
tholique’’, journal qu’il dirige

depuis sa fondation, l'influence
profonde et la valeur reconnue
qu’il possède’,

-Nos sincères félicitations au
nouveau commandeur. Cette
haute distinction, accordée “par
le Saint-Siège, le consolera des
attaques malveillantes dont il
fut récemment l’objet dans l’ac-
complissement de ses devoirs de
journaliste catholique et lui se-
ra un précieux encouragement

dans la lutte qu’il a entreprise
contre l'esprit de parti, et les
erreurs doctrinales et morales
qui égarent et corrompent notre
société,

Ch. &.
  

Société des Nations, à Genève,
cet automne. A quel concours
de circonstances devons-nous
de voir deux compatriotes nom-
més à de si hautes fonctions in-
ternationales? A leur caractère
bilingue, il n’y a pas de doute.
C’est le commencement des ré-
sultats produits par les fortes
paroles de l’hon. Graham,
ministre des chemins de fers,
sur le bilinguisme nécessaire
dans nos relations avec les au-
tres pays.

Toujours le K. K. K.?

On mande de Seattle que le
sanctuaire catholique de Notre-
Dame de Lourdes, de cette ville,
a été insulté par des klantistes
en mal de vengeance contre un
curé qui s’opposait énergique-
ment à leur campagne en faveur
de l'abolition de l’école parois-
siale. Ce sacrilège aurait eu
pour:effet de détacher du Ku-
Klux grand nombre de protes-
tants qui sont révoltés parcette
sorte de conduite, et qui au-
raient retiré leurs signatures de
la pétition demandant l’aboli-
tion des écoles paroissiales.
C’est ainsi que la Providence
sait toujours tourner contre les
malfaiteurs leurs actes dont ils
attendaient le plus de bien. Il
est certain que plusieurs pau-
vres âmes appartiennent à cette
société secrète sans trop savoir
ce qu’elle est en réalité; mais
quandcette société se sera mon-
trée à jour—et c’est à nous de
la dévoiler aux regards de tout
le monde—les esprits droits en
auront la nausée et la rejette-
ront loin d’eux.

Vieille de 250 ans

On vient de célébrer le 250ème
annversaire de la fondation de
la paroisse de Montmagny. Son
Eminence le cardinal Bégin et
plusieurs laïques prirent part
aux fêtes qui ont eu lieu à cette
occasion. Ainsi cette belle pa-
roisse du bas du fleuve St-Lau-
rent, à une cinquantaine de mil-
les à peine-en bas de Québec,
date de 1677, et elleallait avoir
un siècle quand les Anglais ont
emporté le pays d’assaut à Qué-
bee. Et combien d’autres pa-
roisses de la vieille province
voisine sont actuellement ou à
la veille de devenir centenaires ?
Rien d’étonnont done que l’es-
prit paroissial soit une tradition
de notre race, et qu’il constitue
un: rempart très solide contre les
infiltrations des coutumes et
des modes étrangères. C’est à
ces vieilles paroisses que nous
devons, en bonne partie, la sur-
vivance de notre élément fran-
çais au pays.

E. R.
pamepemmenann

LA DATE DUPROCES
TORONTO, 22. — L'avocat des

directeurs accusés de la Home
Bank demandera jeudi au juge
Contsworth de fixer - la date do
Jourprocès expéditif,

 
 

 

Armand LAVERGNE.

 

 

 

L'union des classes.àMontmartre

 

La “Basilique. du Voeu National,
à toute époque de l'année, mais
surtout pendant ce mois . du Sa-
cré-Coeur, est le rendez-vous des
oeuvres et des associations ca-
tholiques. Elles y viennent, tour
à tour, porter des prières et pui-
ser des forces. -

Deux ‘dimanches de suite, il
m'est advenu de prendre part à
ces sortes de pèlerinages. Et jai
remarqué, .au cours de l'une et
l'autre cérémonie, comme au cours
de-l'une et l’autre réunion d’étu-
des, consécutives aux offices re-
ligieux, une ressemblance ‘ profon-
de entre les deux initiätives qui
se succédaient à Montmartre.
De caractère et de but, elles

sont pourtant différentes. La
première s'occupe des ouvriers et
elle vit par le -concours et l’effart
des artisans. La seconde est com-
posée d'intellectuels et elle s’a-
donne aux travaux de l'esprit. Ce-
pendant, entre les, deux, non seu-
lement on découvre une identité
de canvictions intimes .et d’'idéal
supérieur; mais encore on recon-
naît une compénétration de per-
sonnes.

Les Cercles d'ouvriers catholi-
ques s'étaient rendus, les Dpre-
miers, sur la sainte colline. Ils y
tenaient leur assemblée générale
annuelle, sous la présidence du
général de Castelnau. Car ce grand:
chef militaire est aussi un grand
chef social. ,AÀ la tête de l'’Asso-
ciation fondée par M. de Mun
après la défaite de 1871, il a re-
cueilli après la victoire de 1918,
l& succession de l’illustre regain
de vie.

Cette ‘ oeuvre des Cercles, elle
est maintenant ancienne, elle a
dépassé de deux ans le demi-siè-
cle. A case de cette longue car-
rière, on la croit vieille. A Mont-
martre, au contraire, elle s'est ré-
vélée merveilleusement jeune. El-
le a Ja jeunesse indestructible
de ses principes et de ses idées,
qui, s'appuyant sur Dieu sont im-
mortels; elle a la jeunesse cons-
tamment renouvelée de ses mem-
bres et de ses initiatives. De
tous les points de la France,
étaient accourus des délégués,
dont la plupart apportaient des
suggestions ou des réalisations op-
portnne.

Mais, ce qui a frappé le plus vi-
vement et ce que je veux souli-
gne ici, c'est l'union cordiale, fra-
ternelle, franche, et, pour tout
résumer d'un seul mot, chrétienne
qui s’affirme, au sein de cette
oeuvre, entre les divers éléments
sociaux.” Le comte Albert de
Mun l'avait fondée pour fonder
en un seul bloc ce qu’on nommait,
il y a cinquante. ans, les classes
dirigeantes et les classes laborieu-
ses. L’évolution démocratique
a modifié ce vocabulaire, et aus-
si quelque peu les habitudes et
les tendances dont il était l’ex-
pression. Mais la doctrine et la
flamme de la charité, — prenez
le terme en son sens le plus haut,
en son acception divine,—ont gar-
dé dans l'âme et l'armature de
la grande association, la même ar-
deur et la même puissance. Il s’a-
git toujours là, de rapprochement
fraternel et le collaboration affec-
tueuse entre les différents
teurs du travail humain. .
On peut mêmée ajouter que la

coopération serait d'autant plus
confiante et féconde, que les for-
ces autrefois simplement dirigées
sont devenues, grâce au concours

même ‘qu’elles ont reçu des an-
ciens dirigeants capables en bien
des cas de donner à leur tour une
direction. = Sur l'orientation pro-
fessionnelle, en particulier, c’est
le secrétaire d'un syndicat d'em-
ployés qui donna, en cette réu-
nion de Montmartre, un véritable
et précieux enseignement.

Le problème de l’orientation
professionnelle est une des trois
questions que le Comité de l'oeu-
vre, après consultation des inté-
ressés, propose aux enquêtes et
aux délibérations des Cercles au
cours de l’an prochain. Ies deux
autres sujets urécisent, avec celul-
ci les tendances et l'esprit de
l'institution. Les nombreux cér-
cles, épars à travers le pays, dans
les campagnes aussi bien que
dans les villes, auront à s'occuper
surtout, de la lutte à engager
contre le divorce et de l'assistan-
ce à donner aux-émigrants. A
côté des préoccupations  profes-
sionnelles, les’ sollicitudes -mora-
les” auprès des unes et des autrés,
les soucis de ‘la charité pour dès
frètes moins heureux.

J'aime à mettre en relief, aux
yeux de mes lecteurs étrangers
l’attention manifesté par l’oetvre
des Cercles en faveur de l'émigra-}
tion. Nos ouvriers chrétiens, com-
me les hommes de culture qui
s'intéressent à leur sort, on les
voit disposés à faire accueil et,
quand il le faut à porter secours,
dans l'ordre matériel et «ur le
terrain moral, à ces millions de
travailleurs qui, de divers
viennent à la fo:s, nous apporter.
un utile surcroît de main-d'oeu-
vre et nous demander un gagna
pain nécessaire. Ils prennent part
à l'élan général et généreux qui
porte aujourd'hui les catholiques
français vers leurs frères étran-

fac-

gers.
Or cette même tendance je l'ai

retrouvée, non moins . vivace êt
non moins clairvoyante au -sein de
la Corporation des Publicistes
chrétiens qui, l’autre dimanche, .à
son ' tour, accomplissait son pè-
rinage annual au Sacré-Coeur de
Montmartre. Ils- est remarquable,

en nfftet, que, parmi les séanceset

les travaux .de l'année, dont le

tableau fut retracé par le Secré
taire_ de.l'Asscatlation, ‘les: con:

Pat
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pays,!

tacts avec les‘ catholiques étran-
gers se mujtiplient. Tantôt c'est
un des membres, expert en litté-
rature: italienne, qui met ses con-
frères au courant des derniers li-
vres écrits par nos frères de la
Péninsule; fantôt c'est un émi-
nent ‘professeur de Berne à qui
l'ôn ménage une réception cha-
leureuse; en d'autre occasion, les
Publicistes chrétiens invitent à
leurtable et entendent avec fruit,
soit Mgr Chaptal, évêque des
étrangers à Paris, soit Mgr Beau-
pin, secrétaire des Amitiés fran-
çaises àl’étränger qui, l’un et
l’autre, exposent à cet auditoire
d'élite, et leur’ ministère et leurs
initiatives.

Dans toutes ces
tions et dans toutes ces rencon-
tres, on retonnaît le même sujet
de charité, ‘qui rayonne en apos-
tolat ou en affection.

Mais j'ai remarqué en commen-
çant éette lettre, qu’entre les deux
assemblées -qui me conduisirent à
Montmartre, il: y avait, non seu-
lement parenté d’idéal, mais aus-
si. compénétration de personnes.
En effet, coïncidence curieuse et
significative, à la réunion des
Cercles ouvriers, dans l'état ma-
jor de catholiques agissants qui
entouraient le général de Castel-
nau, j'ai découvert une majorité
de “publicistes chrétiens’ et, la
semaine suivante, au pèlerinage de
Publicistes ‘chrétiens, j'ai retrouvé
quelques représentants de nos
syndicats de travailleurs catholi-
ques. L'un’ d'eux même, et non
des moindres, fut, cet hiver, un
des invités et j'oserais dire un
des instructeurs, ou tout au moins,
l’un des informateurs, de la Cor-
poration. .Du reste entre la Con-
fédération, des Travailleurs chré-
tiens et’ l'Association des ouvriers
de la -plume, il s’est noué des

communica-

liens tout ensemble officiels et
fraternels. : Un des vice-prési-
dents de cette Confédération de
travailleurs est le secrétaire mê-
me .des publicistes; il y occupe
cette fonction comme représentant
des artisans de la plume affiliés
à leurs laborieux camarades du
bureau, de l'usine ou de l'atelier.

C'est ainsi qu‘au-dessus des
différences établies par les diver-
sités de fortune, de culture ou de
profession, la grande famille du
peuple chrétièn tend de pius en
plus à se .resserrer et à s'unifier
dans la charité divine.

Francois VEUILLOT.
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La famille et la vocation, par Mgr
Lavallée, . recteur des Facultés
cathôliques de Lyon, 16 pages.
Prix © fr. #5; port, O fr. 05.
_ ynne Presse, 5, rue Bayard,
Paris, se.
Ce repport, présents au Congrès

diocésain de Lyon, énumère trois
causes funestes à la vocation sacer-
dotale, prises dans la famille.

Il manque beaucoup de prêtres.
Quelle en est la raison? Tout d'a-
bord, la dépopulation. Est-ce à
dire qu’il faille attendre l’accrois-
sement des familles pour avoir des
prêtres? Non: il s’agit de susci-
ter des vocations parmi les enfants,
et avec eux, éducateurs futurs des
volontés, la race, française vivra
car ‘’le sang français est vigou-
reux, tout se ramène donc à la vo
lonté de vivre.”

Un autre ennemi de la vocation,
c’est l’affaiblissement de l'éducati-
on dans la famille. Le sacerdoce
est une vie de sacrifice; pour le
comprendre, pour l'aimer, il faut
avoir été élevé chrétiennement, sé-
vèrement même, car c'est seule-
ment de cette façon que l'on se
préserve des lâches entraînements.

Reste enfin l'opposition d’une
mère. Si le sacerdoce est un ap-
pel de Dieu, il-n’en reste pas moins
vrai qu’il est semblable au grain
du semeur et que, ce grain, il faut
le préserwer. Parfois une parole,
telle une piqûre d'insecte, le fait
mourir, ou ce sont des éléments
qui ont manqué à son éclosion, et,
en cette matière, le rôle de la mê-

re est considérable,
+. +

La Vestale, Pièce en déux actes et
en vers, par Marie-Barrère Af-
fre. Prix: 1 franc; port, O fr.
15, — Bonne Presse, 5, ruc Ba.
yard, Paris,Se.
Cette pièce, écrite en vers, est o-

riginale et délicate, par le sujet
traité et la finesse de l'expressi-
on. Nous y voyons les progrès du
christianisme, au milieu des per-
sécutions, sur la religion romaine
avec ses dieux multiples et vains.
La grande prétresse Nérélis ost

enterrée vivante, parce que, pour
‘secourir .un maelheureux , elle n'a
pas craint delui tendre la main.
Elle maudit les divinités incapa-
bles de pitié et invoque la toute-
puissante bonté d'un Dieu supré-
me. Délivrée, et instruite de la
religion chrétienne, elle se livre au

| bourreau pour affirmer sa foi.
La mise en scène est une belle

évocation de l'époque impériale.

2 DEFAITES DE MacDONALD
LIANDRES, 22. — Le gouvcrne-

ment Maconald a subi deux dé-
faites ‘à la ‘ séance d'hier soir.
c la dixième depuis l'avène-
méat au pouvor du partf travaillis-
te. Le premier vote défavorable au
gouvernement . fut donné hier à
propos du bill des logements en
comité, 1a division ayant été de
201 a '155. Le second a été donné
sur”nn. amendement travailliste an
mêmebill que le gouvernement ac-
cepta mais qui fut rejeté par 187
Àus Co

 
 

LES NAVIRES
ENPARTANCE
AVEC COURRIER

Angleterre et autres pays via
l'Angleterre: France, de New
York, le 30 iuil; Emp. Scotland,
de Québec, le 30 juillet; Montcalm
de Montréal, le 1 août; Olympic,
de New York, le 2 août; Doric, de
Montréal, le 2 août; Ausonia, de
Montréal, le 2 août; Aquitania, de
New York, le 6 août; Melita, de
Montréal, le 6 août; Caronia, de
Québec, le 7 août; Montrose, de
Montréal, le 8 août; Mégantic, de
Montréal. le 9 août.

Pour les autres pays:
de Montréal, le 31 juil,
seulement; Montlaurier, de Qué-
bec, ls 24 juil., Irlande et Ecosse;
New Mexicô, de Québec, le 15 août
Union Sud-Africaine; Chaudière,
de Halifax, le 1 août, Bermudes,
Iles Sous-le-Vent, Ste-Lucie, Bar-
bade, St-Vincent, Grenade, Trini-
té, Guyane Brit. Vénézuéla; Can.
Forester, de Montréal, le 6 août,
Bermudes, Bahama, Honduras
Brit; Caledonia, de Halifax, le 6
août, Jamaïque, et Colombie; Emp.
Asia, de Vancouver, le 31 juil.

Marloch,
Irlande

 
———

Chine et Japon; Achilles, de Vic-
toria, le 7 août, Japon seulement;
Pres. Madison, de Victoria, le 12
août, Japon seulement; Niagara,
de Vancouver, le 30 juil, Austra-
lie et. Nouvelle-Zélande; Maunga-
nui, de San Francisco, le 13 août,
Australie et Nouvelle Zélande;
Ventura, de San Francisco, le 26
août, Australie seulement,

Cn———

LES DEPOSANTS DE LA BAN-
QUE HOME.
TORONTO, 23.—A une assem-

blée du comité national des dé-
posants de la banque Home tenue
hier au bureau principal, on a étu-
dié la situation des déposants à
la suite de l'attitude de la cham-

LES ENFANTS CRIENT

 

PE ————

bre des communes en adoptant lof
rapport du comité des banques €:
du commerce. On a considéré
que le comité parlementaire avait
reconnu les réclamations morales
des déposants, et le comité des
déposants estime qu'une grande
victoire a été remportée. On
s'attend à ce qu'au  commence-
ment de la prochaine session le
gouvernement s’occupe de la ques-
tion et prendra des mesures pour
rembourser les déposants. Le co-
mité a décidé de poursuivre ses
activités jusqu’à ce temps, et les
comités locaux des déposants

 

| dans tout le Canada ont été priés
de tenir leurs organisations acti-
ves et intactes.

-

POUR AVOIR DU “CASTORIA”
Un substitut inoffensif pour Huile de Ricin, Parégoric,

Pastilles et Sirops Calmants—Pas de Narcotiques!

Mère!’ Le Castoria de Fletcher
sert depuis plus de 30 ans à sou-
lager les bébés et les enfants de
la Constipation, de ja Flatulence,
des Coliques et de la Diarrhée;
chassant la Fièvre qui s’en suit,

et, en régularisant l’Estomac et

les intestins, stimule I'assimila-

tion de la Nourriture; assyrant un
sommeil naturel sans narcotiques.
Le véritable porte la signature de |

 

 

Eta. 1889 ‘‘Le Magasin de Satisfaction d'Ottawa’
 

matins frais de l'été.

Tailles 2, 4 et 6 ans. Prix ..

11. Spécial AR 45 ee 440; 60 ee

Serviettes Huck, 75%
sion et épaisseur. Régulier 39c
Pour ... .. .. .

Spécial en Bas do Soie.
pointus. Nouveatx coloris.
Sous-types. La paire ... .

Stores (Blinds). Blancs,

Chacun ..

Fil
Ré

gulier $3.50.

Pour, chacun .. .. ..

Draps, 2 x 2!4 vgs.
prét. Régulier $2.25,

AN

Angle Sparks

et O'Connor   

Pyjamas. De Basin (Dimity) de couleur,
dans les teintes de blanc, rose, bleu et mau-
ve, genre à deux morceaux, avee brande-
bourgs et poche. Tailles 3 à 13 $1 59 les 1 à 3 ans,
ans, Prix :.. 8... 220 ver een 0 ° Pour .. .. ..

- Bag de Lisle, avec talons et bouts épissés,
et haut élastique, dans les teintes d@gris
moyen, brun et noir. Pointures va à

3 paires pour $1.

crèmeou verts.-67c

Couvre-Lits au Crochet. 74 pesx 84 pes. Une
bonne qualité épaisse et exempts d’apprét.

Qualité épaisse, pas d'ap-

Pour, chacun +. .. +. +. 00 0 ve 60

Dans le Rayon pour Enfants
Confortables Pullovers de Laine.

t +4] 11se 16 0, ps + Cts ee SO as ee (oa

rouge, bleu ou

Chemises, de

=| Pointures 1345

00.

Nouveaux Chandails pour les Vacances
‘Attrayants modèles sans manches, faits de laine de qualité, avec ou sans poches, en tein- §

tes douces de sable, gris, bleu Harding et brun. Vous en trouverez un trés commode pour
glisser dans un angle de votre mallette ou votre malle de vacances.
Tailles 36 a 44. Aux prix modiques de .. …… + ++ +. 0

Aubaines pour Mercredi et Jeudi dans Notre
Sous-Sol d’Occasions

de toile. Bonne dimen-
la verge.: 29c

pure “soie, talons
g. $2.25. 98¢

rayures roses ou
Régulier 39c.

. . Balais. Extra
Prix courant 95c.

1é blanc.
Ré-

$2.59 pes à 38 pcs.
et plaids. $1.44 La verge ... ..

L.N. POULIN =.
LIMITEE

Chauds et appropriés aux fillettes, pour mettre les
En attrayantes combinaisons de fauve avec brun, rose avec gris, saxe

ou bleu turquoise avec sable, et marine uni; finis avec collet rabattu et gland.

Salopettes. De coutil kaki avec chambrai

qués opposition. Tous ont des poches.

Aubaines Spéciales pour Hommes

choix, avec empiècement et poignets dou-
bles, en bonnes tailles amples.

Bouffantes pour Dames.
chacune. Pour ..

Serviettes de. Bain de Fantaisie.

Pour ..

Miroirs, 93% pcs x 1012 pcs, cadre émail-

Régulier 50c.

Une Grande Aubaine en Guingan. 1000 verges
de la meilleure qualité de Guingan anglais de 36

En dispositions de quadrillés, blocs
Régulier 50c la verge.

Sous-sol d’Occasions.

Agrandi et amélioré

$1.39
vert, et garnitures et appli-

Tail.

tissu imprimé de qualité de

à 18. Spécial . $1.3

3 pour $4.00. to LH
$a _

‘

+ $2.95 .. $3.95

Régulier 75e 49

Fauve avec

29€
boonne qualité, 4 cordes.69

CPour, chacun ...

37c

se ee

bleues

Pour, chacun .

En vente au

010. LÂCee eo oa

5400    
 

 

 

 

 

 

 

se présenter une liste de dix faits évidents de
bénéfice pour le consommateur dans un com-
merce.

Nous imprimons ci-contre ‘une liste de dix
bonnes raisons pour lesquelles vous devriez
être un client de l’Hydro.

Lise2-les

Commission Hydro-Electrique
- d'Ottawa

Téléphone: Queen 1901

~~

109, Rue Bank

Dix Raisons Logiques
 

RESQUE toutes
les choses ont
leurs bons

points. Mais rare est
l’entreprise qui puis-

 

. C’est votre compagnie.

2. A titre de contribuable —
vous êtes un actionnaire,

. Plus elle délivre de courant
électrique, moins 11 en coûte
au consommateurs.

. Ells présente une bonne con-
currence dans le service êlec-
trique.

. Elle prévient l’augmentation
des taux.

. Elle a plusieurs fois forcé
un rabais dans les prix.

. Elle est principaloment res
ponssble du fait que les taux
sont & leur bas niveau ac-
tu

. Bien qu’appartenant à ls vil-
le, elle n'a jamais coûté un
sou aux contribuables.

. L'établissement a payé l'in-
térêt sur les obligations et
& érigé un fonds d’amortis-
sement pour les solder.

Le consommateur du courant
Hydro-Electrigue non seule-
ment s’aide lui-méme, mais
A aide les autres.

Si vous désires d'autres reon-
seignements—téléphonez-nous,

1a
]
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PROGRÈS DES OEUVRES DE CHARITÉ

 

Une bienfaisante réunion d'hommes d'oeuvres a eu lieu di-
manche dernier 4 Wrightville, alors que sous les auspices de la

conférence de St-Vincent de Paul de 1'endroit, ils discutérent des
moyens à prendre pour développer dans notre ville la belle So-
ciété fondée par Ozanam.

On avait invité des personnes des autres paroisses. Un cer-
tain nombre avaient répondu à l’appel et il est évident que ces
contacts, provoqués pour disserter sur des sujets d’intérêt com-
mun et des projets de dévouement chrétien, combattent excel-
lemment l'esprit de clocher qui tend à s’introduire chez tous et

“à s'accroître, lorsque chacun demeure dans son petit coin.

on
E
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Pour sortir de plus en plus de l’isolement paroissial, afin de
promouvoir dans la ville l’organisation de plus en plus complète
de la charité, on a reconnu qu’il était convenable, peut-être pres-
sent, qu’il y ait daus chaque paroisse une conférence de St-Vin-
cent de Paul fonctionnant régulièrement

Toutes les conférences seraient unies entre elles par l'insti-
tution d'un Conseil particulier, composé des représentants de cha-
quegroupement et qui aurait pour mission de s'occuper des cho-
ses charitables intéressant toute la population.
“Ainsi on se renscignerait mutuellement sur les familles secou-

. rues et à secourir qui émigrent d'une paroisse dans une autre; on
s’édifierait réciproquement par l'exposé des initiatives prises ici
ou là ; on s'emprunterait des procédés, des manières de mieux fai-
re‘le bien ou d’en faire davantage.

De plus, on se préoccuperait, on pourrait au moins se préoceu-

per (la Société St-Vincent de Paul n’ayant pas l'ambition de tout
faire seule ou d’entreprendre tout ce qui est possible) d'établir
ici, dans un temps plus ou moins rapproché, des oeuvres essen-

tielles qui nous manquent. On a déjà parlé d’avoir dans Hull un
orphelinat, fiëme un patronage pour la préservation de la jeu-

nesse.
Voilà des projets qui ne concernent pus une seule paroisse,

mais qui les regardent bien toutes. C'est eu se rencontrant, en dé-

battant ensemble ces questions que l’on pourra se former une vé-
ritable opinion sur l'opportunité et les moyens de les réaliser.

Et que d’autres choses encore n'y aurait-il pas lieu d'entre-
prendre, quand les circonstances le permettraient: visite dcs ma-
lades, des moribonds, surveillance de la fréquentation sccizire
chez les enfants des familles protégées, comme on le fait déjà
dans Notre-Dame, placement des sans-travail, lorsqu'il est pos-
sible de les soulager de cette facon, qui est bien la meilleure, visite
des pauvres, leur relèvement moral et l'incitation aux pratiques
religieuses, lorsque c'est nécessaire, ete ...

Bref, il n’est rien qu'une conférence ne puisse accomplir qui
. relève du domaine du bien, et lorsqu'elle le peut raisonnablement.

Puissent tous comprendre de mieux en mieux, chez nos catho-
liques, qu'il y a plus à faire que de la pure philanthropie, mais de
la vraie charité chrétienne, avec les mérites surnaturels assurés
par l'Eglise à ceux qui se dévouent sous ses auspices. «.

Quant à l’assemblée de Wrightville, le jour même de la fête
de St-Vincent de Paul, elle aura contribué à faire germer davan-
tage l'idée semée dans bon nombre d’esprits, il y a de cela plus
d’un an, qu'il nous faut parvenir à avoir ici, comme aux Trois-
Rivières par exemple, un nombre suffisant de conférences qui
permette de fonder ensuite un Conseil particulier de la grande
Société. .

Henri LESSARD
 —
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La saine économie ne consiste| ]
pas toujours à se procurer une rares

marchandise à bas prix. En effet . 3

l'achat d’une marchandise de huit| ge Maaompagne

dollar qui dure un an est plus é-l5e de deux semaines à Montréal,
conomique que celui d'une sem-|Québec et Rivière-du-Loup.

blable qu'on aurait payé quatre =» +
dollars et qui ne durerait que trois M. Lucien Lebrun est parti pour
mois. C’est donc dans le choix de |Timmins où il devient représentant

son asosrtiment que le marchand |de la maison Raper.

peut être le plus utile à sa clien- A + =

tèle. Les acheteurs au magasin Dimanche soir, un bon nombre

J. Pharand dont nous annonçons {d'amis se sont réunis chez M. Jos.

actuellement la vente annuelle de |Laurin, pompier du poste No 3, pour
juillet sont tous des personnes de lui fêter son 34ème anniversaire de
longue expérience. Leur premier naissance. Une adresse fut lue par

souci est d'acheter un maximum |MIle C, Laurin et une magnifique
de qualité pour le minimum du chaise lui fut présentée par Mlle C.

prix et la réputation du magasin Campeau-; Etaient présents: MM. et Mmes
Pharand est la plus sûre garantie .

qu'ils n'ont pas failli à la tâche, [7 Nault, T. Guay, A. Bissonnette,
La maison J. Pharand organise L. Marleau, X. Fréchette, D. Guay,

"Se

  

 

T. Tremblay; MM. A. Fabien, L.
annuellement en juillet une vente

spéciale pour écouler les coupons,

les échantillons et les bouts de li-

gna de toute sorte afin d’empé-

Fréchette, M. Laurin, G. Fréchette,
P. Laurin, A. Fréchette, M. Fréchet-
te, R. Marleau, R. Tremblay; Milles
J. Laurin, F. Campeau, J. Guay, À.

| cher l'accumulation et de renouve-! Fréchette, C. Laurin, A. Laurin, S.

i ler sans cesse le stock. Elle a pour

| politique de sacrifier sans profit

|plutôt que de laisser vieillir une

|marchandise qui ne donnerait plus

"alors satisfaction,

i I1 v a donc des occasions uni-

| ques d'économie durant cette ven-

‘te Les ménagères économes fe-

ront bien de suivre les annonces

dans le “Droit”. Ne manquez pas

| de surveiller celle de mercredi qui

Igera particulièremenl attrayante.

ARTHUR GRENIER
Service Spécial d'Automobiles

pour

Mariages, Baptêmes, Funérail-

les, Voyages, Promenades, ete,

ars dernier modèle, des plus con-

ob fortables. Prix modérés.

Tél: Sher. 4551-J et Sher. 4880
 pre raEE
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ECHANGE DE

CHEVAUX
“Fair Day”)

TOUS LES JEUDIS

Hôtel “Chien d’Or”
Pointe-Gatineau.

Calixte CORBEIL, propriétaire.
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Marleau, Y. Marleau, L, Tremblay,
J. Marleau, C. Marleau et beaucoup
d'autres.

+ + +
Mademoiselle L. Massie, de Hull

est partie pour une quinzaine à
Détroit, Mich.,, en visite chez sa
soeur, Mme J. O. Duguay.

+ +
Dimanche dernier, Milles Jean-

nette et Cécile Leduc, recevaient à
l'heure du thé en l'honneur de Mlle
Anne-Marie Tourangezau, de Buc-

kingham. La table était décorée
d’oeillets et de pivoines.

Etaient présentes: Mlles Anne-
Marie Tourangeau, Etiennette La-
fleur, d'Ottawa, J:annette Couroux,
Béatrice et Emma Massie, Laurette
Courville, Marie-Ange et Romualda
Monderie.

——prvesmmene

EST RENVOYE
__AUX ASSISES

Robert Brière, de Détroit, sur qui
pèse trois accusations de vol a com- 
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paru ce matin devant le magistrat
R. Millar, qui l’a condamné à subir

| son procès aux prochaines assises.
i Georges Edward, de Pittsburgh,
arrêté la semaine dernière sous l’in-
tulpation de vol d’une malle con-
tenant des articles de toilette au
montant de $120, s’est avoué cou~
pable et a été envoyé en prison pour
6 mois.

John Wing, chinois, subira son
procès le 29 courant et pourra joulr
d’un cautionnement de $200. Il
est accusé d’avoir été illégalement
trouvé en Possession d'un fusil, à
Aylmer. I! à nié &a culpabilité.

Robert Milligan, de Maniwaki,

p
r
e

REENGAGENT PLU-
SIEURS EMPLOYES

LE BILAN DE LA COMMISSION
DEMONTRE UN SURPLUS DE
L'ACTIF SUR LE PASSIF, SE
CHIFFRANT A $305,606. — M.
LAVERDURE EST REELU PRE-
SIDENT DE LA COMMISSION
POUR L'ANNEE 1924-1925,

>

 

A la réunion de la Commission
scolaire, hier soir, on a fait le choix
du président pour l'année 1924-
1925. Le R. P. Bourassa fut nom-
mé président de l'élection et celle-
ci ne prit que peu de temps, puis-
que M. M. J. Laverdure fut de sui-
te et unanimement réélu pour un
nouveau terme,

M. Louis Landry, élu commissai-
re il y a huit jours, assistait pour
la première fois à une assemblée.
M. le curé Carrière était absent.

Le secrétaire-trésorier lut le rap-
port financier de l’année adminis-
trative terminée depuis le 30 juin.
Le “Droit” l’a publié il y a quelque
temps. Le déficit pour les deux
dernières années, provenant de la
réduction d’évaluation de la Cie E.
8. Eddy, est de $61,860.73.

LE BILAN

Le secrétaire-trésorier a aussi
présenté le bilan des affaires de la
Commission. L'actif est de $894,-
365.26; le passif de $588,759.14,
ce qui fait un surplus de l'actif sur
le passif de $305,606.12.

L'actif comprend les chiffres sui-
vants:

Bal. au 30 juin 1934 $ 48,139.27
Fds d'amortissement

ct intérêts accrus . 36,285.78
Bâtisses, terrains 731.769.00
Biens meubles . . .
Taxes encore dues . .

39,500.00
38,671.21

$894,365.26
Le passif comprend les dettes ci-

dessous:

 

Obligations . . . . $427,000.00
Autres emprunts . . 51,759.14
Billets . . . . . . ., 110,000.00

$588,759.14
Ces rapports, accompagnés des

témoignages des vérificateurs, ont
été adoptés.

On juge beaucoup trop basse l’é-
valuation des biens de la Commis-
sion à $731,000 et il sera question
à la prochaine réunion de faire fai-
re une autre évaluation afin que le
crédit déjà bon de la municipalité
scolaire ne souffre pas d'une sous-
estimation que l'on croit exister.

REENGAGEMENTS

Les vérificateurs des livres de
comptabilité de la Commission ont
cru devoir attirer l'attention des
commissaires sur l’augmentation de
la besogne qui incombe au secré-
taire-trésorier et à son assistant,
d'année en année. Ils soulignent
aussi la perfection avec laquelle ils
remplissent leur devoir. Aussi les
commissaires, en réengageant ces
deux employés ont-ils été unanimes
à augmenter leur salaire annuel de
$400 chacun. Le secrétaire-trésor-
rier recevra dorénavant $2,900 et
son assistant $1,800. Ils avaient
la même rémanération depuis qua-
tre ans.

Les réparations à l'école Laroc-
que, construite par l'entrepreneur
Lemieux et l'ingénieur Chéné, qui
agissait comme architecte, ont été
commencées, a rapporté le prési-
dent de la Commission.

Les vérificateurs des livres, MM.
H.-A. Champagne et J. Raymond,
ont été réengagés au méme traite-
ment, soit $350 par an, chacun. L'a-
viseur légal, M. J,. W. Ste-Marie,
sera aussi prié de continuer ses ser-
vices pour :es mêmes honoraires,
soit $300 par an. M. E. Bédard,
évaluateur de la ville, sera requis
de procéder au cours de l'année au
recensement des enfants, pour fins
scolaires. et recevra de ce chef une
rémunération de $150.

Les élections ont coûté la somme
de $185, dont $40 votées hier soir
au président, M. H. Leblanc, le jour
de la mise en nomination des can-
didats, le 7 juillet, et la journée
de la votçtion, le 14 suivant.
La rétriNution mensuelle reste à

un dollar par enfant. Seuls Mes-
sieurs les curés des différentes pa-
roisses sont laissées juges des cas
où l'on devra remettre gratuite-
ment des cartes d'admission dans
les écoles.

L'an prochain, sept écoles de la
ville, au lieu de quatre l'an dernier,
auront droit à des subventions gou-
vernementales, le nombre des clas-
ses plus élevées s’étant accru.
Ce soir, messieurs les commissai-

res visiteront les écoles afin de se
rendre compte s'il y a !ieu de fai-
re certaines améliorations et d’ou-
vrir de nouvelles classes ici ou là.

REUNION DE LA
COMMISSION

arpmerame

La commission de l'école techni-
que de Hull a tenu une assemblée
hier soir pour expédier tes affaires
cburantes. ’
On a soumis au gouvernement de

Québec 1a résolution des qbliga-
tions qui seront émises su montant
de $365,000epour consolider la det-
te dé l’école.
rer

DEPASSAGE
M. l'abbé John Mcintyre, de

 

 trouvé coupable de deux ventes 1]-
légales de boisson fera trois mois 

 

de prison pour chaque offense.

Pengor, N. Ÿ., est de passage dans  notre villa au presbytère de Wrigut- |
ville. .

LES COMMISSAIRES {POUR EXEMPTER
DES TAXES UNE IN-
DUSTRIE DU VERRE

UN REGLEMENT SERA SOUMIS
AU PEUPLE DANS CE BUT.—
M. A. CARON NOMME REVI-
SEUR. L'ECHEVIN MAY DIT
QUE L'EVALUATION N’AUG-
MENTE QUE SUR LA RUE
PRINCIPALE, CETTE ANNEE,
PAS DE JEUX AU LAC FLO-
RA.

—csfar

Le conseil de ville s'est réuni
hier soir en assemblée spéciale a-
fin de nommer un remplacant a
M. Achille Morin, démissionnai-
re comme reviseur du rôle d’éva-
luation. M. l'échevin Roy proposa
de le remplacer par M. Ex. Char-
ron et l'échevin Picard seconda.

L’échevin Larose proposa M.
Arthur Caron, l'échevin Boucher
l’'appuya.
Le vote fut pris et M. Arthur

Caron l’emporta par un vote de
10 contre 2. Le greffier fit en-
suite la lecture d’une lettre d’u-
ne compagnie de verreries du nom
de Fuerth et Nuremburg, de Ba-
vière, Allemagne, qui a décidé de
venir construire une usine dans
notre ville qui emploiera 250 hom-
mes. Elle demande une exemption
de taxes pour 15 ans.

Il fut alors proposé par l’éche-
vin Boucher secondé par l’échevin|
Chénier qu’un règlement soit sou-
mis au peuple afin de juger si
l’on doit accorder cette. exemption.

L'échevin O. May se leva en-
suite sur une question de privilè-
ge soumettant qu’un grand nom-
bre de propriétaires de la rue
Principale avaient vu leur évalua-
tion augmenter de $1,000 4 $2,-
000 quand dans les autres par-
ties de la ville on restait au même
point. Il pense que si la ville
veut taxer les propriétaires pour
combler la réduction des taxes
de la Cie Eddy elle devrait le
faire pour tous. Le maire Cousi-
neau fit remarquer à M. May que
cette question devrait être traitée
en réunion régulière et non en
réunion spéciale.

L'ingénieur Théo. Lanctôt fit
rapport qu’il n’a pas pu concilier
les plans de l’ex-évaluateur dans
le mesurage du terrair de M. Jo-
seph Couture qui réclame des dom-
mages de $720 pour empiètement
sur sa propriété lors de l'ouver-
ture de la rue Dupuis. Il devra
tout recommencer les mesurages
et en fera rapport à la prochaine
réunion du conseil. C’est un au-
tre “‘Jack-pot” de St-Jean, dit l’é-
chevin Chénier. Oui et il y en a
d’autres, continua le maire. La
ville reçoit des comptes de jour
en jour pour annonces de publi-
cité non sanctionnées par le con-
seil. 11 dit qu'après avoir de-
mandé l’opinion de l’aviseur lé-
gal, la ville refuserait le paiement
de ces comptes. Le conseil a en-
suite regu une délégation du club
Kiwanis composée de MM. Jos.
ILatlanime, Jos. Moussette, PB.
Oharlebois, qui demandant l’au-
torisation d'installer les jeux au
lac Flora. Le greffier fit alors
lecture d’une lettre du docteur Isa-
belle considérant que cet en-
droit n’était pas salubre. Le mal-
re dit aux délégués de s'entendre
avec le Dr Isabelle afin . de les
installer ailleurs. Il leur assura
que le consei était en faveur de
ces jeux. L'assemblée fut ajournée
sur proposition de l'échevin Dal-
pé, secondé par ’échevin Boucher.

LEGER INCENDIE
a

Les pompiers des postes 1 et 3
furent appelés hier après-midi vers
3.30 heures au No 9 de la rue Car-
ttier pour aller éteindre un com-
mencement d'incendie qui s'était
déclaré près d’un hangar, Les; dom-
mages sont insignifiants.
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Les Maringouins ne Piqueront
Pas ce Soir

ETTEZ-VOUS au fait du magique
. Pulvérin à Mouches Tanglefoot
et vous jouirez du confort d’une

bonne nuit de sommell,
Avant de vous coucher faites usage
du Pulvérin à Mouches - Tanglefoot
dans votre chambre à coucher. Les
maringouins ne bourdonneront pas A
vos oreilles et les mouches matinales
ne vous pousseront pes dessous les
draps.
LePulvérin à Monches Tanglefoot est
un puissent et prompt insecticide de
ménages qui fue les mouches, lod ma-
ringouins, Jes mites, Jes puces et les
punaises à Ja bfasse. Ii est très ef-
fectif et abaolument hygiénique. Vo-
tre marchand l'a ou peut se le procu-
rer. Ses incomparables propriétés la
rendant très sppréciable.
TRE O & W. THUM OOMPANY

Walkerville, Ont.
Insecticides de Ménage

TANGLEFQOT
Papier TueMouches—Pulvérin 4 Mouches
—lnban à Mouches-—Poudre à Coquerelles

ob Fourmis—Tanglefoot à Arbres.

i >.0

22 JUILLET, 1924
JOURNALIERS

Ce soir à huit heures, réunion
régulière du syndicat des journa-
fers.

SAO PAULO SOUS
LE BOMBARDEMENT

i BUENOS AYRES, 22, — On
mande de Santos et de La Nacion
que les troupes fédérales ont coms
mencé le bombardement de Sao
Paulo, foyer des insurrectionistes,
et cette nouvelle ne laisse pas de
jeter de l'anxiété un peu partout,
vu que le gouvernement veut faire
de :ce bombardement une attaque
décisive. Les nouvelles qui nous
arrivent de ces opérations militai-
res sont assez confuses mais on
peut dire assez clairement que les
troupes fédérales ont le dessus.

L'INSURRECTION
MONTEVIDEO, 22.— Le ‘‘Jour-

nal de Commercio”, de Rio de Ja-
neiro, dit, en date du 18 juillet,
que plusieurs parties du Brésil se
sont aussi soulevées comme Sao
Paulo. Ces rixes ont été mâtées
très vite, grâce à l’appui que rece-

[ vaient un peu partout les troupes
du gouvernement. Les rebelles de
Sao Paulo publiaient dans leurs
journaux des déclarations criti-
quant vertement le Brésil pour a-
voir conclu des arrangemerts avec
une misison financière de ia Gran-
de-Bretagne, arrangements ‘‘qui
exposent le pays a des incursions
étrangères vexatoires.”
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En mémoire de ceux
qui furent sur la brèche
rs

LONDRES, 22. — La Ligue d’Y-
pres espère, par le moyen de céré-
monies commémoratives spéciales,
par l’organisation de pèlerinages et
l’érection de monument-souvenirs,
et par plusieurs autres moyens,
perpétuer dans la mémoire des gé-
nérations futures les faits et ges-
tes, et les noms de ceux qui ont
été sur la brèche, lors de la derniè-
re guerre. Une de ses intentions
les plus chères est la construction
d’un immense beffroi à Ypres, et
dans un avenir très rapproché on
verra ce projet mis à exécution. Ac-
tuellement des poteaux avec indica-
tions spéciales indiquent aux pas-
sants les endroits devenus célè-
bres. On a placé sept pierres
marquant l'avance des Allemands
en territoire français. On a fait
peindre à l'huile les portraits des
commandants les plus distingués
ainsi que des paysages montrant
la dévastation des armées alleman-
des. Parmi ces souvenirs plusi-
eurs rappellent la galanterie des
armées canadiennes. Des cartes gé-
ographiques et des portraits mili-

taires ou autres, servent à préci-

ser et à localiser les gloires da la

Grande Gurerre.

$500,000 POUR LES
CONDUITS SOUTERRAINS

De la Presse Canadienne

MONTREAL, 22.— Le conseil

de ville 2 vendredi dernier autori-

sé une dépense de près d’un demi-

million de dollars pour la cons-

truction de conduits souterrains.

C’est là une partie d’un program-

me inauguré par Montréal il y a

environ dix ans pour l'enlèvement

graduel des poteaux et des fils des
principales rues de la ville.

Sur la rue Ste-Catherine, tous
les poteaux sont disparus, à l’ex-
ception de ceux nécessaîres à l'o-
pération des tramways.

  

‘ Souliers Pumps
pour Dames

50 paires de Souliers

Pumps, lacés, en cuir solide
pour dames. Pointures 244

et 3 seulement. Valeurs or-
dinaires jusqu’à $6.00. Tant

qu’il y en aura, la paire

31.00 
  

 

DE CHIPPEWA
TRANSBORDES

De Ia Presse Associée
LEWISTON, N. Y., 22.— Deux

cents passagers du steamer Chip-
pewa ont été transférés hier soir,
au milieu du lac Ontario, sur un
vaisseau-frère, le Cayuga, à cause

de troubles dans le moteur du
Chippewa. Ce dernier a été dés-
emparé pendant plus d’une heure.
Il partit de Toronto vers cinq heu-
res de l'après-midi. On fit des ré-
parations temporaires et le stea-
mer se dirigea lentement vers le
rivage des Etats-Unis. Les baga-
ges des passagers furent pendant
laissés sur le Chippewa. Les pas-
sagers de ce bateau, qui devaient
arriver à Lewiston à sept heures
du soir, gont arrivés quatre heu-
res en retard, et furent transpor-
tés en train spécial aux Chutes
Niagara.
sgn .

ARTHUR SAUVE *
AU CLUB CARTIER

Presse Canadienne
MONTREAL, 22. — M. Arthur

Sauvé, chef de l’opposition provin-
ciale de Québec, et d'autres mem-
bres de l'opposition seront racçus
par le club Cartier 4 un diner don-
ner aujourd'hui à l'hôtel Viger.

LE SORT DE LEOPOLD
ET DE LOEB ENTRE LES
MAINS DE LA JUSTICE
CHICAGO, 22.— Les deux jeu-

nes millionnaires américains Na-

than Léopold jr., et Richard Loeb,
qui ont avoué leur culpabilité
d’avoir enlevé puis tué Robert
Franks, étudiant millionnaire de
Chicago, auront pour sentence la
peine capitale, l'emprisonnement À
vie ou les travaux forcés pour 14
ans, tout dépend du juge John R.
Caverly, qui a le cas en main,
Tout ce que la défense aura à

faire est de présenter les témoi-
gnages tendant à amoindrir la
sentence. Mais les accusateurs de-
mandent la peine capitale, et pour
cela il feront établir Ja santé men-
tale des accusés, responsables de
leur abominable crime. ,

Les parents des accusés, qui ont
plus de $10,000,000 à leur dispo
sition, ne feront rien pour sauver
les criminels de la chaise©électri-

que. L'avocat disait: si les accusés
étaient pauvres je pourrais peut-
être les faire acquitter, mais leur
grande richesse est un obstacle in-
surmontable.

Loeb demandait à son gardien ri
l'on condamnait à mort un accusé
qui avouait sa culpabilité, tandis
que Léopold était prêt À parier
avec le sien sur le genre de sen-
tence qu'il aurait.

LA PLUIE.
VICTORIA, 22.—Les pluies gé-

nérales dans toute la province ont
grandement relevé la situation a-
menée par les feux de forêts.

mrer)
CONDAMNE A 5 ANS.
ORILLIA, Ont.,, 22.—Un Autri-

chien du nom de Mike Witka a
été hier aprés-midi condamné
par le magistrat G. H .Clark a cing
ans au pénitencier de Portsmouth
et à la déportation à l’expiration
de la sentence. Witka est accusé
de s'être introduit dans le magasin

  

 
 

 

de J. Binsberg à Washago et d’a-

VENTE ANNUELLE
Sans contredit la plus importante et la plus avantageuse |

de toutes nos ventes annuelles. Il faut voir les valeurs que

nous offrons pour bien apprécier les prix. Les deux spéciaux

suivants ne donnent qu’une faible idée.

Bottines Boutonnées
pour Hommes

75 paires de Bottines bou-

tonnées en cuir verni de hau-

te qualité ou en veau solide,

pour hommes. Toutes les poin-

tures. Valeurs régulières jus-

qu'à $8.00. Tant qu’il y en

aura, la paire, au prix extra-

ordinaire de

$2.49

VENEZ DEMAIN

ET LES

JOURS SUIVANTS.

NOUS VOUS
PROMETTONS
DE VOUS

INTERESSER.
—————epune

B.PATRY
45, rue Principale
Tél: 8h. 2256 BULL:

  

 
  

voir causé des blessures corporel- une certains quantité de mar.
les à ce dernier en essayant de chandises. La police 4'Orillia se
lui voler son argent. Deux hommes mit à la recherche des voleurs et
entrèrent dans le magasin diman-|elle trouva deux hommes dans le
che matin. Ils ne purent voler del bois. L'un fut arrêté et l’autre se
l'argent mais se sauvèrent avec [sauva.
=—— en

 

 

 

 

 

 

Manufacturé par * General Cigar Co. Limited”

“IMPERIAL TOBACCO CO. OF
CANADA LIMITED”

Seuls Distributeurs   
— —em———
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Encourageons les Nôtres!
La population de Hull se doit d'encourager ses boulan-

geries. Elles emploient un grand nombre de travaillants.
Chaque pain acheté d’elles a donné de l’ouvrage aux maîtres
boulangers et aux livreurs.     

   

   

, Le PAIN DORE fabriqué avec les soins les plus minu-
tieux est au moins égal à celui des boulangeries étrangères
quant au goût et à la qualité.

;  Exigez de votre épicier qu’il vous serve le pain boulan-
gé à Hull. C’est le moyen le plus pratique d'encourager les
nôtres. Faites-en votre devise.

LE PAIN DORE
71, rue Vaudreuil, Hull Tel: Sh. 2064
     
 

 

Salopettes et Culottes Bouf-
fantes, en duck kaki, pour en-
fants de 6 à 14 ans.

Valeur de 95c, pour ..

le galon et fendue, formes fe-
dora et carrée, pour hommes.
6% à 74.

En vente à

75¢
Pantalons longs, kaki, finis

avec bords doubles, grandeurs

208125

. 50c et 15c

pour
poin-

$1.00

= ==
epee pom

Les aubaines succédent aux aubaines durant Ï

notre gigantesque Vente de Juillet. Venez voir ,.° B

et dites-le à vos amis. a |
1

Salopettes-combinaisons en Habits Lavables, en duck et
duck kaki et bleu barré blanc, chambrai blanc et de couleur,
aussi en chambrai bleu, pour quelques-uns avec collet mate=
enfants de 2 à 9 ans. 95 lot, plusieurs genres diffé I
Prix de vente .. .. .. C rents, pour enfants de 2 & 4 |

êns. Valeurs jusqu’à 7
Blouses pour Garçons, en $1.49, pour ... .. 9¢ i

couleurs ou à rayures sur
fond blanc. Grandeurs 6 à 14 Bretelles fines et de travail |
ans. Rég. 75c. 43c pour Pommes, bon élastique,

Prix de juillet .. .. outonnières en cuir. |
3 La paire .. 256 |

Chapeaux Panama
hommes, qualité extra,
tures 6% à 714. Va-

leur de $2.50, pour

pour garcons,
34. Réduits .

Chemises fines en soiesette
unie de couleur fawn, avec Chapeaux en Paille pour
collet séparé en même maté- Garçons, genre sailor avec
riel, poignets francais, gran- bord mou. Grandeurs 6% à 7.
deurs pour garçons, 12 à 14 Valeurs jusqu'à $1.25, 50
ans. 1.50 pour . Ce ee ee a Cc
Spécial ... .. .. .. °

Chapeaux de Paille de tra-
vail pour hommes et garçons,
en paille gallon et palmier.

Ceintures en composition de
caoutchouc, gris, brun et noir,  

|

Chapeaux de paille, en patil-

avec jolie boucle nickelée, toutes formes, toutes gran-
toutes grandeurs. deurs.

trie.25c spéemta 25€

2

J. PHARAND |
Hull, P.Q.85-91, rue Champlain - -

NOE DEMANDES,
LE

COMMIS D'EXPERIE
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SLE MARCH
WN. ACTIF A OTTAWA

— >

. Malgré l'incertitude de la tem-
pérature les affaires sur le marché
focal étalent très bonnes aujour-
A'hui. On n'a remarqué aucune ve-

Les prix restent en général
ju ton du marché de samedi, On
révoit une balsse dans les légu-

Les framboises

Preent 4 abonder sur le marché. El-
les se vendent $1.50 et $1.75.
? Le ton des prix des viandes va-
vie très peu.

Lun

   
de TOILETTE

[Offre De Prime
SAVON

Les résidents de Ottawa
et des environs reçevront

par la poste l’une de ces
cartes postales.

Chacune desdites cartes post-
ales, une fois signée par son pos-
sesseur, donnera droit au porteur
de recevoir, gratuitement, un
morceau de savon

INFANTS DELIGHT
sur présentation de la carte à
son fournisseur local et l'achat
de trois morceaux dudit savon
au prix régulier de trois mor-
ceaux pour

 

 

— ———— 2 = 

Panals .. .. .. ++ ++ .. .. Be

Patates, le gallon .. .. .. .

Patates, le sac .. .. .. ..

Epinards, le gal .. ..
Ail .. 2. 22 Le +0 + + .. 308
Pommes. le gallon .. .. .. . 2B¢
Pommes, le panier .. .. .. . B9e
Pommes, le sac .. .. .. .. $2.88
Prunes, le p, .. .. .. .. .. 60c
Citronnelles .. .. .. .. 2 p. 25¢
Poireau .. .. .. «. .… .. .. BEC
Sariette .. .. .. +. ++ +. ©. Ke
Sauge .. .. +. 20 +0 +0 +0 .. Be

Beurre .. .... . +. +. ..30-33
Asperges . . . . . …. . 2 p. 25
Concombres, .. .. .. .. .. 0.10
Concombres .. .. .. .. 3-p. 0.25

commen-

 

{lan dernier et qu'ils augmentent

|téger-

FAILLITE…
(suite de 13 IJère)

les intérêts sux les obligations
ont tenté de forcer la main à la
compagnie qui dut, acculée au mur
par la ‘‘National Trust’ de Toron-
to, déposer son bilan.

LA SOLUTION
L'actif de cette compagnie qui

se chiffre à tout près de 20 mil-
lions de dollar ne peut évidem-
ment pas rester à plat. Les créan-
clers pour toucher leur capital et
leur intérêt peuvent avoir recours
à la vente et l'exploitation de la
mine par une nouvelle compagnie.
C'est pour cette raison

l’usine de Deschénes ne sera que
temporaire. A la suite de cette
faillite les mines de Copper Cliff ;
resteront inactives pendant quel-
que temps et le marché du nic-
Ke! devra nécessairement être à
la hausse. Avant la formation de
la “British-American Corporation”
un monopole contrôlait l’exploita-

  

 

i

trée de la British-American sur le
marché il y eut une concurrence
très vive qui se traduisit par une
exploitation trop grande: le mar-
ché tomba subitement et les prix
ne suffirent plus aux besoins de
la compagnie qui avait assumé,
semble-t-il, de trop grandes obli-;
gations.

Le Canada reste quand même le |

 

l'industrie mondiale. La faillite
d'hier réduira sensiblement la
production et le marché sera pen-

Pour cette raison on peut suppo-|
ser que les créanciers attendront
que cette situation nouvelle se
produise avant de prendre une dé-!
cisfon. Il y a lieu de croire qu’ils
ne disposeront pas avant au moins
six mois de l'actif de la compa-
gnie, espérant pouvoir eux-mêmes
en profiter.

D’autre part s'ils désirent tou-

cher immédiatement à leur capi-

tal ils voudront en disposer sans

délai. Et pour cela ils mettront

l’actif de la British-American sur

le marché.
Ils est évidemment trop tôt pour

prévoir l'issue de cette faillite.

LES BOUTIQUES...
Spite de la 1ère page

était battue et battue de fa-

con décisive.
LES LISTES PROVINCIALES

M. Ellis rappela que l'an der-

nier la maison connue sous le nom

de Progressive Printers, obtint Je

contrat des listes de votants au

prix de six sous par nom, mais cet-

te année son prix est augmenté de

40 p. c.
En vérité, dit-il, si un marchand de
chaussures offre une paire de sbu-
llers A $10 avec l'étiquette de
Yanion et qu'un voisin offre 1a mé-
me paire à $6, sans étiquette, est-
ce que les ouvriers de l'union eux-
mêmes n'iront pas là où ils feront

une économie appréciable?
M. Bordeleau prétend que les

imprimeurs ont perdu de l'argent

 

leurs prix, cette année pour sc pro-

SITUATION CRITIQUE
I dit qu'il existe une espèce de

trust à Ottawa pour réduire l'u-
nion; il reproche à ses confrères
de prôner leur amitié pour l'on-
vrier À la veille des élections, mais
d'oublier leurs promesses lorsqu'il
s'agit de les mettre À exécution.
M. Lowe entreprend alors la dis-

cussion. “Il n'y a pas de British
Fair Play" au Conseil, dit-il;

d’énergie pour sauvegarder les in-
térêts des contribuables; deux ont.
voté contre l’économie et ces deux 

‘|reconnues, une seule est en grève,

viennent d'être élevés à de hauts
honneurs quoiqu’îls ne semblent
pas avoir d'autres qualifications
que leurs années de service.”
M. Lowe défie qui que ce soit de

prouver qu’il existe un trust et
que les hpntiques ouvertes ne
paient pas de salaires aussi élevées
que les autres maisons. Il prétend
que toutes les boutiques, d’ailleurs
sont unionistes, car des troisunions

Cinq boutiques ouvertes, dit M.
Lowe, versent en taxes, $1000 par
mois et paient en salaires de $10 &
$5,000 par semaine; est-ce que ces
contribuables n’ont pas de droits?

à New York et plusieurs proprié-
taires de revues ont transporté
leur installation dans d’autres vil-
les où îls jouissent de conditions
satisfaisantes. M. Lowe dit que la
situation cest critique A Ottawa et
que plusieurs imprimeurs d'enver-
£ure nationale iront peut-être s’é-
tfblir à Hull ou dans la Vallée,

afin d'économiser 85 p. c. des frais
d'opération.

PINARD SE PARTAGE

we ne disait pas la vérité et une

dispute s'engagea. Le maire in-
tervint et voulut faire taire les
deux  orateurs; M. Bordeleau,
après des protestations se tut, mais
M. Lowe déclara qu’il continuerait
À exposer sa thèse et il eut gain
de cause. Il accuse le Conseil du
travail d'inconstance. 

que l'on; g
peut supposer que la fermeture de j

| tion du nickel et par suite de len-| Rb

principal fournisseur de nickel! à' Ré£

dant quelques mois très restreint.|

Trois commissaires ont eu assez|
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mais M. Pinard se montra héroi-

que en proposant I'amendement

suivant: que la soumission de Mor-
timer soit rejetée et que le con-

trat soit donné au Courrier Fédé-
ral à 9 3 4 sous. M. Lowe profé-

ra alors la menace que si cet
amendement était adopté, une in-
jonction serait prise dès aujourd’

hui.

M. Champagne dit qu'il fallait

les deux-tiers du Conseil pour

adopter l'amendement. L'amende-

ment fut battu par 11-9.

11-9.

Pour:—Bordeleau, Crooks, Des-
jardins, Forward, Langlois, Mar-
cil, McCaffrey, Pinard, Quéry—39.

Contre:— Balharrie, Cunning-
hambam, Ellis, Tulley, Easson,
Low, Lowe, McCormick, McNabb,

Nolan. Spowdon — 11.

UNE FARCE DIT LOW

M. Marcil proposa alors un au-
tre amendement à l’effet que fle
Bureau de nouvelles soumissions,
mais M. Ellis le réprimanda sévè-
rement en disant qu’une telle pro-
position était injuste, lorsqu'elle
n’indiquait pas les intentions du
proposeur et que les autorités ont
déjà demandé des soumissions à

plusieurs reprises,
tique ces échevins qui crient tou-
jours à l’économie et qui n'’hési-
tent pas à voter en faveur d'une
dépense inutile. L’amendement
Marcil fut alors battu par 13-7, et
la recommandation du Burean, fa-

   
  

 

M. Nolan cri-

LE DROIT, OTTAWA, MARDI LE 22 JUILLET, 1924
vorable 4 la maison Mortimer par
11-9,

Pour:— Balharrie, Cunning-
ham, Ellis, Tulley, Easson, Low,
Lowe, McCormick, MeNabb, No-

Contre:— Bordeleau, Crooks,
Desjardins, Forward, Langlois,
Marcil, McCaffrey, Pinard, Quéry—
9.
LE TRIAGE DES DEPOTOIRS
M. Ellis a obtenu, au vote de 14-

5, que la ville demande des sou-
missions pour le privilège de faire
le triage des dépotoirs. M. Ellis a
raconté que depuis trois ans. M.
Betcherman jouit de ce privilège
à un prix tout-a-fait ridicule, lors-
que d’autres citoyeus sont prêts à
offrir un prix élevé.

Et cet état de choses, dit M.
Ellis, existe sans que même le Bu-
reau en ait connaissance.

M. Nolan profita de l'occasion
pour dire qu'il savait que certai-
nes personnes jouissaient de privi-
lèges à l’Hôtel de Ville, maïs qu'il
était impossible de pincer les cou-
pables, .

RECEPTION A BURKE
Le Conseil a adopté à l'una-

nimité une motion de M. Lo-
we, que la ville fasse une ré-
ception civique au soldat Des-
mond Burke qui a gagné le
Prix du Roi, à Bisley.

Les Commissaires s'abou-
cheront avec diverses associn-
tions locales pour assurer le
succès de la fête. M. Tulley
suggéra que M. Goodhouse un
vétéran de Bisley soit inclus
dans la réception et M. McCaf-
frey ajouta le nom de M. Wil-
son, un autre vétéran.
Au vote décisif du maire, Je

Conseil a voté une somme de
$300 à M. Hopper du Service
Social à défrayer le coûit d'o-
pération de son automobile
qu'il met À la disposition de
la ville.

SEULS LES BANQUIERS. .
Suite ds la lire page

 

quements allemands et des opuni-
tions dit que les cadres de la com-
mission des réparations seront
élargis de manière à admettre un
représentant des Etats-Unis qui, en
cas de disputes, sera le seul juge
des manquements allemands. Et

si l'on ne vient pas a s’entendre les
souscripteurs du prêt allemand ont
les premiers droits sur les valeurs
allemandes destinées au rembourse-
ment. La commission doit elle-mé-
me nommer le représentant amé-
ricain qui devra en faire partie, et
si les membres ne peuvent s’enten-
dre le président de Ia Cour interna-
tionale de justice sera chargée de
ce soin.
Le représentant sera nommé pour

5 ans, avec droit de renomination.
Et si la place devient vacante on
agira pour le choix du successeur
tout comme pour la nomination du
premier représentant. Et si les

présenter officiellement à la com-
mission le représentant nommé jus-
que là deviendra bors d'office par
le fait même, et ce sera au gouver-
nement américain de se choisir lui-
même son représentant.

Si la commission en vient à trou- ver l'Allemagne en défaut on de-
vra procéder le plus rapidement que

lan, Snowdon — 11. 2

Etats-Unis viennent à se faire re-)

possible à l'application des puni-
tions. Les puissances n'applique-

ront de sanctions que décision fai-
te de la commission des répara-

tions.
Tous les droits actuels des signa-

taires, garantis par le traité de Ver-
sailles demeurent en force avec le
plan Dawes.
A Berlin on ne verrait pas d'un

bien bon oeil la tournure qu’ont
prise les délibérations de Londres,
et l'on ne sait pas encore quand les
Allemands seront invités à cette
conférence.

L'effet de cette conférence, dans
les milieux financiers, a été assez
bon. Et si le gros de la somme
sera souscrit par l'Angleterre et les
Etats-Unis, toutes les puissances

contribueron, à former ce prêt alle-
mand de 40,000,000 livres. On eet
d'avis que plus de puissances con-
tribueront a ce préts, plus les in-
térêts de règlement de l'affaire des
réparations deviendront universels.
—

LE NAVIRE. . .
Suite de la 1ère page

dent. Le ‘‘Comionwealth’”’ et le
“New-York’’ répondirent immédia-
tement aux signaux de détresse.
Les passagers et l'équipage, à l’ex-
ception du capitaine et de l'opé-
rateur de sans fil, prirent des
chaloupes et furent transportés
sur le “Swift Arrow”, qui ne fut
que légèrement endommagé, et
sur d'autres vaisseaux. Le brouil-

 

 

lard était si épais que les vals-
seaux de secours n'osèrent pas
approcher de trop près le ‘‘Bos-
ton”. .

RESTENT A BORD
NEW-YORK, 22.—Des nouvel-

les reçues de l'Independant Wire-
less Telegraph Co., à East Hamp-
ton, N. Y., disent que le capitaine
et l'opérateur de sans fil furent
les seuls qui demeurèrent à bord
du vaisseau naufragé. Deux re-
morqueurs arrivèrent de Newport
et furent placés de chaque côté
du Boston pendant qu’it- était re-
morqué par le Commonwealth, ce-
la afin de le tenir à flots jusqu’à
ce qu’il atteignit Newport.

GROS DOMMAGES
NEWPORT, R. I, 22.—Un mes-

sage par radio reçu ce matin de-
mandait des services d’ambulan-
ciers au quai de Fall River. Le
vaisseau est grandement endom-
magé. On est en train de le re-
morquer a la baie Narraganset.
Le Priscilla fut un des vaisseaux
qui vinrent au secours du Boston.
Le Boston cofitait $1,750,000. C’4-
tait un des plus nouveaux et des
plus beaux Vaisseau de passa-

Il portait une équipage de 180
hommes et femmes. I) était sous
le commandement du capitaine
Call. Son déplacement était de
5,800 tonneaux. I avait cinq
ponts.

PASSAGER BLESSE

NEWPORT, 22—Le premier
passager blessé amené sur le ri-
vage du steamer Boston fut C.
Copeland, de Brooklyn, Mass. II
fut transporté à l'hôpital apres
s'être fracturé une jambe. Il s’est
fait aussi d’autres blessures in-
ternes.

Les officiers de l’Acushnet di-
sent qu’ils ont vu les corps de
deux passagers du Boston qu’il
était impossible de sauver du naufrage. Une nouvelle non con-
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- LES SIMPLES REGLEMENTS
DU CLUB

Toute personne responsable est éli-
gible au titre de membre.

H n'y a pas de cotisation de mem-
bres, pas d'intérêt, pas de droit
d'admission ou tout frais supplé-
mentaire d’une nature quelconque.

Les conditions du paiement compor-
tent un quart du montant du prix
d'achat A compte, et le solde en six
versements mensuels égaux.

Les achats ne devront pas se chif-
frer à moins de vingt-cinq piastres.

Les membres, tout en payant sui-
vant les conditions susmentionnées,
profitent du même prix avantageux
dont jouissent les clients payant
comptant.

   

   

     

     

 

   

  

  

 

v CALENDRIER
L'hon. Dr H. S. Béland et Mada.

me Béland partiront cette semaine
pour St-Joseph de Beauce.

e + +
M. W. G. Raymond et Madamè

Raymond, sont retournés à Brant-

ford.
* . &

Le lieutenant-commandant ett Ma-
dame Victor Brodeur et leur fils,
ont passé la fin de semaine à St
Hilaire, les hôtes de Madame L.|
P. Brodeur.

._. +.
Madame M, C. Major et sa niècs

Mademoiselle Yvonne Parent sont
parties pour Old Orchard, Maine,
ol elles séjourneront quelques se
maines.

- + +
M. et Madame Oscar Juneau, leur

famille et Madame Hoff sont partis
pour un voyage d’une quinzaine dans
les Laurentides.

»* + +#
M. et Madame J. M. Briand et

leurs jeunes filles, sont partis sa-
medi pour Sainte-Luce sur Mer, ‘où
ils séjourneront jusqu’en septembre.

* + *

M. et Madame Roméo Alain pas-
sent quelques jours au lac Blue Sea.

+ *
Madame P. E. Bernier et Made-

moiselle Albertine Harwood sont al-
lées passer quelque temps en villé-
giature à Sainte-Anne de la Pérade.

+ + +
Mademoiselle Yvonne Gagnon est

partie dimanche soit pour Windsor
l'invitée de sa soeur, Madame Ro-
bert Menzie. Mademoiselle Gagnon
donnera un concert la semaine pro-
chaîne à Windsor.

» + +
Mesdemoiselles Alice et Léona

Racette sont en villégiature à Blue
Sea.

+ & +
Mademoiselle Antoinette St-Lau-

rent a reçu quelques invitées à
l’heure du thé vendredi au Château
Laurier en l'honneur de Mesdemoi-
selles Ayres, de Lachute, qui sont
en visite chez Mademoiselle Yvonne
Martel.

« & +
Mademoiselle Annette Dufour pas-

se la semaine au lac Blue Sea.
* * =»

Madame Edmond Dorion et Ma-
dame Arthur Tassé sont parties
dilanche pour Wendover, oil elles
passeront une huitaine.

+ + +

Mademoiselle B. Gervais passera
quelques jours à Montréal et se ren-
dra ensuite 4 Chambly-Bassin pour
le reste des vacances.

* + +
Madame Roméo Côté et sa fillette

Paule, sont allées passer une quin-
zaine en villégiature à Blue Sea et
Maniwaki.

- + * -

Mademoiselle Blanche Cochrane
est de retour dans la Capitale après
une vacance passée dans l’état du
Vermont. -

2 # 2
M. et Madame Napoléon Lepage

et Mademoiselle Eva Lepage étaient
de passage à Québec, la semaine
dernière,

eo e.
Mesdemoiselles Alma Viau et

Blanche Trépanier, de Hull, passent
une quinzaine de jours à Blue Sea.

%* + +
L'hon. juge Wells est parti la

semaine dernière pour Moncton, N.-
B., où il séjourneèra quelques semai-
nes.

“+
Madame Joseph Vézina, de Monu-

ment, Qué, accompagnée de ses

filles, Marie-Paule, Béatrice, Yvonne
et Germaine et de son fils Alphonse
sont partis pour un voyage en auto
wot visiteront Montréal et Ottawa.

v * +

Mademoiselle Agnès Waddell, de
Hull, passent quelques semaines à
Montréal, l’invitée de Mademoiselle
Florence Hébert.

- + +
M. ct Madame Attkinson et Ma-

demoiselle Atkinson, d'Ottawa, pas-
sent la belle saison à la Pointe au
Pic, au Château-Murray.

+ « +
Avis: Toute nouvelle concernant

le Carnet Mondain pourra se com-
muniquer par téléphone le soir de
7 à 8 heures à R. 2154 ou par
écrit à Case Postale, 554, le “Droit”
Ottawa, Ont
 

firmée dit qu’un homme est sau-
té par-dessus bord et s'est noyé
et que sa femme a été tuée dans
la collision,

LES DOMINIONS. . .
Suite à la page 3

 

 

minions, et à cette fin leur permis-
sion serait nécessarre. Le secrétai-
re Thomas ne pouvait pas dire si
ie gouvernement du Canada avail
pris le consentement des autres
Dominions avant de rendre cette
correspondance publique en la dé-
posant sur la tabie des Commu-
nes. Tout de même le gouverne-
ment anglais lui avait donné la
permission nécessaire à cet effet.
Les documents que le gouverne-
ment canadien a ainsi déposé aux
Communes sont complets et conti-
ennent tous les messages, lettres,
télégrammes, et le reste qui ont
été échangés entre le Canada et la

Grande-Bretagne.
On a demandé au premier minis-

tre MacDonald si les rapports de   
* cause

MERCREDI, 28 JUIL. 1924.
20Bième jour de l'année

Lever du soleil .. .. .. . 4.33
Coucher du soleil . , . , . 17.37
Lever de la lune . . . . , . 11.36

Coucher de la lume . . . . . 8.37
 

QUARANTE-HEURES
Diocèse d'Ottawa

Manotick, 21. 22, 23 juillet,
St-Albert, 23, 34, 25 juillet,
 

FETE DU JOUR
évêque mar-Saint Apollinaire,

 

22 juillet, 1924

Provinces Maritimes.— Le dé-

veloppement le plus important que

ces provinces aient à signaler en

ces deux dernières semaines est

l'ensemencement des vergers avec

du sarrasins. Le commerce des

semences ést toujours inactif, et

les prix n’ont pas changé. Le com-

merce des engrais chimiques est

lent, sauf pour quelques comman-

des d'engrais à appliquer en cou-

verture. Plusieurs cultivateurs

disent que la légère baisse dans le

prix du foin leur a valu une meil-

leure demande. La demande d’a-

voine est passable; il en reste en-
core de grandes quantités à ven-
dre, spécialement dans l’île du
Prince-Edouard. Il y à du son en
quantité, et les £rus sont en assez
bonne demande, mais avec une
tendance a la hausse. La deman-
de de produits de graine de lin ast
faible, comme d'habitude à cette
époque de l'année. La demande
pour les pommes de terre de l'an-
née dernière a été passable en ces
deux dernières semaines, et le prix
n'a que peu changé.
Québec— Les cultivateurs di-

sent que le commerce de semence
et d'engrais chimiques est nul
pour le moment. Les cours sont
purement nominaux et n’ont pas
changé, mais l’on s’intéresse déjà
a l'avenir du marché des semen-
ces. Les prévisions pour le trèfle
rouge et le trèfle d’alsike varient;
quelques cultivateurs prévoient un
très bon rendement, d’autres n6
prévoient qu'un rendement passa-
ble. L’apparence moyenne des cé-

réales est passable dans toute la
province. Cependant, on dit que
dans les parties est et nord de la
province certaines récoltes man-
quent de vigueur. Les cultivateurs
disent qu’il y a encore beaucoup
de lait cette année, quoique la pro-
duction de lait commence généra-
lement à se ralentir à cette épo-
que; c’est parce que les pacages
sont encore en très bon état, grâce
au printemps tardif. La situation

du commerce dé foin et de paille
n’a que peu changé. La provision

de foin en balle est bien suffisante
pour tous les besoins, et les prix
sont les mêmes qu’il y a deux se-
maines. La paille est assez rare,
mais les cours restent réguliers. Il
ne s’est vendu que quelques quan-
tités de grain, et l’on ne signale
que très peu de transactions sous
ce rapport. L'avoine attire un peu
plus d'attention que les autres
grains. La demande de moulées
est bonne, mais les quantités pa-
raissent étre limitées dans certains
districts. Les produits de graine
de lin sont aussi en bonne deman-
de par les cultivateurs qui éièvent
de jeunes cochons et de jeunes

veaux. Il ne s’offre actuellement
que de petites quantités de vieilles
pommes de terre, et à des prix éle-
vés.

Ontario.— Les rapports des dis-
tricts ruraux de l'Ontario indi-
quent que la fenaison est en bonne
voie. Dans bien des districts la
récolte est moins bonne qu'on ne
l’espérait, et cette diminution est

visible depuis la mi-juin. Dans les
districts ouest et sud, la tempéra-
ture est redevenue chaude et sé-
che; et l'état des céréales sur pied

beaucoup d'anxiété. On
compte cependant sur un bon ren-
demnt si la température reste ré-
gulière jusqu'à la moisson. On
prévoit un rendement passable de
graine de luzerne, mais tout dé-
pend de la quantité de luzerne que
l’on peut juger nécessaire de cou-
per pour en faire du fourrage,

De même que dans les provin-es
maritimes, une petit réduction a
été faite dans le prix du foin, mais :
on croit que cette réduction n'aura .
aucun effet apparent pour le mo- |
ment sur les prix demandés par ies
cultivateurs. La demande d'ali-
ments concentrés est encore bonne
dans les districts où les cultiva-
teurs s’occupent d'industrie Jaitiè-
re et d’élevage des porcs. L’avoine
est en bonne demande et les prix
ont une tendance à la hausse, Les
moulées sont en bonne demande,
quoîqu'il y ait eu une tendance à
la hausse sur les grus depuis la
semaine dernière, Il n’y a pas
d'activité sur les marchés d'en-
grais chimiques et de semences.
Tous les cours sont nominaux et
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jdos, irrégularités, douleurs, sensa-,
rtion lourde au bas-ventre, et fai-:
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fiezaine aux succès des élèves et

iiQuestion qu’elles voudront lui poser.

 

(Non seulement, des cas conne ceuxs !
jei prouvent la valeur de ce splen-
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bend if

| 5 10% le paquet - +

; chaque année à l'école Jeanne d'Arc, = —
DISTRIBUTION par l'hon. sénateur Belcourt qui a —

bien voulu s'engager à ce don an-

DES PRIX À L'ECOLE
J. ’ARC, WINDSOR

 

tion des prix à l’école libre Jeanne
d’Arc de Windsor. Près de 400 per-
sonncs y assistaient, venues IA pour

moigner en même temps leur sym-
yathie et leur encouragement pour
cette oeuvre essentielle à la survi-
vance du francais dans Windsor.

Un joli programme avait été pré-

paré pour la circonstance par les
deux institutrices Milles Charlebois
et Paquette, qui ont droit à des fé-
licitations sans réserve pour la ma-
nière dont ce programme a été ren-
du par leurs élèves,

L'auditoire a surtout applaudi
deux comédies charmants intitulées
“Fragile” et “Trois lfonnes sous
le même Bonnet” et “Les Brésilien-
nes” et deux choeurs à l'unisson par
les garçons: ‘Les Flots Bleus” et
“Les Quêteux", avec gestes et costu-
mes appropriés. Il y eut aussi quel-

ques récitations en français et en

anglais et un trio de piano exécuté

par les élèves de l’école. Le tableau
vivant de la fin, qui était particu-
lièrement impressionnant, repré-
sentait Ste-Jeanne d’Arc en costume
de guerrière, avec armure et ori-
flamme, au milieu d’un groupe de
petites filles toutes habillées de
blanc qui ont rendu merveilleuse-

ment un chant en choeur en l'hon-
neur de la Sainte.

Parmi ies prix qui ont été dis.
tribués aux élèves, deux méritent
une mention spéciale. C'est d’abord
la médaille d’or donnée par l'hono-
rable sénateur N. A. Belcourt, com-
me prix de bon langage, Comme on
le sait, cette médaille est donnée

DESIRE AIDER AUX
AUTRES FEMMES
Reconnaissante pour la santé

“ rétablie par le Composé Vé-
@étal de Lydia E. Pint ham. |

 

ES 1

+ Toronto, Ont.—“J’ai pris le Com=
osé Végétal de Lydia E. Pinkham
Pour les maux de dos et pour les
‘sensations de faiblesse et de fatigue
‘que me causait ma condition. J’é-
tais si malade parfois que je ne pou-
\Vais vaquer à mes travaux de mai-
son. Ma voisine m’a parlé de votre
‘remède, ct j'ai pensé que je devrais
en prendre, Il m'a fortifiée et
vous pouvez utiliser ce téridignage,

‘gouffre comme j'ai souffer .”—Mme
{Jd. Lee, 25, avenue Harvie, Toronto,
lOnt.

__ Mme Lee consent à écrire à toute
ffille ou femme, et répondre à toute

Les femmes souffrant de maladies
féminines causant les douleurs de

blesse, devraient prendre le Come
osé Végétal de Lydia E. Pinkham, !

ydide remède, mais depuis près de

fer|cinquante ans, des lettres de ce
ye sont reçues de milliers de
‘mes.
Vous seriez peut-être intéressée À

lire le Manue! Confidentiel de Lydia
E. Pinkham sur les “Maladies par-
ticulières de la Femme.” Vous pou«
vez en avoir une copie gratis en
‘écrivant à Theo Lydia E. Pinkham
‘Medicine Co, Cobourg, Ont.

LA SANTE!
—bonne ou mauvaise, dé.
pend souvent de la nourri-
ture que nous prenons. Si
vous prenez l'habitude de
vous procurer du beurre
“MAJESTIC”* vous aurez

 

 

nuel jusqu'à sa mort, afin de sti-
muler nos élèves dans jJ'étude de
leur langue et les engager à la bien
parler, mais surtout pour manifes-
ter son entière approbation de l’oeu-
vre poursuivie à l'Ecole Jeanne
d'Arc.

Ce prix de bon langage a été dé
cerné cètte année à Mlle Berthe
Sénécal, fille de M. L. R. Sénécal,
le directeur artistique du “Cercle
Littéraire de Windsor",

Une autre médaille d’or a été of-
ferte par Madame Kennedy à l’élève
qui a fait le plus da progrès dans
l'étude de l'anglais. Il est surtout
intéressant de noter dans quel es-
prit cette médaille est ainsi offerte
par Madame Kennedy. Voici en effet
ca qu’on peut lire sur le parchemin
qui accompagne la médaille:

“This medal il presented by Mrs
William Costello Kennedy in me-
mory of her beloved husband Hon.
William Costello Kennedy, P. C., M.
P., to the French sbeaking pupil of
Jeanns d'Arc School attaining du-
ring the year highest profiency in
the English language and is given
tor the purpose of perpetuating the
desire of him in whose honor it is
offered for mutual respect, esteem
and understanding and an over in-
creasing “Eentente Cordiale” bet-
ween the ttwo great nations of Ca-
nada. :

“Windscr, Ontario. June twenty-
seventh, Nineteen hundred and
twenty-four”. oo

C'est M. Gaspard Parent qui a
gagné cette médaille. Il est le fils
de M. Ernest Parent, marchand à
Técumseh et président de “La Ligue
des Patriotes”. :

Cett> premiere distribution solen-
nelle de prix à l'école Jeanne d’Arc
ouverte, comme on le sait depuis
deux ans seulement, a démontré une
fois de plus l'excellence des métho-
des d'enseignement dont on s’y sert
et_leur supériorité pédagogique sur
celles en vigueur dans les écolzs of-
ficielles qui ont adopté la lettre et
l'esprit_du règlement 17. En mon-
trant d’une manière plus tangible,
les résultats obtenus et la transfor-
mation opérée chez les enfants, elle

Ila apporté en même te-ips un récon-
fort aux parents qui s'imposent vo-
jontairement le fardeau du double
~1pdt pour le maintien de cette
école et tous sont rentrés chez eux
ce soir-là plus déterminé que ja-
mais à continuer les sacrifices né-
cessaires dans leur résistance à
I’'oppression pour queleurs fils et
leurs ‘filles restent Français et ca-
tholiques comme eux,

—_———

DORMANTS POUR
CHEMINS DE FER

 

Le . National Canadien . désire
acheter des dormants (lies) pour
1925, Ceux qui désirent fournir
des dormants à cette compagnie
de chemin de fer devraient se met-
tre en communication avec. M. W.
H. Grant, agent général pour les
dormants, chambre 802. Immeuble
de la Canadian National Express,
Montréal, P. Q., le ou avant le 5
aofit, 1924 et donner les rensei-
gnements- suivants. Le lieux où se
trouve le bois d’où proviendront
les dormants que l’on fournira. Le
genre de bois. La quantité de dor-
mants, soit coupés ou taillés. Au-
tant que possible, les dormants
doivent être produits sur les Li-
gnes. du National Canadiens .

SAINT-ALBERT
— —{ mem
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21 juillet1924
La semMaina dernière du 12 au 18

juillet, M. et Mme Pierre Paquette
recevalent la visite de leur fille," la
Révérende Soeur Marie Vianney,
religieuse du Couvent du Sacré-
Coeur, d'Ottawa. Elle a visité aussi
ses frères et soeurs, M. Wilfrid Pa- assurément une santé flo-

rissante.
‘
’
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‘Manges du PAIN DE BLE
: ENTIER pour jouir d'une
Bonne Santé.

Du PAIN DE RAISIN pour
avoir de l'énergie.

Standard Bread Co
Limited
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  Le Meilleur cz

Lait et Beurre
Livrés quotidiennement

Tél: Q. 680-681  3 =

quette, de 8t-Albert; Mme Napoléon
Lannesse, de Crysler et Mme Omer
Laplante, ds Casselman,
 

 

  

 

chaque repas

Elle stimule l’ap-
pétit et aide la diges-
tion. Elle augmente
l’action bienfaisante
de.vos aliments Re.
marques aussi

ARE

comme elle soulage cette sensation
de lourdeur après un gros repas.
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D'ÉCHANGÉ
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tableau” que vous tracez de sa
blanche petite âme. Cependant
point ne se récrie puisqu’il a solli-
cité lui-même la friandise que
vous lui octroyez si libéralement,
mais cordialement vous dit: merci.
P.-S. N’allez pas croire, Libellule,
parce gue je fais ‘‘miamou!” com-
me mon matou que je sache le
langage de la gent féline. A bon-
ne ‘“‘entendeuse”’ demi-mot suffit.

Arthur le Troubadour à Myrielle:
Le rougede la honte couvre

mon front, Myrielle, je n’ose pa-
raître devant vous. La mauvaise
opinion que vous devez avoir de
moi! Ce Troubadour, c’est un rus-
tre, un ingrat, vous répétez-vous
incessamment. Ah? de grâce, .ne
soyez pas trop sévère dans votre
jugement, J'ai été bien coupable,

c'est vrai, mais l’un des sentiments
qui m'ont. poussé: à différer si
longtemps l'envoi de mes remercie-
ments est le ravissement dans le-
quel m’aŸait plongé la lecture de
votre petit chef-d’oeuvre. Votre in-
comparable ballade me fit songer
a ces fragiles dentelles merveilles
de délicatesse, qu'on n’ose toucher
de peur ‘de les rompre. Comme
j'aurais. voulu faire jaillir de ma
plume’ ces strophes .enchanteresses
qui transportent l'imagination en
des pays féériques. Mais, hélas! ne
suis qu’un pauvre troubadour qui
chante! je me fais l'effet d’un
gueux qui reçoit d’une noble prin-

cesse un don magnifique et qui,

confondu de tant d'honneur, ne
sait comment l'en remercier. Je
ne crois vous mieux témoigner ma
gratitude qu’envous priant d'agré-
er ces vers du bon Morel que je
fais miens. Ils ont le parfum exquis
des ballades du quatorzième siè-

cle: To
Dame, jè vous remercy

Et gracy. . . __
De cuer, de corps, de pensée,
De l'envoi quitant m’agrée

Que je dy
C'onques plus biau don

Canari à Pinson, Sandrino d'Orto-
Ian, Mésange et Jaseur:

Etant neutre dans les délibéra-
tions de la Chambre, je me per-
mets de féliciter les députés et
impérialistes et nationalistes.

Il est réellement beau de voir
Jaseur ‘du parti national, approu-
ver Chimène; en effet le ministre
de l’économie estdigne d’éloges.

Son discours est juste lorsqu'on

le comprend bien. Avec Jaseur je
seconde le projet de loi de Chimè-

ne. .
: Pinson, Sandrina et Mésange

sont des- députés dévoués pour
leur parti. Ils désapprouvent le bill
No 2. Bravo! nobles députés. L’in-
térêt que vous portez au parlement

est piquant.

Sandrina d'Ortolan à Pic Bois:
Voyons, petit Pic Bois, vous al-

lez vite en besogne, vous! Appre-
nez :que les Ortolans nesont. que
des oiseaux de passage!.Les doux
zéphirs  printaniers les ramédent
dans nos contrées. Attendez avec
patience, puis, vous tendrez vos
filets et..... peut-être viendra£-je
m'y jeter de plein gré, sans aucune
résistance? Alors mes chants se
convertironten une douce poésie!
La, êtes-vous contente?
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‘shington à 2.20 p. m.

: York et Washington pour tous les

A
dass donc mm) Lt _ —. 22m) Setsuddoy

WAGON-LIT DIRECT
POUR WASHINGTON

A partir du 16 juin, le National
Canadien mettra en circulation un
wagon-lit direct entre Ottawa et
Washington. Départ d'Ottawa à
5.00 p. m., heure normale; arrivée
à New-York à 58.40 le matin sui-
vant, à Philadelphie à 11.02 a. m.,
à Baltimore à 1.18 p. m., et Wa-

Raccordements faits à New-

endroits du sud. Les voyageurs
peuvent faire le trajet par voie de
Montréal s’ils le désirent. Pour
avoir de plus amples renseigne-
ments téléphonez à Queen 6,000.= .

GRAND'MERE
12 juillet 1924,

Un vol A Grand'Mére.
Desvoleurs se sont introduits

dans ia ‘nuit, dans la maison pri-
vée de M. J. O. A. Julien, épicier,
de cette ville et se sont emparés
d’une somme d'un peu plus de
cent vingt cinq dolfars, dernière-
ment.-

Les voleurs se sont instroduits
dans le logement privé, situé au
haut du magasin, en se servant
d’une échelle et en défonçant un
chassis. Ils ont dû se servir d'un
soporifique quelconque pour en-
dormir M. et Mme Julien, ces der-
niers n'ayant au aucunement con-
naissance de l'affaire. Les malfai-
teurs se sont rendus jusqu’à la
chambre de M. Julien et là se
sont emparés d’une somme de
$115.00' qui se trouvait dans ses
pantalons.- Puis, de là sont des-
cendus dans le agasin par un es-
calier à l'intérieur, et se sont em-
parés d’une somme de douze
piastres, dans la caisse du maga-
sin, ils se sont également emparés
de quelques boîtes de cigares et
cigarettes, etc.
La police a été avertie de l’af-

faire,
Dans la même nuit les voleurs

ont:voulu s’introduire dans l’Hôtel
Central, mais M. Carignan, pro-
priétaire de l'hôtel, s’étant réveil-
lé par le. bruit que fit les malfai-
teurs se leva 4 temps pour les fai-
res déguerpir, sans cependant n’a-
voir pu reconnaître aucun de ces
malandrins.
Nous avons depuis quelques

jours, et ce, pour une partie de
la ‘semaine, la visite d'un petit
cirque, dont le principal objet de
curiosité pou rnos petits... et
beaucoup de nos grids... est le
carroussel. Nous n'avons atWolu-
ment rien à redire quant à la mo-
ralité de ce petit cirque... seu-
lement nous regrettons que beau-
.coup pop de nos contribuables
versent leur argent dans ces amu-
sements alors que l'économie de-
vrait être leur politique en ces
temps de crise.
Un pique-nique des enfants de Ma-

rie. .…. :
Les. Enfants de Marie de notre

paroisse, sous la conduite de leur
dévoué Chapelain M. l'abbé Alphé
Mongrain, ont fait un grand pi-
que-nigue au Lac des Piles, css
jours dérniers. La we:sque totali-
té des membres de cette Confré-
rie assistait à cette féte champé-
tre qui fut des plus belles et in-
téressantes.
Accident d'auto.
Un accident d'automobile qui

aurait pu avoir des suites plus
graves est arrivé dernièrement en
notre ville au coin des rues Ste-
Catherine et S. Joseph alors que
les antos conduites par MM. Pa-
quin et Déziel vinrent en collision.
L'auto de M. Déziel, débouchant
de Ja rue St-Joseph alla donner
sur la machine conduite de M. Pa-
quin, et la frappa à l'arrière. Cho-

 

vous fera du bien immédistement et vous
donnera un soulagement durable. 606 la
boite, dans toutes les pharmacies, ou d'Ed-
manson, Bates & Co, Limited, Toronto
Boîte Echantillon gratis en mentionnant ce
journal et incluant un timbre de 3 sous
nour frais de port.
 

frapper un arbre à quelques cents
pieds. Les occupants ne se firent
aucun mal, par contre les deux
autos son considérablement en-
dommagés.

WAGON-LIT DIRECT
POUR HAMILTON

La National Canadien inaugure-
ra un service de wagon-lit direct,
entre Ottawa, Hamilton, Brant-
ford, London et les endruits inter-
médiaires, à partir de samedi, 5
juillet. Un wagon-lit direct cir-
culera tous les jours, quittant Ot-
tawa 4 10.05 p. m., hsure norma-
le, sur le Rapide de Toronto, ar-
rivant à Hamilton à 8.20 a. m., à
Brantford à 9.21 a. m., à Wood-
stock 10.05 a. m., 4 Ingersoll a
10.20 a. m., à London à 10.52 a.
m., effectuant le trajet le plus ra-
pide entre ces villes. Voyagez par
la voie du National et vous joui-
rez du confort, de la rapidité et
de la sécurité. Pour avoir de plus
amples renseignements téléphonez

à Queen 6000.
5, 8, 10, 12, 15, 17, 19, 22, 24,

26, 29, 31 juillet.
rr— rerace

EMBRUN', ONT.
19 juillet 1924.

Le 15 juillet en l’église St-Jac-

ques d’Embrun fut béni le maria-

ge de Mlle Marie Rose Bruyère à

Emmanuel Lamoureux à 8 heures

par M. le vicaire P. Grignon.

Les enfants de Marie ont fait

les frais du chant, M. D. Lamou-

reux servait de témoin à son fils

M Eugène Bruyère accompagnait

sa fille.
La mariée portait une robe de

crêpe canton sable avec chapeau

de même nuance. Son bouquet se

composait de roses roses.

Le diner fut servi chez le père

du marié M. Damase Lamoureux
et le souper chez M. Eugène Bruyè-

re père de la mariée. *
Parmi les invités

quait:
M. et Mme Emmanuel Lamou-

reux, M. et Mme Damase Lamou-

reux, M. et Mme Albert Riché,

St-Albert, M. et Mme = Alphonse

Bruyère, M. et Mme Pierre Bruyè-
re, M. et Mme Isaïe Lefebvre,

St-Albert, Placide Bruyère, Mlle

Délia Riché, C. H. Bruyère, Mlle

Aurore Lefevre, M. Célestin Bruyè-

re, Mlle Etiennette Bourdeau Mon-

sieur Isaje Riché, Mlle Florida

Bruyère, Monsieur J. Arbic, Mile
Lorette Lalonde, Monsieur Ubald

Bourdeau, Mlle Aurore Riché et sa

soeur Mlle Eulalie Riché son frère
M. Albert Riché, M. et Mme Au-
guste Lamoureux, M. et Mme Ovi-
la Forget, M. Brisson et sa soeur,
Milles Patenaude, Mme Eugène
Bruyère et sa fillette Henriette de
Détroit Mich., M. Henri Bourdeau,
Mlle Bernadette Lefebvre, Mme
Joseph Lefebvre et son fils Albert,

 

on remar-

M. et Mme Forgues, M. et Mme
Wilfrid Lamoureux, M. Ovide Pi-
tre, M. Ovila Lévesque, M. André
Roy St-Albert, M. T. Bruyère, M.
et Mme Langevin et leurs deux en-
fants, Mlle Lucia Samuel de Mont-
réal, Monsieur Albert Paquette, M.
Josephat Benoît, J. Phoenix.

M. Henri demeurant chez M. J.
A. Laberge de Sudbury est en pro- ses curieuse l'auto ainsi frappée

fit deux ou trois tours et <lla
menade chez son grand’'pére M.
Eugène Bruyère pour les vacances.
 = — Sandrina d'Ortolan à Goëlle:

Mais non, je n'y suis pas du tout
Au contraire, j'en suis venue à je-
ter ma langue &ux chiens. Voyons
Aidez-moi un peu et dites-moi vos
initiales! Je vous le répète, vous
mi’intriguez au plus haut point! | ;
Chevalier Arc-en-Ciel
Mystère: ‘

A Baron
{

Merci pour les mots de blenve-‘
nue; en retour mon amitié ‘ vous

Chevalier Arc-en-Ciel À Mirabelle:
De tout coeur je remercie notre

cher oncle pour le renseignement
qu’il a bien voulu nous donner et
qui nous a permis de-nous décou-

joué longtemps, ah! ‘ah! 7

ESSAYEZ DES VACANCES
DANSUN CAMPEMENT |
———

-Le Parc Algonquinefire une dis|
versité d’intérdt quel’on ne trou-
ve pas fréquemment-dans les dis:
tricts de villégiatares. d'été. En
plus. de l’Highlani Inn, quartiers
généraux pour les touristes dans
le parc, le Campement Nominigan
et le Campement Minessing,- com-
portant une série. de chalets de
billes situés à sept ou dix milles
respectivement des, quartiers géné-
taux offrent des quartiers confor-
tablement aménagés avec cham-
bres de bain, eau froide et ‘eau
chaude, et autres commodités mo
dernes. Ceschalets peuvent! rece
voir des groupes se chitfrant fus ;||
qu’a huit personnes et.offrentcet- |
te .splendide solitude que résirent
tant de citoyènsde -ville,

» Pouf. avoir. tous'.1o5--ranssigne’
land Inn, Gare Parc Algohquin,
Ont.; ou à tout agent du Natiotial
Canadien, ou au Bureau des Bil-

est toute acquise. |
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COUPO a

Le “Droit” va de l'avant !

| 1er PIQUE-NIQUE DU “DROIT”
N No2  
  
 

 

  

  

 

 Sparks et Metealle. | Té:éphrñe:
Queen "6000, | Juillet 3, 8,10, 16, 47,22, “°°

TyTETSeerenngfeow 3

Eau Miro-Pure

Fe

‘Club Dry'’, ginger ale
Bouteilles de 6 onces.

La caisse de 2 douz., $1.00
Bouteilles de 10 onces.
La caisse de 2 douz., $1.23

‘High Life’’, orange
La caisse de 2 douz . . 81.00

     
  
    
  

 

Téléphonez 3 RIDEAU 876
Par 5 gallons . . . . . . 83c

MIRAULT   
  

  

  

  

 
 

Crème Glacée-—-Q. 161 ;
Lait Sain et Nutritif

Beurre Propre et Hygiénique
Crème Glacée Délicieuse et Ape

pétissante,

SEE
 

 

 

Donnez dès le début du Lait Eagle
rand à Bébé, si vous ne pouvez
‘allaiter. N'expérimentez pas, au
risque de sa santé, peut-être même
de sa vie! Depuis 67 ans, le Lait
Eagle Brand est la nourriture par
excellence pour les Bébés.
Demandez nos Livrets gratuits sur
le Bien-Etre de Bébé.

The Borden Co. Limited
E12-24 MONTREAL

 
   

 

 

    
| ‘Maux de tête

| Etourdissements |
Fatigues des yeux |
Tout cela vient d’un dé"

faut mécanique de l'oeil. Au- %
eun remède ne peut modifier
la forme de l'oeil. Les verres
appropriés seuls peuvent re-
médièr au mal. Consultez

| A. M. BÉLANGER
Bpécialiste-Optométriste ” "|

661, RU. SUSSEX |
(Une porte de la rue Rideau)"

Téléphone: R. 4606
er

 

  

      
        

       
  

NR CE SOIR
Bien portant

demain
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HEMORROIDES =o: cueen 1100 J .
Ne souffrez pas davantage des Hémorro!- ’

des Démangeantes, Saignantes ou Protu A -
bérantes. Une opération chirurgicale n'est
pas nécessaire.  L'Onguent du Dr Chase ae

 

Se
t w
T

hax
2.

t ¥K
»

LÀ

 

CLICHE DU

NOUVEAU MODÈLE

Piano Droit

$425

Faciles conditions de paiement.

“INSTRUMENTS PAR EXCELLENCE

189, rue Sparks,

OTTAWA

 

LINDSAY

La plus grande valeur en pianos aujourd’hui,
*

TITTY

+ce
wh

—
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rabilité.

aux diverses &éries d'articles que nous vendons.

Garages et Ateliers d’'Outils,
Brouettes. Bétonnières, Articles ments, Pierre,
de Cimentiers, Rouleaux, Ebar- Teinture
beurs, Pelles, Pies, Echelles,
Tréteaux et .Madriers, Echelies “Star’ et
de Ménage, Grattoirs, Poix, Gou-
dron et Gravier, Planche Plâtre
Gypse C. P., Planche Gyproc ou
Bird, Plâtre ‘Hardwall Beaver',
Bois de Construction Asbeste, cisseur.

539, rue Sussex OTTAWA  
qu

tonifie et for-
tifle le système
digestif et élimi-
natoire,
l'appétit, soulage
ia migraine, l'ex-
cès de bile et la
constipation.

En usage depule
plus de 30 ams

NB JUNIORS—Petites NR
Lo tiers de la dose ré-
gulière. Faites avec les
méries {ingrédients, pra-
linées ensuite. Pour les
enfants et les adultes

_ _ Aim 2.

Nos Articles Métalliques
sont incomparables en fait de qualité, de modèles artistiques et du-

Ils ont toujours donné entière satisfaction.
un assortiment complet de tous genres pour constructions.
fait toujours plaisir de donner des renseignements se rapportant

Nous avons

Voici les articles que nous avons en magasin:
Tuyaux d'Egout et Raccorde-

Chaux,
à Mortier,

The Ottawa Fireproof Supply Co.

Chamois,
Noir et Rouge; Chaux Hydratée

“Crown”,
‘Tiger’, Ciment, Toitures, Bri-
que Réfractaire et Glaise Ré-
fractaire, Matériaux Métalliques,
Ciment Imperméable et Endur-

li

Il nous

Sable,

Ardoise   Tél: Rid. 1605
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LeBreuvage Nationa

Je n'en prends

- “c'Est le Meilleur”

2,
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Fortifie |
et Nourrit
les Mamans

 
    

  

  

  

 

  

   

     

ZOTS

JEAN-MARIE MONTPETIT, distributeur nu Commerce, 50, rue Hotel-de.Ville _
\
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Mot d'ordre de la semaine

 

 

     

i Région de Buckingham |
ea ma —

: “‘Agir avec conviction’’.

VOTRE SALAIRE! OUVRIERS!

 

—" -—

} Parmi les principales questions qui entrent en jeu dans les rap-

!ports entre le capital ct la main’ d'oeuvre se

‘travail et le salaire payé.

trouvent certainement le

' Le salaire, voila le sujet des grandes conversations du journalier

et de l'employé en général. Que de discussions, de troubles, de mé-

sententes à propos de l'unique salaire’

Pourl'intérêt de nos lecteurs, nous citerons donc un court extrait

d’une récente conférence sur ce sujet capital:

‘Le salaire est soumis, à cause de sa nature, à la loi de l’offre et

de la demande, quoique celle-ci ne doive pas constituer la hausse exclu-

‘sive de l'appréciation dusalaire.

vrier est un homme qui a le droit

(fants, de s'assurer
idroit à ces choses, il a
procurer.

également

situation.

violée.

métier ont donc un droit strict à un

 sens. Les ouvriers ne doivent Pas
les méconnaître.

Au contraire, n'est-il pas juste
bien pénétrés”

 

 

ES

COMMUNICATION
——— -

Une amie de Buckingham remer-

cle la correspondante de Chute

l’Esturgeon de l'adresse donnée si

à propos dans son dernier cour-

rier.
Sphinx.

rerer

POUR PROPAGER le “Droit”

passez-en un numéro a votre voi-

“gin en lui recommandant de lire

| tel article intéressant.

 

| P. LANGLAIS
Crème à la Glace

Pâtisseries françaises

Parfum de qualité (à l'once)

‘Rue St-Charles, Buckingham
Bon pain d'Ottawa

 

  

 

  

0. BARBEAU
Bijonterie, Poudre de Toilette

et Parfum au Complet

ns

 

Prix modérés

 

REPARATION DE MONTRES
Satisfaction Garantie 
 

L'ouvrier a

à un salaire fixé d'après le jeu brutal de cette loi,

avec sa qualité d'être humain et de citoyen père de famille.

quelques économies pour ses vieux jours.

donc droit non seulement
mais aussi en accord

L'ou-

d'établir un foyer, d’élever des en-
S'il n

droit aux moyens qui peuvent les

Est-ce à dire alors qu'un patron doit payer à ses ouvriers un

salaire proportionnel à ses obligations de famille? Non, mais le patron

doit donner en général un salaire minimum permettant au travailleur

sobre et honnête de vivre convenablement et en harmonie avec sa

C'est le salaire nécessaire à nne famille ordinaire qui doit

être appelé salaire minimum, salaire en bas duquel la justice peut être

Par contre, si l'ouvrier est un expert, est un homme de métier,

il a droit à un surplus qui récompensera sa compétence, le risque de la

profession, la dépréciation des outils fournis, ete. Les hommes de

salaire plus élevé que le journalier,

mais le salaire du journalier ne doit pas descendre au bas du minimum

ordinaire à l'entretien d'une famille ordinaire.”

Ces paroles sont claires et dictées par la sagesse du simple bon

les ignorer; les patrons ne peuvent

que les uns et les autres en soient

Pour ie bien de la société c'est d’ailleurs à désirer.

____Lévis LORRAIN.

CARNET SOCIAL

Mmes et MM. Télesphore, Maxi-
me et Alfred Dumoulin, de Faust,
N.Y., étaient de passage chez Mme

A. Gagnon et M. J. M. Gagnon, en

 

route pour St-Jérôme, Mont-Lau-

rier et Montréal,
Milles Marie-Anne et Annette

Cousineau visitaient des connais-
sances de notre ville.

Mlie Aurore Berthel, de Montré-
al, passe ses vacances chez ses pa-

rents. ,
M. Napoléon Lavergne, de Mont-

Téal, accompagné de son fils Féli-
xime, visitèrent M. J. M. Gagnon
et ses auters parents de Bucking-

ham,
M. John Laluk est de re-

tour dans notre. ville après une
absence de plusieurs mois,

SERVICEDES
LACS RIDEAU

——ene:

 

Canadien mettra en circulation un
service de train, le dimanche seu-
lement, entre Ottawa,
Falls, Portland, Forfar et Napa-
nee. Départ d'Ottawa, le diman-
che, à 8.00 a. m.; au retour, dé-

rivée à Ottawa, à 9.30 p. m., heu-
re normale.

à Queen 6,000. 
 

 

 

 

Rue Principale  

Faites vos Achats chez

| BOUGIE-D’AOUST
Le magasin qui a une âme.

Téléphone: 133

3

Buckingham   
J 

geargg ———

 

A partir du 29 juin, le Nationa),

Smith's

part de Napanee & 5.30 p. m., ar-

Pour avoir de plus
amples renseignements téléphonez

Peeprege

ge re

“LES CANADIENS
| SONT LA!”

——— :

MALGRE SON ADRESSE LE
“MAIN TAXI” SE FAIT ROU-
LER. — UN PEU DE SENSA-
TION. — ERREURS. — BUC.
KINGHAM FAVORISE.

3
|
[
t

tera

Dimanche apreés-midi de nom-
breux spectateurs se rincèrent
l'oeil en assistant à une des plus

sensationnelles parties de balle de
la saison. La joute avait lieu dant
la cour du collège.

C'était l’équipe ‘Main Taxi”, de
Hull, qui visitait le ‘‘Canadien”
de notre ville. Les étrangers furent
reçus et rossés (au jeu) poliment.

Il convient de le dire: à premiè-
re vue le Main Taxi était supéri-
eur; c’est à son honneur. Mais
par quel concours de malheurs
perdit-il ses avantages indéniables

... et la partie?

La partie fut généralement in-
téressante et, à certains moments,
très animée. Quelque temps après
les paisibles débuts un évanouisse-
ment causa sensation. La balle,
lancée au troisième but, frappa à
la tête un joueur du Canadien (V.
Chénier) et celui-ci roula par ter-
re, inerte. Cinq minutes plus tard

la partie reprenait de plus belle,
mais le blessé ne put reparaître et
dut être remplacé.

Quelques instants il y eut une
terrible bataille de langues...
mais la victoire ne revint à person-

ne. Nous devons également avouer
que des erreurs monumentales

déparèrent la joute et tournèrent
tantôt en faveur d’une équipe ou
de l’autre. Le Canadien fut sans
contredit le plus avantagé (puis-
qu'il gagna!); car — pourquoi ne
pas ls dire — nos joueurs man-
quent d’entrainement, de pratique
... et de lanceur expérimenté. À
quand la réelle organisation spor-

tive? .
Cecl ne veut pas‘’dire qu'il n’y

eut pas de bons coups, d'excellent
travail de fait, dimanche après-mi-
di. Au contraire. Plusieurs faits
(exploits!!) méritent des louan-
ges et donnèrent de la valeur à la
partie qui mettait aux prises
Main Taxi contre Canadien.

D'ailleurs, fl fallait que les nô-
tres en dépensent de l'’ardeur au
jeu pour mériter la palme par un
pointage de 10 à 8 et sans jouer
leur dernière manche.
Main Taxi! à quand la revan-

che? wo
M. Joseph McAndrew arbitra

avec grande impartialité et à la

satisfaction de tous.
Suivent les noms

des deux équipes:
Main Taxi: M. Deslauriers V.

Dompierre, E. Méloche, A. Marcil,
R. Thérien, S. Grégoire, L. Cham-

des joueurs

° e

| Rue Principale pagne, S. Arbique, Daviau, St-

. Vous verrez (et lirez) L'HOMME : . -

venBuckingham |Ÿ| TOMBE pour 75 sous au Bureaul LoisA.Giément, V.Chemie,4.So _ vel du “Droit” de Buckingham. Desjardins, R. Bisson, D. Cameron,
R. Lanthier, BE. Méranger, E. Tou-
rangeau, W. Cameron.

N.B. en terminant. — Combien
de Canadiens français prenaient
part à la partie? Combien de lan-
gue anglaise? Dans quelle langue
joua-t-on? (Une réponse, s.v.p.)

L'indiscret.
serrer

SE RETABLIT

M. Lévis Lorrain, rédacteur de
la “Région de Buckingham”. se
rétablit rapidement de la blessure
qu’il s’était accidentellement faite
au bras, au début de la semaine
dernière. II à pu reprendre lui-mé-
me son travail.
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QUANDFAUCHER?
Voici ce que dit sur le sujet une

revue agronomique européenne

fort accréditée:
Nous faisons nôtres ses remar-

ques, mais à cause des exigences
de notre principal marché au foin,
le marché américain, nous incli-
nons de préférence vers la fenal-
son faite de bonne heure, Cela en
vertu de l’adage: “Il ne faut ja-
mais contrarier le client.”

Une fenaison hâtive peut paral-
tre avantageuse si l’on s’en tient
uniquement à la qualité, à la di-
gestibilité des matières sèches con-
tenues dans les jeunes herbes.
D'autres part, cependant, la quan-
tité de matières sèches contenues
dans ces herbes est réduite. On
perd en quantité ce qu’on gagne
en qualité.

En fauchant plus tard, on ob-
tient une plus grande quantité de
foin, mais le foin est de moindre
qualité, moins digestible. Une no-
table partie des éléments nutritifs
a servi à la formation des graines,
le foin est plus cellulosique, plus

pailleux, moins digestible et con-
séquemment de moindre valeur. On
perd en qualité ce qu'on gagne en
quantité.

Il importe done de choisir le
bon moment, c’est-à-dire le mo-
ment où l’on obtiendra la plus
grande quantité de meilleure qua-
lité ou la plus grande quantité de

matières nutritives.
Le cultivateur soucieux de ses

intérêts devra commencer la fe-
naison au début de la floraison,
c’est-à-dire lorsque les fleurs ap-
paraissent à l’extrémité des her-
bes, L'expérience a démontré que
les différentes variétés d'herbes
ont atteint alors leur entier déve-
loppement sans que pour cela la
formation du grain ait été com-
mencée.

BIENFAITS DE LA CHAUX
Comme corollaire à l’étude du

professeur Thériault de St-Hyacin-

 

the, sur le rôle bienfaisant — et
nécessaire de la chaux —— de la
~haux dans le sol — étude que
nous continuerons dans notre pro-

crain numéro, les cultivateurs li-
ront avec intérêt les déclarations
suivantes que vient de faire un
éminent agriculteur. français,

‘Certains insectes et parasites,
écrit M. Ratouis, de Limay, dans
l’Agriculture du Centre, ne résis-
tent pas au contact un peu prolon-
gé de la chaux, de même que des
plantes nuisibles comme la -petite
oseille, le plantain, le laiteron,
l'orchidée ou pentecite, le jone, 1a
fougère, le chiendent disparaissent
des sols convenablement chaulés.
‘En résumé, la chaux sous tou-

tes ses formes d'emploi agricole,
qu'elle soit vive, éteinte, grasse eu
maigre, pulvérisée, butée, en pou-
dre ou sous forme de craie ou
simplement de calcaire broyé, est
un élément indispensable de pro-
duction agricole, par conséquent
elle concourt à l’augmentation des
réndements des céréales. comme
des plantes racines, comme des
fourrages, comme de la vigne,
c'est-à-dire à l’alimentation natio-
nale, sous forme de pain, de vin,
de viande, de lait, de légumes et
de fruits. A ce titre. elle doit avoir
droit au même traitement, au mé-
me tarif de transport, dans un but
de plus grande vulgarisation, de
plus large emploi.”
 

  Débarrassez-vous des Pellicu-

les par un Shampoing
Cuticura

Echantillon gratis de savon, onguent et
talc en s'adressant eu dépôt canadien
“Cuticura boîte postale 2616, Montréal",

‘ 19
  
 

LS UKUIT, O1TAWA,MARDI, LE22JUILLET, 1Y24

NOUVELLES DE
THURSO, QUE.

— gp am
MM. Dumouchel dans notre région.

| Ayrès 21 ans d'absence de son
| pays natal, M. Azarias Dumouchel,
de Muskegon, est venu visiter ses
parents en Canada: a Hull, Mont-
réal, St-Anne de Bellevue, St-An-
dré Avellin, Thurso, Buckingham,

Ripon, St-Sixte, Plaisance. 11 fit le

trajet en automobile, accompagné

de son oncle M. Alfred Dumouchel.
Il se propose de retourner bientôt,

ramenant avec lui M. et Mme Louis

Leduc Bédard, de Thurso, son on-

cle et sa tante, qui visiteront leurs

parents M. et Mme Ernest Dumou-

chel, de Muskegon, ainsi que leur

fille (Justina) Mme Joachim La-

pierre, de Chicago.

M. Lionel Chénier, employé a la

Banque Provinclale de Thurso,

nous a quittés le 17 courant pour

passer ses vacances dans sa famil-

le, à Alfred, Ont.
errpert?

Foites imprimer le Yrogram-

me de votre prochain concert au

“Droit’”’. I aura un cachet

narticulier.
 

AVIS AUX ENTREPRENEURS

Addition au Laboratoire Civique.

Des soumissions cachetées, adressées au

Président et aux Membres du Bureau de

Contrôle, seront reçues par son Secrétaire,

Hôtel de Ville, Ottawa. jusqu’à midi (éco-

nomie de la lumière), le 29 juillet, 1924.

portant la suseription ‘Soumission pour

sddition au Laboratoire Civique, Tue Sla-

ter’.
Toute soumission reçue après le temps

susmentionné sera considérée irrégulière.

Les devis, formules de soumission et au-

tres renseignements peuvent être obtenus

sur demande au Bureau dé l’Ingénieur de

la Ville, Hôtel de Ville, Ottawa,

La Municipalité ne s'engage à accepter

ni la plus basse ni aucune des soumis-

sions.
A. F. MACALLUM,

Commissaire des Travaux.

Ottawa. le 19 juillet, 1924.

$2,469641.45

Ville d'Ottawa, Ontario

DEBENTURES A VENDRE

De; soumissions cachetées, adressées au

cp. gsident du Bureau de Contréle’’, et

portant la suscription ‘“Soumission pour

Débentures’’. seront reçues par le Secré-

taire du Bureau, Hôtel de Ville, jusqu’à

2 hres p.m. (hears normale). le jeudi, 31

juillet. 1824 pour l'achat de’ Débentures

dans les montants eb aux conditions sui-

vants:—

$  15,000.00 — 5 ans

350,852.70 — 10 ans

1,12R,433.52 — 15 ans

315.355.23 — 20 ans

660,000.00 -— 30 ans

 

$2,469,641.45

 

Toutes les Déhentures porteront intérêt

au taux de 5%. et sont émises d'après le

mode de versements. C'est-à-dire que cha-

que émission est repayée par de tels mon-

tants annuels que la somme totale payée

pour le principal et l'intérêt en toute an-

née est égale autant que possible à da

somme payable pour le principal et Vin-

térêt de chacune des antres années. Cha-

que Débenture, toutefois. est pour un

montant défini payable À la fin d'une an-

née quelconque avec. coupons d'intérêt y

attachés payables semi- annuellement. L’in-

térêt est payable le ler janvier et le ler

juillet.

Les Débentures sont une obligation de

la Ville en général. et sont émises sous

forme de coupons, awac stipulation pour

d'enregistrement du principal, portant la

date du ler juillet, 1924, et se présentent

en découpures de $1,000,00 et $500.00. à

l'exception des Améliorations Locales. Che-

mins Suburbains Provinciaux, et Pont de

ia Rue Rideau, qui auront des montants

déclasséé selon Ia nécessité. .

Les déhentures seront sujettes à l'Opi-

ninn Légale de Long & Dalvy, Toronto, sur

cette émission. dont un certifirat sera im-

primé sur chaque débenture. La Ville paie

pour l'Opinion Légale.

Les débentures sont payables anx Etats

Unis et au Canada.
Les débentures seront payées aux sur-

cursales de la Banque de la Nouvelle

Ecosse À Ottawa. Toronto et Montréal, et

payables aux Etats-Unis à la National

Bank of Commerce, New York.
Toutes les soumissions doivent être sur

les formules officielles. .

L'intérêt aceru À partir du ler juillet.
1924, devront être vayé en plus du prix de

is soumission. Les Débentures datent à par-
tir du ler juillet, 1924.

Les soumissions spécifiant des Débentu-
res autres que celles susmentionnées. ou
comportant des conditions en différant, ne

seront pas considérées.

La livraison des Débentures sera faite.
A Ottawa, vers le 15 rofit, 1924, contre le
paiement du prix d'achat.
Un chèque certifié payable au Trésorier

le la Ville pour la somme de $10,000.00

Jevra accompagner la soumission.
On ne s’engage à accepter ni la plus

haute ni aucune des soumissions.
Détails complets, ninsi que renseigoe-

ments et formules officielles de soumis-
sions, peuvent être ohteque sur demande

au Trésorier de ls Ville, Hôtel de Ville,
Ottawa, Ont.

NAPOLEON CHAMPAGNE,
Naira

 

rnia,

Li

ANNONCESCLASSIFIEES
 

  

A LOUER

LES PETITES ANNONCES RAPPORTENT BEAUCOUP.

INSTITUTRICE DEMANDEE
 

INSTITUTRICEs; DEMANDEES
 

MAISON, rus Dollard. S'adresser 67 St-
Laurent, Hull. 168-170

MAISON située 3444 Guigues, peur infor-
mations, s'adresser à Sh, 1359.J.

170-174

MAISON à louer et poèle électrique à
vendre. S'adresser 84 Leduc, Hull.

165-170

 

 

INSTITUTRICE qualifiée pour 6cole pu-
blique, bilingue Hormidas Binette.

R. No 2. Verner, Ont. 154-170

INSTITUTRICE demandée pour l'école No
13, Paincourt avec certificat deuxième

classe. Doit enseigner français et anglais.
Ouverture ler septembre. Salaire #1,200.

S'adresser Calixte Faubert, RR. No 7,
Chatham, Ont 185-171

 

 

WRIGHTVILLE: Maison appartement, 6
pièces. Installation moderne, usage du

poele électrique, $15. S'adresser Queen
1841.__ _ 164-171
amener

SEHVANTES DKMANDVEES

les tables dans
rue Du Pont,

168-170

  

 

SERVANTE pour
un café.

Hull.

SERVANTE générale demandée.
rier-Est, Ottswa.

SERVANTE générale.

servir
S'adresser 15

 

65 Lau-
183-170
 

S'adresser 48 Cath-

 

cart, 169-171

SERVANTE demandée. S'adresser 157
rue St-Andrée. 169-171
 

SERVANTE demundée à 222 rue sont
_calm,Hull. ___169-171

ON DÉMANDE
FEMME distinguée parlant les deux ian

gues, demandée par la Co. Spirella,
comme représentante locale. Formation
dans la vente et la corseterie enseignée
gratuitement. Adressez-vous
ment dans l'après-midi Mme Stremes, 354
rue Lisgar, Ottawa. 167-171,

JBUNE FILLE avec expérience pour tra-
vailler dans un restaurant, 237 Dalhou

sie. 169-174

SOUMISSIONS—Des

 

 

 

soumissions seront
reçues pour la position de chauffeur

à J'écola St-Joseph de Sturgeon Falls,
pour la saison 1924-23, jusqu’au 12 août
1924, Le travail consistera dans le chauf-
fage, l'entretien du système de chauffage
et du système sanitaire de l'école. Les
sonmissionnuires devront être porteurs de
certificats d'ingénieurs de 3e classe, au
moins, pour la province d'Ontario. Les
commissaires ne s'engagent à accepter au-
cune soumission, Pour plus d’informa-
tions, s’adresser à E. Maurice, sec. de la
commission scolaire séparée, Sturgeon Falls,
Ont. 169-171

UN CHAUFFEUR pour
Laughlin, bien
415 Sussex,

automobile Me-
recommandé. S'adresser

169-170

UN MEDECIN canadien-français demandé.
; S’adresser à D.-D, Bélanger, ptre, Four-
‘ner. Ont. 163-173

A VENDRE OU A ECHANGER
151 ACRES DE TERRE à vendra ou à

 

 

échanger pour propriété dans Hull. 8’a-
dresser à 147 Maisonneuve, Hull. 169-174

—per
 

 

AVIS

TOUS PENSIONNAIRES désirant une bon-
ne maison de pension, n'aurunt qu’à

s'adresser À 197_ Champlain, Hull.meAMIEOT ReHW

BLEZARD VALLEY

 

—_—

19 JUIL. 1924.

Baptêmes

M. et Mme Eugène St-Amour,

un fils, baptic%“ cous les noms de
François, Xavier, Alcide.

et marraine, M. et Mme Xavier

Gratton.
- Josepha,‘fille de Mitro’ Cushner

et de Catherine Skakoon, Parrain
et marraine M. Mitro Lashuk et
Anny shuster.

M. et Mme Aimé Frappier, une

fille qui reçut les noms de Marie,

Irène, Célina, Berthe, baptisée
ler juillet, Parrain et marraine,
M. et Mme Aimé Gagnon
De passage

MM. Alidor, Aldéa, Léandre et
Ernest Lapalme, de St-Charles, é-
taient en visita ici chez it-ir sueur
‘Mlle. Nélida Lapaime. Fs vnt fait
le voyage en auto.

Muriage

Deux de nos anciens paroissiens
M. William Lecoupe et Mlle Cor-
délia Frappier, dont le: familles
demeurent encore & Blezard, ont
contracté mariage à l'église Ste-
Anne de Sudbury.

 

——u

LA FARINE MONTE.
LONDRES, 22.—La London

Flour Millers’ Association annon-
ce que le prix officiel de la fari-
ne ‘‘standard” a monté d'un che-
lin, se vendant maintenant 45
chelins et six pense par cent li-
vres à partir de minuit hier soir
dans la région de Londres. C’est
la quatrième hausse semblable de-
puis huit jours.

personnelle;

let

Parrain|

INSTITUTRICE demandée
séparée du

pour l'école
village d'Astorville possé-

dant un certificat anglais et français pour
Ontario. S'adresser Oscar Rochefort. As-
torville. Ont. 165-171

DEUX INSTITUTRICES possédunt certi-
ficat 3e classe pour Ontario, anglais et

français. Sai ire $900 chaque classe. S'a-
dresser Téles Bonin, Blézard Vailey. Ont.

166-171

  

 

UNB INSTITUTRICE demandée, certificat
d'école normale, 2ème classe, pouvant

enseigner l'anglais et le français, pour l'é-

 

 

 

 

R.

 

INSTITUTRICE ou INSTITUTEUR pour
école séparée Salaire $300 par année.

S'adresser à E. Bellaire, ser -trés
Rutherglen Ont. 169-174

INSTITUTRICE ouslifiée pouvant ensei-
goer l'anglais et le français et le pur

ler correctement Salnire $300 par an
née. S'adrosser à Joseph Lrmieux, Se .
Ecole No 1. Casimir, P. O, Ont. 169-171

INSTITUTRICE qualifiée pour Ontaria,
anglais et français. Salaire $300 pur

année. S'adresser à Raoul! Pilon, see. Mo
netville, Ont. 169-173

INSTITUTRICE bilingue, ayant diplôme du
2e vlusse, demandée par la Commission

scolaire de Moonbeam, Ont. Pour plus

 

 

 

Caron,sec. 169-174

A VENDRE

ATTRAYANT MOBILIER de salle à man-
ger de 9 morceaux, fini fumé ou doré.

Gros buffet, table oblongue À ralionre, vi-

 

 

 

 

 

 

 

ç i alts s ; ;
cole Nebodydistrictde Baur adbu trina a porcelaine du plu. résent modèle,
Chelmsford. Ont = ‘166-171 fuuteuil, et 3 autres chrises à sièges fu-

: ; çconnés. Prix $146, $5 à compte, une an
es vo r pay solde ou temps plus ININSTITUTRICE qualifiée pour Ontario, Bée Pour payer le soldeoù temps pb

anglais et français. petite classe. S'a- long si an Le pre. L. G. Fournier Ltée.
dre:ser A Anastase Marion, sec, Marion. 114-118, rus Rideau. 170-172

ville, Ont. 166-170 BON TRUCK BODIES'' de première
IF/TITUTRICE possédant diplome secon. ¢lasse. prour Ford et Chevrolet à 30p.c.

de classe d'Ontario. S'adresser Alfred @ cscompte,Amide Langelier Dominten
. A carriage, 312 ellingtou, ttawa. .Héroux, Sec-Trés. Judge, Ont. 163-170 Queen 522, 170-175

TI qualifi inld = ;

INSTITUTRICE ne le ane CHAISES do salle à manger de quart de

l'anglais pour l'école No ? Mason ot Cos. châne massif, en fini fumé et doré, com:

by. av salaire de 4700 par année. Pour POrtant un fauteuil et 5 autres chaises siè-
autres informations. s'adresser à Mme A! |E®S de a solide, Be ReineAnne. Prix
phonse Toitras, Sec. Trés. Ouellette. P.O courant $i pour $3: 73. Londitions si onOnt 5 , ‘ : 163-179 le désire. L.-G. Fournier Ltée, 114-116
a Z rue Rideau. 170-172

TNPEURrtaimeDucat FORD ‘‘sedan’’ tout équipé bon marché

Mentionuer salaire et expérience. DevraPE = adresser 91
parler les deux langues. S$ adresser Wm ! ; ! ; -
Saumier. Sec. 157 rue Lang, Boîte 325.| GARAGES COMPLETS $69.00 livrés à Ot-

Cobalt. Ont. 168-170 tawa, Demandez catalogue. Canada Engi-

INSTITUTRICE demandée pour érole sé- pecrinEhag” Co. 187 Sparks05
parée de 1hornloe, Ont. (Témiscamin-

que) certificat d’Ontario; 15 enfants. Sa- GARAGES complets $69.00 livrés à Ottn-
laire $700. Facilité de pension. S'adres- wa. Demandez catalogue. Canada Engi-
ser 3 A. Falardeau, Thornloe. Ont. 16-180 nearing Construction Co. 197 Sparks, Ut-

wa. wn 6860. 162'187
INSTITUTRICE demandée qualifiée pour Hiva _ Queen 6 —— 0-137

Ontario, certificas anglais et français. HARMONIUM—$50 harmonium caisse de
S'adresser W E. Gervais, Sec. Gngama, piano Evans, $3 comptant, $4 par mois.
Ont. 168-170 ¢, W. Lindsay Limited, 139 rue Sparks.
 

INSTITUTRICE qualifiée bilingue, pour
l'école No 6, de Crysler, diplôme 2e

classe préféré. S'adresser A  Lafrance.
Qac.-Trés, Chesterville, Ont... R.R. No 3.

167-171

DEUX INSTITUTRICES qualifies pour
Ontario, possédant certifjcat anglais et

français de 1ère ou Zème classe pour Iro-
quois Falls. école séparée. Errire en men-
tionnant salaire désiré, expérience et réfé
rences. Adresser Boite 39 Iroquois Falls
Ont. 169-171

INSTITUTRICE
Ont.

 

demandée pour Larocque,
Ecole séparée No 4. Grade No 3,

et connaissance des deux langues néces-
saire. Salaire $800, plus si grade No 2
est possédé par l’applicante,. J. L. De
Blois. sec. 169-174

INSTITUTRICE demandée pour école sé
psrée d'Ontario, ayant diplôme de Je

classe, ‘Spécifiér salaire désiré. S'adres-
ser Albert Côté, sec. Norembega, Ont.

y : 169 171

INSTITUTRÎCE d'âge moyen. Mentionner
salaire exigé. S'adresser M. J. A. Des

rosiers, Sec. Gagnon, Cté Russell, Ont.
170-172

 

 

 

DEUX. I
pouvant fourair de bonnes références de-

mandées. Salaire $370 chacune. ménage
de l’école compris; pour tenir l'école du
village de Fobra S’adresser à J. A. A.
Labbé, sec.trés. Fabre, Comté Témiscamin-
gue, P.Q. 170-171

INSTITUTRICE pour l'école séparée du
village de Casselman, possédant un cer-

tifirat anglais et francais. pour Ontario.
S'adresser Honorius Brazeau, Casselman.

Ont. 170-172

INSTITUTRICE possédant certificat de Ze

 
 

 

classe. anglais et francais. Salaire $1.-
100 par année. S'adresser Jos. Leduc,

170-1R1sec. Ramore- Ont.
 

PERDU

UN BILLET do banque de 85 sur le mar
 

ché entre 7 et 8 heures ce matin. Re

compensa & qui rapportera au ‘'Droit r
178
 

VESTE hi: marina avec montre en or et
chaine. ;ordues dimanche à Chelsea. Re-

tourner À 194 rue Du Pont. Sh. 5245-W.

   

 

 

sr ee

EMPLOI DEMANDE

JEUNE FILLE sachant les deux langues et

 

 

 

: expérience désire position comme ;

commis. “SerieCasier 6, ‘Le Droite ot Consultations: 2 à 4 p.m.

: . 170-172

(are — (|Angle Chapel et Besserer
A VENDRE OU A ECHANGER Tél: Rideau 302  
MAISON pour de terre,

milles d'Ottawa.
cier. 3 rus Burke, Hull.

100 arpents

183-170

INSTITUTRIOES d’expérience

12

S'adresser Louis Mer-

 

  

169-174
 

MAISON, coin Maisonnenve et Langevin.

S'adresser 46 rue Langevin, Hull
165 171
 

MAISON DUPLEX do six appartements
chaque, avec lct vacant. Boune proprié-

té. S'adresser A 188 Gienora, Ottawa Est,

MANTEAU reuf, ‘’seal'’ garni Alaska, 875.
Manteau da mouton. neuf, garni Alas-

ka, $125. 105 Metcalfe. 167-171

PHONOGRAPHE—-$95 phonographe cabi-
net Brontola. acajou, romportant 20

morceaux, aubaine. Conditions $12 comp:
tant, $6 par mois. C. W. Lindsay I£mi-
ted, 189 rue Sparks. 169-174

 

 

 

PIANO—869 piano de pratique, bonne tn-
nalité, splendide valeur, approprié an

; cottage d'été. Conditions: 36 romptant.
; $4 par mois. C. W. Lindsay Limited, 17
“Tue Sparks. 169-174

PIANO-—-8375 achètent un piano Lindsay,
presque mnenf, régulier $425. Aubaine.

10 p.c. ‘comptant, S10 par mms. C. W.

Lindsay Limited, 159 rue Sparks. 169-174

PUPITRE-TABLE en bois dur. S'adres-
ser79 rneChamplain.Sh.3497.3 170

PERRUQUIER

MAGNIFIQUE TRESSE faite avec peignu-
re de cheveux. $2.00. Perruque faite

sur commande. S'adresser 60 Vaudreuil,
Hull. 170

 

 
 

 

 

 

CANDIDATURES PUUR LE SERVICE
SOCIAL
 

Des candidatures seront reçues par la
Cammissaire du Département du Service
Social. jusqu'au 25 juillet, à midi, pour
les positions de:—

1 visiteus» on investigatrice à domicilo,
salaira $1,300.00;

1 visiteuse ou investigatrice (francaise),
salaire $1.000.00:

1 registraire ou
$900.00.

Les demandes doivent &tre faites sur
des formules que l’on peut se procurer
au Département du Service Social,

NORMAN H. H. LETT
Greffier de la Ville

intervieweuse, aalaire,

 —

Dr ALB. CHARLEBOIS 3
Maladies des Enfants

Exclusivement
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No. 15
Bon, .uN, Lu aurs: toujours

raison! Dimanche prochain, petite,
n& manque pas de venir ici de bon-
ne‘heure, Je te donnerai ta leçon
d’harmionium.
‘Chaque dimanche, c'était l’habi-

tiid: des petits Costabielle de ve-
nir passer la journée à la Vierge
de Raphaël.

On se retrouvait en fam:'i.
Mireille apyortait à ses amis les

lettres qu’elle recevait de son père,
«rt ale avait le plaisir de lire les
cartes que Sylvain écrivait à ses
gran: s-pareuts

T}-puis son départ, et c’était la
Tréttai-re fois d~pnfe qu'it était ma-
rin, :! ne lui avait pas envoyé un
mot,
:Après les témoignages

tion qu'elle en avait reçus, après
les heuerux jours qu'ils venaient
de passer. cela lui paraissait bizar-
re, elle en éprouvait un secret cha-
grin. Du reste, céla ne l’'empéchait
pas de joindre le nom de Sylvain à

d'affec-

.variée des produits d'Espagne

 ‘éelui de son père dans ses prières.

elle ne l’oubliait jamais.
Dans une lettre datée d’unc ville

d'Espagne, le capitaine donna des
détails plus circonstanciés sur son
voyage.

Il avait fait des achats impor-
tants, il rapportait une cargaison

et
du Portugal: balles de café et de
coton, caisses de fruits, dattes, a-
nanas, figues sèches, raisins mus-
cats, etc. des épices.
La grande maison d'exportation

et d'importation Chabaroux fréres
serait satisfaite. Cela proruettait
une forte commission pour le pa-
tron de la Maria-Louisa e: uné

bonne prime aux matelots,
—Enfin! soupira Mme Tresse-

lan spréds la lecture de ‘cette let-
tro, tout va bien! Les lattres de
Sylvain sont courtes et ne nous
disalant pas grand’chose,
-—Je suis bien aise de savoir, fit

le papa Sylvain d’un air enchanté,
que le commerce va et qu'ils met-
tent le cap sur Marseille.

-—Oul, reprit Mmé Catherine, ils

”

] vont revenir, et ce ne sera pas trop
tôt, depuis quatre mois que nous
nous languissons d'eux.

CHAPITRE X
Le coupable

La Maria-Louisa était à qual,
La maisons Chabaroux — com-

missifon-exportation — faisait dé-
charger les marchandises sons la

| surveillance de Sylvain et du se-
‘cond maître Kerlan.

Quant au capitaine, fl allait et
venait du bâtiment à la ville, de
Aa ville à Saint-Jean. On ne voyaiti
partout que sa hauts stature, sa
casquette plate falonnée et sa cou:-
fe pipe d’écume.

Mireille oubliait tous ses sou-
cis passés. Ce père chéri lui dou-
nait bien de l’occupation, il avai,
un appétit d’ogre, et les devoirs
de la jeune maîtresse de maiso1
s'en trouvaient fort augmentés.
La vaillante fille eût consenti à

veiller jour et nuit pour la joie
qu'elle avait de le voir arriver
dag le chemin du bord de la mr
où elle le guettait, soulever sa cas-
quette bien haut pour lui montrer
qu’il la voyait, puis pour courir à
sa rencontre et recevoir un gros
baiser sonnant sur chaque joue,
enfin suspendue à son bras, refaire
lentement le chemin avec lui au
patit pas.

Dans la pacotille qu'il rappor-
tait, le bon pare n’avait eu garde
d'oublier ses enfants. 11 donna à
Mireille une belle mantille espa-
gnole de dentelie noire et la pareil-
le en blanc à, Arlette.

Pour Féli, il rapportait un cou-
toau de la fabrique de Tolède à
plusieurs lames, avec un manche
damasquiné.
Aux yeux des enfants, cette ar-

me terrinle était une merveilie, Le

petit garçon ls faisait briller au
 

 

soleil en l’agitant d’un air guer-

équipés tous deux, elle avec
écharpe, lui Avec son poignard,
pour jouer la Fille du contrebandi-
er, titre qu’elle avait aperçu dans
la rue sur la couverture d’un livre,
au-dessus d’une image saisissante
qui représentait un bandit calabrais

brandissant un coutelas

vait sur un cheval fougueux un
enfant dont on voyait

flotter au vent.
Comme accessoire, il ne leur

manquait que le cheval fougueux,
mais Ariette ne s'arrétait pas à un
détail!
A ia Vierge de Raphaël, le bon-

heur qu'aurait dû apporter le re-
tour de Sylvain n’était point sans

mélange.
Or !s voyait à peine. Il avait

toujours, le soir, quelque prétexte
pour s’absenter, ou bien il ne ren-
trait pas pour le dîner.

Des voisins bien intentionnés
rapportérent 3 M. Tresselan qu'on’
l'avait rencontré en mauvaise com-
pagnie,

Sa grand'mère taisait ses inqui-
études devant son mari de crainte

de provoquer des scènes.
Elle s’en ouvrit à Mireille, un

jour qu’elies se trouvaient seules
ay magasin:
—Je ne sais quelle idée hante

mon pauvre garçon. 1] est sombre,
11 est triste. On dirait qu’il a fait
Ou qu'il va faire un mauvais coup.
Jamais, quand il est avec nous, un
éclair de gaieté, une carosse bien
franche comme aufrefois. Il s'’en-
nuie, sans doute, dans uôtre socié-
té, nous sommes trop visux, il af.
me mieux dés ariis de son Agé, ce.
JA se comprend,mais, du moirssé,
#1i-1es choisissaït bién! -C'ést ptela 

l’écharpe, fr

de si mauvais monde, ces rues du

rier. Ariette lui dit qu'ils étaient

|

port! Et Quis, je peux te dire, à
i, mg le, Ce qui me soncie le

plus..." surtout pas un mot à ton

parrain! Je sais que ton peére l'a
payé Rénér-usement à son retotr;
mais c’est égal, pôvre! les dépenses
qu'il fait «t l’argen: que le lui
vo:s entre lse mains, £out cela n’est

d’une! pas en rapport ave: la pays d’un

main, et qui, de l'autre bras, enle-' Mmatelot... ud le preni-il, tout cet

erent? Pécaire, j'ai essayd dc lui
en toucher un mot, mais c’est
n‘est pas commode? 1] est dovenu
rouge come la brais-. et, en fait de
reponse, il est parti en claguatt la

po: le!
wie Tressclan sc mourha et es-

SVE gas yeux. -—Oui, ma fille, acheva t-clle,
voilà ce qu il est déveru: un en-
fan! que nous avons tant gâtée!

—C'est peut-être pour ccia pen-

1*jsa Mireille.
Mais elle ne dit rien par respect

pour la ch’re femux. Elle vit re-
passer daiz SON copric lu silhon-
elie difforme et le ris-us mauvais
d'Etehebar. Soudais. elle <e vappe-
lc son geste, l'argent p11 mettait
de iorce dns la main de Sylvain.
Mui, ouf, où ie premait-il tout cet

argent?

A certaine pensée, son “mae fré-
inissait d'hnreur. mais elle garda

por elle ses réflexions et tenta
d'apaiser les craint:s de la grand’-

micre.
Toutes îes marchandises de la

Maria-Touiss =étaicat déchargées
et transportées dn port à l'entre-
D... La maison ChaLaroux en avaît

pris livraison.
(à suivre)
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a Jhevrier au poste laissés vacant par
True Ee G. Laverdure, décédé, à la
à mission d’Emb:llissement, n'a

Cig}

8°"anidi à notre représentant qu'il ne
pr

[% nation,

st

pu

RU 'ehoix,
u
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; TIf y a une quinzaine, une opération
Qt l’hôpital Ste-Marie, est en conva-

hd (lescence A sa résidenca, 44 rue Em-
ne

sta
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1€, des réponses de Cuba. Les foncti-
Co onnaires du gouvernement
at ment qu'il se trouve 035,000 habi-

elq
Tet

ra

Otasia
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L‘assoctation municipale de
uest organise une féte champé-
qui aura lieu samedi aprés-

fdi au parc Fisher, avenue Hol-
lid. Dans la soirée il y aura con-

‘t de fanfare. La fête commen-,
‘à à deux heures et quart. Dans:
soirée il y aura souque à la

rde entre les quartiers Dalhou-
: et Victoria. Les échevins de
‘aque quartier seront les capi-
ines des deux équipes. Le mai-
: Napoléon Champagne a été in-
ré à être présent ainst que les
immissaires d'écoles.

* * =
M Les pompiers ont été appelés,

rs Onze heures et quart hier
{ir pour éteindre un commence-
ment d'incendie dans une poubel-
en arrière d’une maison, 57 1-2
6 William. Il n'y eut pas de
pmmages.

+
Un camion de la compagnie J.

;» Booth chargé de gros rouleaux

- and 2m

LE PACIFIQUE te

 » Rapier a perdu ses deux roues
‘ir la voie du tramway, rue Wel-
pPgton près de la rue Lyon hier
M près-midi vers quatre heures. La |
‘rculation du tramway a été pa-:
lysée pendant une vingtaine de!
inutes.
…. a *

| M. Hugh Skiffington, 153 ave-
© Arizona (Détroit) s’est fait
rtement endommager son auto
T4 Onze heures hier soir à l'an-
e des rues O'Connor et Glou-
pster dans une collision avec,
auto de M. Roy Isbister 97 rue
oncord. Personne n’a été blessé

jes deux automobiles ont été for-
pment endommagés.

+ + +
? M. Joseph Chatillon, 512 rue

M'omerset comparalssait ce matin
x tribunal de police pour répon-
re à l'accusation d'avoir conduit

Man automobile sur les rues Sparks
@& Bank alors qu’il était sous l'in-
pee de la boisson. Sa cause

été remise au 23 prochain. Il
été admis à caution pour $300.

ti : . #. =
s Edward Britt, 454 rue Booth et
rancis Oakley 50 avenue Lorne
talent accusés ce matin en tri-

Kunal de police d’avoir tenté de
oler à l'entrepôt du “Canadian
g'acking” le 22 dernier. La cause

été ajournée au 29.
® < & o

Francis Oakley est aussi accu-
6 d’avoir volé un harnais évalué
¥ $28 4 M. W. R. Cochrane. Il a

Maté almis à caution pour $500,
- - »

Joseph Boucher, 75 rue Claren-
jy e passera trois mois en prison

Jour avoir eu illégalement en sa
sfyossession de la boisson enivrante.  
   
  

on dossier en tribunal de police
st déjà chargé. Il a été condamné

-je matin à une amende de $200
ju à 3 mois de prison. II fera

‘Ye la prison.

; ” +
34 Deux marchands ont payé l’a-
’snende en tribunal de police pour
. -voir violé le règlement du minis-
être d& l'agriculture qui exige que

ides oeufs mis en vente soient éti-
hgiuettas suivant la qualité.

Erkstein et fréres, 47 rue York
-@nt payé une amende de $20 pour

jfrvoir vendu 55 caisses d’oeufs non
tiquettés à la coopérative Moy

 

   

 

  
  

   

eur. M. Samuel Lecker, 258 rue
. Patrice a payé la même amen-
e pour {a me infraction,

 

, 4ème RETRAITE
w:» FERMEE UN SUCCES
La quatrième retraite fermée,
ommencée vendredi soir dernier

Dttawa-Est, et qui s’est terminée

e matin, a été un véritable suc-
ès. Quarante retraitants se sont
rendus à l'appel. Le prédicateur
tait le R. P. Gagnon, O. M. I., de
Montréal. Le R. P. Lelièvre, O.
1. I, a aussi donné quelques con-
férences

Une autre retraite commencera
vendredi prochain, le 25 courant,
pour la région d'Ottawa. On accep-

era aussi les personnes qui vien-
dront d'autres régions. Cette re-
traite est pour les hommes maries

t les jéunes gens. ;

LA NOMINATION
== DU Dr R.CHEVRIER

rer.elf

ul. L& rumeur publié Lier soir dans
Jun Journal anglais de cette ville,
annonçant la noriination du Dr R.!

 

absolument rien d’efficiel.
Le docteur Chevrier déclarait à

savait rien au sujet de cette nomi-

‘Nous savons que M. Chevrier a
été recommandé au ministre

des , Travaux Publics, mais ce der-
infer n'a pas encose annoncé son

% EN CONVALESCENCE
: M. Ernest Bilodeau qui a subi

 

(press,
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al TRAITEMENT DES NEGRE3
LA HAVANE, 22. — La Gran-

de Bretagne a fait de fortes repré.
sentations au gouvernement de Cu-
ba au sujet des mauvais traite-
ments qu’on inflige aux nègres de
la Jamaïque qui se rendent cha-
que année par milliers À Cuba pour
travailler À la canne à sucre. De ln
correspondance secrète na été faite
pendant quelques mois entre les
deux pays, et le gouvernement an-
glais s'est montré très mécontent

esti.

tants de In Jameïque A Cuba au
fort de 1a saison. On rapporte qu'on par offrandes de messes,

+

 

DONNE 2 BOURSES
À L'U. DEMONTREAL
CES BOURSES POURRONT ETRE;
ACCORDEES AUX APPRENTIS
DANS LES USINES DE LA COM-
PAGNIE OU ENCORE AUX FILS
MINEURS DES EMPLOYES RE-
GULIERS ET PERMANENTS,

MONTREAL, 22 — Dans le but

de faciliter l'accès de nos écoles
supérieures canadiennès-françaises à
ses apprentis, aux fils mineurs de
ses employés ou à ses employés de

moins de 21 ans, le Pacifique Ca-
nadien vient de décider d'accorder
deux bours:s d'études dont l'une
pour l'Ecole Polytechnique de l’Uni-
versité de Montréal et l'autre pour
l’Ecole des Hautes Etudes Commer-
ciales. La circulaire suivante signée
par M. Grant Hall vice-président de
la Compagnie, donne tous les détails
concernant ces bourses:

“Une bourse d'études qui com-
prendra quatre années d'enseigne-
ment dans le cours de chimie, de
génie civil, de génie mécanique ou
de génie électrique, sera allouée par

par voie de concours aux apprentis

et autres employés inscrits sur les
listes permanentes des employés de
la Compagnie, ayant moins de 21
ang et oux fils mineurs d'employés.
L'examen des coucours sera l’exa-

men d'entrée à l'Ecole Polytechnique
de l’Université de Montréal, qui a

lieu le 26 septembre. La bourse sera
attribuée au candidat qui, étant mu-
ni d'un certificat de la Compagnie
aura obtenu la plus . Lite moyenne
et se sera, de plus, conformé à tou-
tes les conditions d'admission, Il
aura ls choix da çuivrs l'un quel-
conque des cours plus hauts men-
tionnés. Cette bourse sera renouve-
lée d’année en d'année pour une p#-
riode ne devant pas excéder quatre
années, pourvu que l'élève à la fin
de chaque terme, conserve la moy-

enne requise suivant les règlements.
Au cas où l'étudiant bénéficiant

d’une bourse serait obligé d’inter-
rompre son cours pour une année
ou plus, il devra à la fin du terme
en donner avis à la Compagnie du

Pacifique Canadien et au directeur
de l'Ecole afin que la bourse soft
offerte à d'autres candidats.

Si l'élève désire reprendre ‘ ses
cours, il devra pour obtenir un droit
de préférence à la première bourse
alors disponible en donner avis à la
Compagnie et au directeur de l’E-
cole, pas plus tard que le ler sep-
tembre avant l'ouverture du terme
pour lequel cette bourse sera dispo-
nible.

Une bourse semblable qui com-
prendra trois années d'enseignement
dans les cours de l'Ecole dëf*Hautes
Etudes Commerciales de Montréal,
est aussi offerte aux conditions plus
haut décrites, Cette bourse comprend
le cours régulier de trois années de
cette école et est elle offerte aux
candidats aux examens qui ont lieu
le 2 septembre.

Les demandes de certificats per-
mettant aux élèves de prendre part
aux examens de cours devront être
faites à M. C. H. Buell, Staff Regis-
trar and Secretary, Pension Dept,
Windsor Station, Montréal. On peut
obtenir le programme des cours en
s'adressant au directeur de chacune
des Ecoles susdites.

Les personnes munies de certifi-
cats devront, pas plus tard que la
veille des examens, faire au direc-
teur de l'Ecole intéressée, leur de-
mande d'adrission aux examens et
cette demande devra être accompa-
gnée d’un certificat d’éligibilité ce
la Compagnie. ;

|

mm

L’AFFILIATION DE
L’ASS. CANADIENNE

-LONDRES, 22—On a montré
un enthousiasme extraordinaire
hier à Brantford au congrès an-

nuel de la British Medical Asso-
ciation, alors que le congrès a
donné à l'unanimité au conseil de
l'association instruction de mettre
en vigueur la politique d’affil'ation
avec l'Association Médicale Cana-
dienne cs qui fut recommandé
dans le rapport de la délégation
qui a récemment visité lo Canada,
au sujet de l’affiliation proposée.
Les membres du congrès se levè-
rent et applaudirent à la décision
de s'affiller.

Sir T. Jenner Verrall, membre
du conseil de la British Medical|
Association et vice-président de
l'association, qui( avec le Dr A.
Cox, visita le Canada, parla de
cette visite a Ottawa en vue des |
négociations. I déclare qu'ils
avaient constaté l'impossibilité d'u-
ne incorporation ou des deux
corps et qu’ils recommanda:ent à
sa placa l'affiliation.

—
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* DANS NOS HOTELS *
Etalent de passage hier c* eu-

jourd'hui dans nos principaux hé-
tels, les Canadiens frança!s dont les
noms suivent:

Russell: MM. A. O. Dufresac,
Québec; F. X. Forgues, Montréal,

CU MARIAGE
BERTRAND-CADIEUX-— II. et
Mme Jos. Bertrand, de Vai-Té-

treau annoncent lo marjage de
eur fille, Gratia, à M. Joseph-Hen-
1 Cadieux, fiis de Mme Nazaire

Cad'eux, de Hull. Le mariags au-
ra lieu le 5 août A 7 heures a
l'église de Val-Tétreau. Pas da fai-
re part.
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“REMERCIEMENTS
LAPOINTE—Mme Emery Lapointe

et la famille remercient sincère-
ment les personnes qui ont bien
voulu leur témoigner des marques
de sympathie à 1'occasion de la
mort de M. Emery Lapointe, soit

tributs

    va jusqu’à faire fen sur les nègres.
ae msnmetsa

æ I PI

floraux, bouquets eprituels, mesta-
Zes de sympathie, visites ou assia-
faAnna ane fonéraiiles

[a
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ELECTIONSDE *

“Femmens, chapelain.

169-170 Waltare. -de .

3.-J.-BAPTISTE DE
ND.DE LOURDES

ELLES ONT LIEU DIMANCHE
SOIR ET LE MEME BUREAU
DE DIRECTION, MOINS LES
ORGANISATEURS, EST ELU,

—_———em
Les élections annuelles de la So-

ciété St-Jean-Baptiste, section No-
tr-Dame de Lourdes, eurent lieu
à la salle paroissiale, dimanche
soir, le 20 courant. Les membres
s'étaient rendus nombreux. Le se-
crétaire donna lecture des procès-
verbal de la dernière assemblée
annuelle. Le Président, M. J.
Tremblay invita ensuite M. L. La-
pointe, vérificateur, à donner son
rapport. La société a un encais-
sement de plus de $400.00. On
compte 180 membres en règle,

Les officiers remirent leurs insi-
gnes et l'on procéda à l'élection
du conseil pour l'année 1924-25,
sous la présidence du R. P. La-
joie. Le conseil démissionnaire
fut presque tout réélu à l’unanimi-
té à l'exception des organisateurs.
Il y eut ballotage à cette fonction
ainsi qu'à la position de commis-
saire ordonateur.

L'assemblée adopta une motion
de condoléances à l'occasion de la
mort de M. Emery Lapointe, père
de M. Léon Lapointe, l’un des vé-
rificateurs.

M. Théodore Gouin remplit les
fonctions de secrétaire d'élection
à la satisfaction de tout le mon-
de Le R. P. Henri Lemmens et
M. Omer Langlois dépouillérent le
serutin.

En quelques paroles appropriées,
M. Jos. Tremblay remercie les

membres de s'être rendus aussi
nombreux. Il les félicite du bon
esprit de concorde qui les anime
et suggère que chaque membre ac-
tif fasse entrer un nouveau men-
bre.

M. Omer Langiois, invité à pren-
dre la parole fait quelques obser-
vations sur le patriotisme. Il in-

vite ses auditeurs à rester au Ca-
nada, parce que nous sommes les
premiers et les vrais Canadiens.

LE R. I’. LEMMENS

Le R. P. Lemmens prononça u-
ne allocution intéressante. n
commente à son tour la pensée du

patriotisme. Le patriotisme est u-
ne vertu qui se rattache à la ver-
tu de charité. C'est l'amour du
sol natal, l’amour de notre cons-
titution, de nos coutumes, la pré-
servation de la langue maternelle.

Le R. P. Lajoie, qui remplit la
fonction de curé intérimaire, dit
que rien n'est si doux que la pen-
sée du so] natal, 11 demande à ses
auditeurs de rester bons Canadi-

ens en étant de bons catholiques.
BUREAU DE DIRECTION

; 1924-2
MM: J, "Tremblay, président;

Treflé Roy, ler vice-prés.; A. Thé-
riault, 2e vice-président; T. J. Ro-

chon, sec.-trés.; E. Villeneuve, ass.
sec.-trés.; C. Côté, organisateur en
chef; G. Côté, org. ass.; T. Côté,
org, assist., J. S. Amyot, org, as-
sist.; C. Verlest, org., ass.; N. Des-
jardins, org., assist.; Henri Llo-
rel, org., assist.; A. M. Dupuis, org,
ass.; S. Gratton, org., asst; O. Gla-
dy, comm. ordonateur; A. Beau-
vais, ass, com. ord.; Rév, P.re La-
joie, vérificateur; DIT, Léon Lapoin-
te, vérificateur; TR. Père Henri

La société reprendra hlenté: ses
activités d’automne. On so pro-
pose de continuer les soirées dra-
matiques, les soirées cinémutégra-
phiques et d’y ajouter quelques
conférences sur des sujets d'actu-

alité.
ler

68 DOLLARS POUR
CHAQUECAISSE

 

MONTREAL, 22-—Læe sergent
détective C. C. Brown, de la Gen-
darmerie à cheval Royale cana-
dienne a payé soixante-huit dol-
lars par caisse pour’ un certain;

nombre de caisses contenant de
l’huile d'olive et da l'alcool qu'il
acheta en Espagne. Un chèque
s;gné par Brown, payable à Ray-
mon Tey De Torrents. consul d’Es-
pagne à Montréal, et changé par
Torrents, a été produit en témoi-
gnage au procès du consul espa-
gnol, accusé d’avoir conspiré pour
avoir passé de l'alcool en contre-
bande par les douanes canadien-
nes. Le seul témoin cntendu fut
le détective Brown, qui déclara
être allée en Espagne sous le nom
Charles Angelo Robino, comme
prétendu acheteur de narcotiques:-
en vue de surprendre l'accusé. Il
déclara que lz consul espagnol
qui avait dit qu'il pouvait acheter
en Espagnoc tous les narcotiques

qu'il désirerait et les passer en
contrebande aux douanes cana-
diennes sans crainte d'être décou-
vert.

Albert Vincent, accusé du même
délit, a chosii un procès par jury!
——rar

I,
:=- UNE NOYADE

2tree

CAMBELLFORD, Ont
John Burns, 16 ans s’est noyé ici
samedi soir. Il était porteur
d’eau, pour les ouvriers qui tra-
vaillent actuellement à Ja construc-
tion du nouveau chateau d'énerg'e,
et revenait ve’z la ville en hicycla
au moment de l'accident. En pas-
sant près de la rivière il tomba à
l’'eau*et ne sachant pas nager |l
en fonca immédiatement. Le cada-
vre a été retrouvé.

mrrer

BOSTON, 22.— On apprenalt
aujourd'hui que l'opérateur du ra.
dio qui se trouvait à bord du va-
peur ‘Boston’ quand ce dernier
est entré en collision avec Je

néNe

LX]
au.

LE DROIT, OTTAWA, I'ARDI, LE 23 JUILLET, 1924

 

 “Swift Arrow”, «e nommait Elmer
Melrose,
I i
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LA FANFARE
COLA SANTOS °

EST ARRIVEE

Tous les chemins csadufront À

l'Auditorium, ce soir, demain et

jeudi, alors qu'un des plus grands

attraits de la saison se trouvera

là, savoir Cola Santos et sa fameu-

se fanfare accompagnée par des

artistes de tout premier ordre. La

fanfare Cola Santos et ses Chan-

teurs de Grand Opéra, qui vien-

nent de clore une tournée triom-

phale dans les Etats-Unis, sont

arrivés à Ottawa ce midi et don-

reront des concerts à l’Auditorium,

ce soir, demain et jeudi soir. Il y
aura un changement de program-

me chaque soir. Cette organisa-

    

 

CATASTROPHE
SUR LE CH. DE FER
ALGOMAEASTERN

UN CHEF DE TRAIN ¥ET UN
CONTRE-MAITRE SONT
TUES

SUDBURY, Ont. 22.—La plus
grande catastrophe dans l'histoire
du chemin de fer Algoma Eastern,
qui fait le service entre Sudbury
et Little Current, s'est produite
hier matin, alors qu'un train de

voyageurs parti de Sudbury ren-
contra un train de marchandises
au mill 77 de Sudbury. Les deux
trains allaient à toute vitesse. Le
conducteur Dick, du train de voya-
geurs et le contre-maître de sec-
tion Arnold J. Noble se sont fait
tuer. J. M. Wright, mécanicien,

 

  tion qui vient à Ottawa est recom-

mandée comme une des meilleures

en Amérique, et l'on sattend à ce

que tous les amateurs de musique
d'Ottawa ainsi que le public en gé-
néral profiteront de cette occasion
par excellence pour entendre Cola
Santos et sa fameuse fanfare. Les
concerts commenceront chaque soir
à 8.15 heures et dureront près de
deux heures. v  En plus de la Fanfare Cola San-
tos qui se compose de quarante|
musiciens, il y aura les artistes
d'opéra bien connus suivants: Mlle
Magda Dahl, Prima Donna; Guv,!
Umberto Sachetti, ténor; Elener|
Kirmess, mezzo soprano; Allesan-
dro Modesti, baryton, et Buiseppl
Sorgi, basse. Ils présenteront des
bijoux et scènes des plus grands
opéras et rendront aussi des solos
populaires, tous en costumes et mi-
ses en scènes appropriés. La vente
des billets se fait chez C. W,Lind-
say, Co., rue Sparks, et lc plan sera
1A tous les après-midi jusqu'à 6
heures alors qu'il sera transféré au
Contrôle de l’Auditorium.

Le programme pour le concert
d’ouverture, ce soir, est comme
suit:

1. Marche canadienne - française
“Carillon” Co. Laurendeau
Ouverture: “Ill Guarany”
e + + + a + + « + + . Gomez
(a) “La  Patrouillo française”

(b)

0
“ry

3.
(nouveau) , , . Hosmer
‘“‘Choeur des Enclumes” et
“Miserere” de “Il Trovato-
re*.. +... +... Verdi

. Sélection de l'Opéra Comique
“Maritana’” . . . . . Wallace

Intermède.
Extraits de “Faust”

. Charles François Gounod
Caractéristique: ‘“‘Patrouille
écossaise . . . . . , . Sharpe
Extraits de la “La Traviata”
(1er Acte) . . . . . . . Verdi
(a) ‘‘Lihiamo ne Liette Calice”,
(b) “Un di felice etera’,
(c) ‘Ah fors’e Lui”.

Magda Dahl et les autres artistes.
8. “Lucia Di Lammermoor"

° + + + + + + + =» Donizettl

f LES MINES J

Richards et Cie, courtiers Osnada Life
Bu.lding. rue Sparks 73

o
r
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Beaver . . , . . = 14, 14%
Canadian Lorrain 57 Ale 51%
Capitol . . 2 + + 2 oies 88

Castle . . . + + . 72 sxe TZ
Crown Reserve . . . 55 Se 56
Everett . . . + +» 8% 4
Keeley . , . . . 2.21 222 ©,
Lakesido . . © . 17% 13
LaRosa . + + + + + s++200 A 10
Lorrain s +. . © 19 = 20
McKinley . . . . , 19 42 10%
Mining Corporation . 2.40 + 242
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Ophir . . . . . 24 3 2%
Peterson Lak . 8 »% 81;
Témiscamingue . . . 13 Eon
Trethewey . . . , . 13% # 14
Trout Lake . . . , 1.35 * 1.19
Wettlaufer .» + . ©. 21% 22
oR x2

Algonquin , + . . . 113 & 3
Apex . . + + + + + 24 UE 3
Argonaut . . + . 331 % oY

Atlas . +... +2 0 35% xl. 4
Baldwin . . . . . 2% 5 3
Beatty . + + + 815 wh 3%
Bidgood . . . + 6% 7 7
Buckingham , . . . 3 fa 4
Clifton Cons. . . . 13% @ 15
Cons. W. Dome Lake 20 at 204
Dome Mines . . . . 16.00 : 16.25
Dom. Kirkland , FP 1
Goldala . , . . . . 20%20%
Gold Reef . . . . © 1% * 1%
Hattie . . . .…... 4% 4%
Hollinger + + » +» . 13.95 14.00
Hunton ve 9 i na...

Indian Mines . . 15 as, 15%
Keora . + + + + « 6 2 x. 1243
Kirkland Lake . . . 13 AY 19%
Lake Shore . . . . 3.72 Li 8.74
McIntyre . . . . . 13.90 iy 13.95
Moneta , . + + + 17 a 18
Newray . . + . 1 x 21%
Porc, Crown . . . . 5 ug 6%
Pore. Tisdale . 1 ge 2
Preston . . + +o + 11 43 111%
Teck-Hughes .. 1.12 # 1.13
Thompson-Krist . ©. 1° ; 2%
Tough Oakes . . . 53 2 53%
Vickers + . + +» R + 11
Vipond + + + se 99 ; 1.00
Wakends ‘+. . + + + 2 4
Wasapiks . . . . 114 2
West Tres . . 43% 4%
WrightHargreaves . 8.49 2.50

sr= —— © mai

FI] VENTES DU MATIN US
Baldwin—2000 à 2%; 1000 à 2%:
Cons. West Dome Lake—3000 à 20:
Hattie—1000 à 4% ; 1500 à 4%; 1000

à 4%; 500 à 45 ; ,
Hollinger—200 à 14.00; 100 A 13.95;

10 x 14.00;
Indian Mines—500 A 15;
Inspiration—1000 à 10%:
Keora-—500 à 12; 1500 à 12;

12;
Lake Shore—100 A 3.72; 100 à 3.74;
MecIntyre—100 à 15.80;
Teck-Hughes—100 à 1.13; 400 à 1.13;

209 à 1,15; 1000 à 1.12:
Tough Oakes—1000 à 56%; 1000 2A

561% ; 1000 à 56%; 2000 à 568%; 2000
à 57; 1000 à 565; 1000 à 57; 500 à
574; 500 à 573: 500 A 5%: 500 à

59%; 500 à 59: 500 à 59; 1000 & 53;
Vipond—1000 A 989;
Wright-Hargreaves-—50 à 3.40; 100 à

3.49;
Capitol-—2000 à 822
Canadian Lorrain—1000 à 57;
Castle—1000 à 72%; .
Everett—2000 à 3% ; 2000 à 8% ; 3000

à 3%; 500 à 3%;
Keeley—100 à 2.21; 400 à 2.22:
Jykeride Lorrain—1400 à 17%; 1000 à

1 ;
Lorrsin—1000 à 18%: 1500 à 19;
Mining Corporation—900 à 2.40;

4000 à

© yr

‘

‘tions religieuscæ et nationales,

 Trathewey—3006 à 13% ;

de Sudbury, le chauffeur L. Paul,
d#” même endroit, le mécanicien
Thomas Williams et le chauffeur
J. Adams, de Little Current, ont
été gravement blessés, mais il est
possible qu'ils se remettent de
leur blessures. Sept voyageurs se
sont fait blesser légèrement et
ont pu continuer leur voyage .Les
deux trains sont une masse de dé-
combres et les pertes sont esti-
mées a $100,000. Une enquéte
sera tenue a Little Current, pro-
bablement aujourd'hui.

 

ALLONS EN FOULE ~
À LA KERMESSE DE
LA G.CHAMPLAIN

La grande’ kermesse de la Gar-
de Indépendante Champlain qui se
tient actuellement au carré Bing-

ham ne doit se terminer qu'à la fin
de cette semaine, et les organisa-
teurs comptant sur l’encouragement
de toute notre population catholi-
que pour faire de cet événement
champêtre un succès digne de l'oeu-
vre que poursuit à Ottawa la Garde
Indépendante Champlain.

Il y a quelques années, lors de la
réorganisation de la Garde, par le
commandant L. G. Roy, on dut con-
tracter certaines dettes pour l’a-
chat d’uniformes neufs et autres ef-
fets nécessaires. Depuis lors, la
Garde Champlain comptant sur la
générosité de notre public, pour
solder ces dettes a donné plusieurs
fêtes champêtres dont les produits

ont été affectés à la réduction de la
dette totale.

L'encouragement des anrées pas-
sées a été assez satisfaisant et celui
de cette année plus que tous les
autres.

Encore un bon mouvement de no-
tre population et notre belle garde
Champlain sera libérée de toute en-
trave financière et pourra ee dé-
vouer plus complètement à toutes
les oeuvres de charité inecrites à
son 1spgramme. ’

Nos catholirues ont aussi une
dette envers la Garde Champlain.
C'est une dette de reconnaissance
et d'encouragement. Qu'on ne ee
rappelle que nos grandes celébra-

et

ce sera suffisant pour nous faire

comprendre tout ce que nous de-
vons d'appréciation de cette unité
militaire indépendante, qui rehaue
se d’un si bel éclat la majesté de
nos grandes fètes. C'est gratuite-
ment qu’elle prête son concours.
C'est sans compter, les heures de
marche et les nombreux engage-
ments souvent en un seul jour,
qu’elle se porte à tout ce qui rat-
tache nos granas anniversaires
religieux et patriotiques.

Ce soir, que la foule envahisse
le terrain de la kermesse. Allons
rendre à nos militaires catholiques
l'hommage ce notre appréciation et
de notre reconnaiesance.

——

LES FESTIVALS
WAGNERIENS SONT
J © A L'HONNEUR

 

BAIROUTH, Bavière, 22— L'o-
péra wagnérien est encore en hon-
neur à Bairouth. Le grand festi-
val commémorat:f de Wagner s’est
ouvert cet après-midi avec au pro-
gramme ‘‘Die Meisters inger’’, suit
environ dix ans après la déclara-
tion de la grande guerre, époque
ou l’on ferma l’opéra en pleine re-
présentation de Parsifal.
Madame Schumann-Heinck ve-

naît justement de finir de chanter
son air de la Tour du Templede
Graal, donnant aux chevaliers un
message d'amour et de rédemp-
tion, lorsqu’on appr.t la nouvelle
que l’Allemagne venait de décla-
rer la guerre à la Russie. C'était
alors je ler août. On ne termina

jamais cette représentation de
Parsifal. Les chanteurs, les musi-
clens et les auditeurs se dispersè-
rent alors, alarmés. La plupart
étaient appelés sous les drapeaux,
et lorsque on ferma la porte du
grand théâtre des festivals wagné-
Tiens, il sembla à tout le monde
que jamais on les rouvrirait.

Mais la veuve du grand musl-
cien, Frau Cosima Wagner, à cette
époque âgée de 76 ans, en pensait
autrement. Elle déclarait qu'elle
ne mourraft pas tant qu'elle
n’aurait pas vu la célébrité rayoner
sur les oeuvres de son époux, et
c’est grâce aux efforts répétés de
son fils, Siegfried, qu’on est par-
venu à rouvrir aujourd’bui le thé-
Atre des festivals wagnériens.

carats

LA REVOLUTION AU BRESIF,
WASHINGTON, 22. — Plus de

8,000 citoyens-ont été tués ou bles.
sés à Sao Paulo au cours de la ré- 

ee21000 à 21%; volution. La bataille se continue
; barze ‘ta, - sans changer la situation,

ze ÉdCPEPSNESIEEE | Via oo
+, Ja
FE

Dernière Heure
A LA S. DES NATIONS

QUEBEC, 22.— On a appris au
Parlement, hier, que le Dr A. H.
Desloges, directeur des hôpitaux et
asiles d’aliénés de la province de;
Québec, choisi pour représenter le
Canada aux séances de la section
médicale de la Société des Nations,
a aussi été choisi pour représenter
e Conseil National pour les Mala.
ies Vénériennes, et le Conseil Ca.

nadien de l’Hygiène Social, aux
mêmes séances,

— ——
L'ENQUETE SUR LA POLICE
MONTREAL, 22.— Dix mille ci-

toyens, représentant les propriétai-
res fonciers, les marchands de
gros et tous les principaux hom-
mess d'affaires de Montréal, ont ei-
gné jusqu'à présent les listes que
l’on fait circuler dans les quartiers
et qui seront soumises au conseil
municipal, à la prochaine ussem-
blée, à l'appui de la motion que
‘présentera l’échevin Dubreuil en
vue d'obtenir la nomination d’une :
Commission royale pour enquêter
sur l'administration de la police.

—_————
10 SURVIVANTS

FALL RIVER, 22.— Le steamer
“Plymouth” a mouillé ici aujour-
d'hui avec 10 survivants du stea-
mer Boston. On a conduit un bles-
sé à l’hôpital.

at certs

PAS DE TRACES
TORONTO, 22.— Tout en ad-

mettant que I. C. Mason, parent
par alliance à Charles Matthews,
recherché par la police provincia-
le, sur une accusation de conspira-
tion à la suite d’un scandale dans
la vente d'obligation provinciales,
ct en compagnie duquel, Mason
s’en serait allé aux Etats-Unis, à
Cleveland, l& procureur provincial
Nickle a déclaré ce matin qu'on
n'avait encore aucune trace du
disparu.
On n'a pas plus de traces d

Matthews. ©
rreet crag.

GRIEVEMENT BRULEE
MONTREAL, 22. Régina Bag.

go, cinq ans, s'est fait de graves
brilures, alors qu'un garconnet
Jeta sur elle une allumette enflam-
mée. Elle courut à la maison ct sa
mère réussit à éteindre les flam-
mes. Elle fut ensuite trans
l'hôpital, portéo à

SE BLESSE A LA TETE
De la Presse Canadienne

HIONTREAL, 22— Lily  Cha-
Born, trois ans, s'ec“ blessée gra-
vement à la tête cn glissant du
toit d’un garago où elle Jjonait avec
d'autres enfants. Elle a été trans-portée à l'Hôpital et son état estgrave,

TUE DANSUNTOURNOI DE
BOXE

MOOSE JAW, 22. — Ww. J. Plai-
ne, de Dunblane, Sask., soldat de
retour, est mort ici hier soir à la
suite de blessures reçues samedi
soir à Assiniboia. Il souffrait d’u-
ne fracture de la base du crâne, II
s’est fait blesser dans une rencon-
tre avec Harry Twiss, Sa femme a
été transporté à l'hôpital, ayant
été ébranlée par cette nouvelle, U.
ne enquête sera tenue aujourd'hui.

 

3 VICTIMES DE LA COLLISION
NEW YORK, 22. — Trois per-

sonnes ont été tuées et une bles-
sée dans la collision du Boston et
du Swift Arrow, au port de Point
Judith, R. L, Cc bonne heure ce
matin. C’est cz que déclare offici-
ellement J. A. Coates, vice-prési-
dent do la Compagnie Eastern
Stemship. Tous les passagers ont |
été recueillis, et le “City of Low-!
ell”, vient d'arriver à Newbedford
Mass., avec un groupe de ces pas-
sagers Le “Priscillaet le ‘Pro.
vidence' de la ligne Fall River, ar.
riveront à New York à 3 heures 80
cet après-midi avec quelques-uns
des passagers.

———
PLUIE GENERALE

CALGARY, 22. — La pluie a
été générale lundi dans le sud de
l'Alberta. A Hanton il a plu de 11
heures 80 du matin jusqu'à 10
heures du soir hier. La pluie a du-
ré toute l'après-midi à Vulcan. I!
y à cu plusieurs averses a McLeod.
De fortes averses sont aussi tome
bées dans le nord, à partir de Cal-
gary jusqu'à Olds. 0

aee

DES FAILLITES
BERLIN, 22. — Le ministère

du commerce rapporte que le nom-
bre des faillites augmente rapide-
ment en Allemagne, Le total en
juin triple celui de mai.
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L'ENVOLEE AMERICAINE
BROUGH, Ang., 22. — Les avi-

ateurs américains reprendront leur
envolée demain. Es attendent ce-
pendant un mot d'ordre de Wa-
shington. Leurs avions scront alors
convertis en hydravions.

DATE DES ELECTIONS
“ COMPLEMENTAIRES

DOIT ETRECHANGEE
La date des élections partielles

dans la division St-Antoine de

Montréal et dans Rimouski a été

changée. La nomination aura

lieu le 19 août au lieu du 16 et le
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robes et décidé qu'il ne vous était pas possible d'en acheter une,
Mais nos prix de Vents de Juillet résoudront ce problème très

¢

ON ACCLANE

lera a fait sa première apparition
publique hier soir à Mansion House
depuis qu'il a été relâché de prison.
Il prononça un discours et fut ap-
plaudi avec
président de la république irlandai-
se. Trois heures avant son discours
une grande foule s'était réunie en
dehors de l'édifice, qui était inca-
pable de contenir plus a’une petite
partie des gens qui désiraient
trer. De Valera dit que les répu-
blicains ne formaient plus l'arrière
garde mais constituaient :
principal do la nation. Il admit la! Unis, le prince de Galles, Andrew

Dans le moment, continue-t-il,
faut ag‘r mais il ne faut pas

[borner à des discours. Ce dont on
a le plus besoin c'est l'unité dans
la défense de la liberté irlandaise.
Le combat soutenu par les républi-|
cains jusqu’en

trente à cuarante ans la cause de

l'Irlande.

Hughes,
Etats-Unis,
le prince de Galles quand il par-

lait d’un voyageur américain qui

visitait

des
idéals du peuple américain et le
rôle que les Etats-Unis pourraient
jouer dans les affaires européen-

nes de l'heure.

a été que les Etats-Unis étaient un
pays de paix, et qu’ils feraient leur

possibls
Grande-Bretagna
puissances dans Ja poursuite de la
paix universelle.
ment financier et économique des
pays d'Europe on peut compter sur

cessaire que cette aide vienna of-
ficiellement du gouvernement amé-
ricain lui-méme.

 

Si vous prenez vos Vacances Tard
Il y a peut-être une quantité d'articles que vous n'avez pas

achetés. Les prix d'écoulement de juillet que nous offrons en
chaque rayon du magasin vous permettront de vous procurer ce
dont vous avez bescin, et cela à une grande épargne. Venez et
permettez que l'on vous aide à compléter vos préparations,

45 VENTE D'ECOULEMENT D'ATTRAYANTES
A ROBES LAVABLES

Peut-être avez-vous admiré quelques-unes de cés ravissantes

avantageusement. Robes pour les matins d'été sur la plage ou
le jeu de paume au filet, pour les après-midi ensoleillés et les
soirées sans cérémonies, voilà ce que vous trouverez dans cet as-
sortiment de robes joliment confectionnées de toile, voile brodé
à la mair, crêpe uni et de fantaisie. voile imprimé et autres tissus
d'été du même genre. Tous en élégants modèles, et dans une
série de teintes voyantes et pastel, et blanc, au choix. Prix cou-

$14.50
INTERESSANTS RABAIS EN VETEMENTS Re

POUR ENFANTS

25¢
Bouffantes de Coton Rose, pour 1'été, en tailles pour

tout petits de 2 à 4 ans. Prix .. ..
Robes de Guingan, en coquets modèles et en un bel assorti-

ment de quadrillés de couleur, tailles 6 à 12 ans. $1 00

Spécialement cotées à ... 2.2 2000 440 420 00 °

DEUX AUBAINES SPECIALES EN TOILE DE CHOIX
Linges à Plateaux Damassés, de pure toile, en attrayantes

dispositions. Dimension 16 pcs x 24 pecs. 98

Pour éco'iler à, chacun . ‘oe 0 28 66 00 en Cc

Serviettes à Thé, pure toile irlandaise, joliment ourlées à
jour. Dimension 12 pcs x 13 pcs, 30
Extra spécial, chacune .. .. .. .. 6 64 06 44 40 05 44 uo Cc

JUPONS PRINCESSE
D: coton blanc, à l’épreuve de l’ombre, en modèles tailleurs,

Jupons appropriés aux robes de coton.

PriX 20 00 00 01 60 00 65 00 00 04 00 50 00 98c et $1.50

OCCASIONS EN SOIE Tes
Crêpe à Lingerie, dans les teintes de marine, noir, chamois,

sable, ciel, maïs et citrouille. 36 pouces de largeur,

Régulier $1.85 1a verge. Pour .. .. .. ee aa es $1.45
Soie Pongée Naturelle, exempte d’apprét, tissus uniformes

de choix, fini soyeux, pour robes, sous-vétements, vétements pour
enfants. 34 pouces de largeur.

Spécial, la verge ... 4. 62 20 40 0e ve oe sh ve oe us …85c

VENTE D'ECOULEMENT DE GUINGAN
Ecoulement final de Tissus Lavables nous permettant d'of-

frir ce vaste assortiment de séries déclassées en Guingan de 32
pes, Basin (Dimity) fleuri, Percaline de 36 pcs, doublures, Tissus
imprimés de 32 pes, Mulle de couleur de 36 pcs, Voile de couleur
de 36 pcs, à un rabais très spécial de mi-été. Voici une occasion
de vous procurer plusieurs utiles longueurs pour l’usage actuel
ou futur. Séries déclassées seulement,
pour écouler à, la verge .. .. .. 19c

rants jusqu'à $21.50. Nous offrons ces attrayantes

Robes au prix d'écoulement de seulement .. .

se eu. se +. se ++ 5%

« ere sae

ess es ..

 

 

téressés dans son adoptation
prompte et efficace.

M. Hughes a expliqué que cha-
que fois qu'on aurait demandé
l'intervention officielle des Etats-
unis on se serait bucté à un refus.
Aux Etats-Unis on est d'avis que
le gouvernement ne saurait se mé-
ler dans les affaires européennes
quand elles offrent tant du contin-
gences.

Les auditeurs des fortes paro-
les de M. Hughes étaient très nom-
breux et comprenaient les pre-

miers personnages d’Angleterre à
part 400 pilgrims, et un grand
nombre d'invités. Le banquet
était sous la présidence du duc de
Connaught, qui a porté la parole,
ainsi que le comte de Balfour. Ls
secrétaire Hughes\avait à ses côlés
l'ambassadeur XKellogg, des Etats-

4

E. DE VALERA!
De la Presse Associée

DUBLIN, 22 — Eamonn de Va-

enthousiasme comme

en-  corps

défaite nilitaire ma:= il déclara| Mellon, secrétaire du trésor des
qu'il n'aurait jamais consenti à si- Etats-Unis, Owen D. Young et le

gner l’ordre de cesser
moins que les républicains n'eussent

le feu, à'colone] Logan de la conférence in-
teralliée. I y avalt uussi Sir
Auckland Geddes, le vicomte de
Chelmsford, John Robert Clynes,

; Arthur Henderson et plusieurs ai-
tres personnages politiques de pre-
mière importance. .

Le prince de Galles à porté la
! parole après son grand-oncle, le
!duc de Connaught, et a exprimé
son désir de fouler le sol améri-

° cain une autre fois. Comme de
raison ce ne sera qu'une visite hA-
tive, vu que son seccétaire a plus
d'invistations que Sa Majesté neLES ETATS-UNIS

|

[5
+ PAYSDE PAIX72

LONDRES, 22 Charles Evans Retraite fermée au, 22.— 3
secrétaire d'état des couvent dc Montebello

à qui faisait allusion! Les jeunes filles sont priées da
s'inscrire au plus tôt.
La retraite sera préchée rar un

R. Père Oblat. .

politique.
il
se

remport: une victoire

1921 a avancé de
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1'Angleterre incognito, a

 

prononcé, comme président de l'as-

sociation du barreau américain, un 30e ,

fort discours hier soir au banquet To LECHANGE

Pilgrims. Il a expliqué les Angleterre, sterling: 4.40 5-3.
France, le franc: 5.16,
Italie, la lire: 4.33.
Allemagne:” le mark: 000,000,000.023
7-8. Canada: le dollar canadien s'es-
compte à New-York à 3-4 pour cent.
—r———

VICTORIA, 22.—On ne savait
pas hier si une cité ou une muni-
cipalité de la Colombie Anglaise
sera autorisée à ouvrir des bars
pour la vente de la bière. La ma-
jorité provinciale contre la bière
était approximativement de 1,000.
72,000 contre et 71,000 pour. Il
y a encore quelques endroits dont
on n’a pas encore reçu de nouvei-
les. Il se fait un fort mouvement
contre l'ouverture des bars pour
la vente de la bière dans la pro-
vince, sans égard au vote local.
Le maire Colley, de Kamloops.

La grande idée de son discours

coopérer avec la
et les autres

pour

Pour le relève-

les Etats-Unis, et il n’est pas né-

Voici ce que le secrétaire d'état

disait du plan Dawes: Nous fon-
dons sur ce rapport de grandes es-
pérances de confiance et de pros- nouvellement élu député libéral
périté. Et la grande raison c’est de cette ville, s’est déclaré en fa-

veur de ce mouvement.que nous sommes directement fn-méme — =F 2 D
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 scrutin le 2 septembre au lieu du
30 août. Ce dernier jour tombe le
samedi, ce qui n’est pas regardé
comme une journée favorable. On
croit que l’hon. Walter Mitchell
sera candidat indépendant. Les
conservateurs sont divisés sur le
choix de Leslie Bell, un jeune avo-
cat, par la convention du parti.
Le président Stewart et l'hon. C.
Ballantyne ont démissionné com-

 KERMESSE de la GARDE IND. CHAMPLAIN
CARRE BINGHAM

Angle deg rues Dalhousie et Cathcart.

Fanfare tous les soirs. Amusements de toutes sortes.

SPECIAL — Madams RENOWSKI, la cartomancienne et palmiste
la pitis célèbre des temps modernes, sera sur le terrain à & h, 30 p.m,

précises. Venez la consulter. Klie parle correctement le français. me membres de l'association.
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